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Son Eic Mgr Ddtbraodo Aotoomtti,
delegaé ipoatoliqna an Canada.

L’Iran rejette la dernière 
offre anglo-américaine

MONTREAL, LUNDI, 8 SEPTEMBRE 1952

La hausse des tarifs de transport serai
annoncée demain

Dix sous le numéro

EGYPTE

Téhéran, 8. (P.A.) M. Moham-L'Iran formulerait peut-être: 4. L’acaulttement des taxes sur
lTffr^0ana1oaméri^eafne d'?nSOra l'A1, ^, rè*!cment. «««es de Its produits pétroliers consommés 
1 offre anglo-amencaine d un rè-1 Anglo-Jraman, ainsi qu’une in-par les alliés en Iran (11 s'aeit
freTantG«nde Br7tatneetet f’Tr«îî'ne^.nité ?°ur„,le reUld dc l'ac- apparemment de la' dernière 
te la Grande Bretagne et 1 Iran, quittement (llran prétend que guerre.)
s?nti?a nef.tMrteUàte^!M,er<1r»H»C0,If' 1'An5lo-Ir?nian ]ui do» des dirai- Certains observateurs croient
faire dei'int'ks tribunaux ' n n’'liloj1S de livres)' W cette déclaration a pour but
taire devant les tribunaux. 2. Des dedommagements pour d’inciter Washington ou Londresla proposition de Vhurchil? et comÇ^ns^r i«s Pertes de lïran. In- ;à amender aîa proposition °avant 
'rruTan esMadnir^m,hai7^hî Lt t'ap,abl^1 de v«ndre son Pétrole parque le Parlement iranien se réu- C’est 

‘,1 éiéJlr- ?ulte des. "intrigues de l’Anglo-nisse. de la O

La Cqmmisiion Duperron rejetterait la requête 
de quatre municipalités demandant d’être 
placées dans la zone des taux uniformes — 
Réunion demain matin aux bureaux de la 
Commission — Conférence de presse demain 

soir à l’hôtel Windsor

Naguib remplace Maher 
comme premier ministre

Idienne)
I Le Caire, 8 — Le nouveau pre­
mier ministre de l'Egypte, le ma­
jor général Mohammed Naguib, a 

demain que les “clients”! Par ailleurs, M. Arthur Duper-: convoqué la première réunion de 
mulép Hennis i„’Haw i, uc i niigiu lusse. , ae ia Commission de transporl ap-ron, président et gérant général son cabinet, aujourd'hui, afin d’ac-
versp "Ta anintinnnr.pnnfApHl1^ îranian ^ du Souvememcnt bri- Le premier ministre a convoqué prendront la hausse des tarifs. de la Commission, a convoqué la célérer la mise en vigueur des ré- 
rp mpssapp’’ a.t.ii Ho .iiv ta"nl?Ve 1 . ile Parlement en séance extraor- Les quatre municipalités qui presse à un diner qui aura lieu à formes qu'il a promises k la suite
listes "n’est nas seulement ini?., j L acquittement des droits de dinaire pour mercredi, afin de dis- avaient demandé d’être placées: l'hôtel Windsor, demain soir. M de son accession au pouvoir,
e mais eUe est en ou re olùs r ' ,duSr aU ?ouvernemenr. cuter la suggestion et de rédiger

goureuse et plus ?rréa Lahle nue .( nes, dro,ts ««PPers'ent tout l’ou- la réponse nécessaire à la, Grande-
fes propositions antéHeures” “"if <,ua l’Aitjflo-lranian a im- Bretagne et aux Etats-Unis. 11
^La^ropositio^^ngio-américaine ^fl'ans*)' an' fl'anC de P01',■ en ae™ble '«/«rlement. va em- 
comprenait l’arbitrage, en Cour in ° nS ) !bolter le pas derrlire lul’
tcrnationale de justice de La Haye, 
des dédommagements dus î.l’An-; 
glo-Iranian Oil Company par suite! 
de la nationalisation de ses tiens. :

“En imposant ces conditions,” a 
dit M. Mossadegh, leur intention!

(D'après des dépêches de la "Pres- dement et sans violence, hier, pour! l’Intérieur, Fuad Serag Eddin. 
se Associée et de !o Presse Cam- consolider l’emprise de l’armée Les princes Abbas Halim et Said

sur le pays. Halim, tous deux cousins au trois-
Alors qu’il congédiait l'ancien ième degré de l'ancien monarque, 

premier ministre, M. Aly Maher,] ont été arretés ainsi qu’Abdullah 
pour assumer lui-même les res- Sadek et Mostafa Sadek, oncles de 
ponsabilités dc ce-poste et qu'il; l'ancienne reine Narriman. 
faisait asscrmenter le nouveau ca- Le nouveau premier ministre, 
binet, l’armée arrêtait 47 politl-ile septième depuis janvier, a juré 
ciens Influents, princes et amis de de s’attaquer à trois tâches prin- 

en la famille royale. cipales: “L’épuration des mouve-
sous le régime du tarif uniformej Duperron apportera alors sans fin de semaine. Parmi ceux qui ont été mis sous ments politiques; la limitation du
ont été convoquées pour demain doute des précisions au sujet de L’homme fort de l'armée, qui arrêt, on note les anciens premiers droit de propriété agricole et l'ar- 
matin, à 10 h. 30, aux bureaux de la hausse tarifaire. On croit sa- est âgé dc 51 ans, responsable de ministres Hilaly et Abrahim Ab- rêt dc la montée en flèche du
la CommissWn. Les municipalités] voir que la Commission a besoin la chute du roi Karouk, a agi rapi-ldel Haidi et l'ancien ministre de coûl de la vie”..........................
de Lachine, de La Salle, de Saint-lde faire entrer dans la ses coffres

(aux gouvernements britannique! 
et américain) est d’annihiler les 
fruits des efforts acharnés du gou-! 
vernement iranien de faire respec-

Le Canada exprimera ses 
sur le problème allemand

Ottawa, 8 (P.C.)

tés économiques et financières [a nions sur les affaires étrangères 
nation iranienne n’accentera * ia-i ** important forum 4t
">»« «Ses conditions injustes et dé “De^ port^parofe"06 aV<!C oIaisir'
nature à compromettre son indc-s'u.r™“rÆs^wÆrjasîiissÿ5.a s&jgrst

Au sillet rie l’offre d’arfcifrao* dentale' Etats-Unis, France et 
au sujet de I offre d arbitrage, Grande-Bretaene ont invité le* 11 le premier ministre a énuméré les autr" membfA l’Otan à pvnri contre-réclamations suivantes que j, ieur^ vues au sujlt d une r^

--------------------------------------———. ponse à donner aux propositions
russes concernant l’Allemagne,

Une dépêche de Paris disait que 
ce geste est considéré comme un 
pas important vers la création 
d.’une politique étrangère commu­
ne sur les questions touchant les 
14 membres de l’Otan.

• Les autorités canadiennes y 
voient une mesure importante, 
mais soulignent que ce n'est pas la 
première fois que les Trois Grands 
demandent aux alliés d’exprimer 
leurs opinions sur des sujets ne se 
rapportant pas directement au but 
premier dc l'Otan. l’établissement 
d'une force de défense conjointe 
en Europe.

Le forum employé pour ces 
échanges de vues est le conseil

Les armes atomiques 
aideront à réduire les 

divisions militaires
Q. G. suprême allié en Europe,

8 (P.A.) — Le gén. Lawton Col- 
flins a asssuré, hier, les pays du 
traité de l’Atlantique-Nord que les 
armes atomiques américaines" ré­
duiront éventuellement les deman­
des d’hommes pour la défense de 
l’Europe.

De telles armes atomiques déjà 
disponibles, a dit aux journalistes 
le chef d’état-major de l'armée 
américaine, seraient utilisées sans 
retard pour appuyer les troupes 
des Etats-Unis et de leurs alliés de 
l'Otan en cas de guerre.

Le gén. Collins a fait remarquer 
que “les armes'atomiques ne di­
minueront pas le nombre de divi­
sions requises comme base de la 
défense de l’Europe”.

Puis, en réponse i rite ques­
tions, il g déclaré:

"Elles permettront éventuelle­
ment de remplir cette tâche avec 
un nombre réduit de divisions mi­
litaires. Elles peuvent accroître 
sensiblement la capacité de l’Euro­
pe occidentale de se défendre elle- 
même”.

Il semble que l’Otan n’atteindra 
pas son objectif de mobiliser 50 
divisions, actives ou dé' réserve, 
polir 1952. Les ministres des 14 
pays-membres se réunissent à Pa­
ris à la mi-décembre pour com­
bler les lacunes du programme et 
élaborer un horaire de réarme­
ment pour 1953.

BN COREE

Mig détruit par 
un Canadien

Séoul, Corée, 8 (P.C.) — Le lieu­
tenant d'aviation Ernest Glover,
dç Leaside, Ont., a reçu le crédit,------------------------------------------------
hier, de la destruction d’un Mig . .
dans un engagement aérien au GreVG 06$ pêCn6UrS 
dessus du nord-ouest de la Co- V
ré*.

Le lieutenant Glover, pilote 
d'échange du C.A.R.C. combattant 
avec l’aviation américaine, n’a pas 
abattu le chasseur à réaction com­
muniste mais l'a déjoué par ses 
manoeuvres jusqu’à ce que le pi­
lote rouge ait perdu la maîtrise 
de son appareil qui s'est écrasé.

Le 30 août dernier, ce Cana­
dien avait endommagé deux chas­
seurs à réaction communistes et 
son exploit d’hier porte son actif 
à un appareil détruit et deux en­
dommagés.

C'était la première fois qu'un 
Canadien, prêté’ à 1a force aérien­
ne des Etats-Unis, obtenait le cré­
dit d’avions descendus ou avariés 
en deux journées de combats.

Un autre Canadien, le chef d'es­
cadrille James Lindsay, d’Am- 
prior, Ont, a endommagé, hier, 
son premier Mig au cours d’enga­
gements entre les Sabres et les 
appareils de fabrication russe.

Les autres pilotes canadiens 
prêtés aux Etats-Unis, qui ont ob­
tenu des succès en Corée, sont :

Le lieutenant d’aviation Clau- 
de-A. Lafrance, de Loretteville, qui 
a abattu un avion communiste.

L’officier d'aviation Bruce Flem­
ming, de Montréal, deux appareils 
probablement détruits.

Le lieutenant d'aviation Omer:

Le Canada britannique. Le représentant cana­
dien est M. Arnold D. P. Heeny, 
ancien sous-secrétaire ou sous-mi­
nistre des affaires extérieures.

Un porte-parole à Ottawa a dé- 
du ministère daré:

“A ces réunions du conseil de 
l'Otan, on a pris l'habitude de te­
nir des consultations sur les ques­
tions importantes de politique 
coyrante... L’un de ces sujets est 
la note russe concernant l’Allema­
gne.

’"Nous voyons cette pratique 
d'un bon oeil parce que le gouver­
nement canadien a toujours été 
davis que l'O.T.A.N. devrait être 
plus qu’une simple alliance mili­
taire, qu’elle devrait être un 
moyen de discussion et d’action 
communes sur les sujets non mi­
litaires dans les domaines écono­
mique, politique et autres."

Les Russes ont proposé des en­
tretiens à quatre pour discuter un 
traité de paix allemand, la forma­
tion d’un gouvernement pour tou-

Michel et de Côte Saint-Luc ap- $1,500,000 de plus par année, de 
prendront alors quelle décision les là la hausse des tarifs, 
commissaires du transport ont Toutefois, on sait déjà que la 
prise à la suite de leur demande, ville dq Montréal s'opposera pour 
On croit savoir que les requêtes sa part à cette majoration, et vrai- 
réclamant Tuniformité des tarifs semblablement aussi les seize au- 
sur tout le réseau de la Commis- très municipalités que dessert la 

’sion seront rejetées. Commission Duperron.
D’autre^iart, la Commission an-, • Aux termes de la loi provinciale 

noncerait, en même temps, une 
hausse générale des tarifs pour

Londres "dénationalisera" l'acier 
et le camionnage, en novembre

Un porte-parole de l’armée a 
déclaré que le général Naguib 
démissionnerait comme premier 
ministre aussitôt que sera restau­
ré le régime parlementaire nor­
mal, après les prochaines élec­
tions qui sc tiendront au plut 
tard en février.

Naguib a promis une élimina- 
tion rapide et complète de la cor-

tous les usagers des tramways et 
des autobus. Oh ne connaîtra que 
demain le détail de’cette majora­
tion et la date à laquelle elle en­
trera en vigueur.

autorisantTa formation de la Com-! Woodford, Angleterre. 8. (P.A.)i U premier ministre soutient ruption au sein du gouvernement, 
mission, les municipalités peuvent — Le premier ministre Churchill a que c’est la meilleure solution, et Son coup d Etat du 24 juillet,
porter en appel, toute décision de promis çiu peuple, samedi, que son celle qui plaît le plus aux ouvriers qui a renverae le premier minii-

• ’ gouvernement conservateur pren-!ct»»x Patrons tre Ahmed Hilaly et forcé Farouk
dra les mesures nécessaires, en no ! Les travaillistes n ont pas eu le a abdiquer deux jours plus tard,* 
vembre prochain, pour dénationa- '™ps de nationaliser au complet semble n’avoir été que le lever 
User les industries de l’acier et duTl«t*uatr,l1e d* / s«lon M. du rideau sur des changement!
camionnage, en Angleterre. Churchill, qui ajoute: rad.caux dans la vie égyptlenn*.

Pariant riprant dp “Heureusement, nous sommes Le groupe militaire entourant
sa circonscription, M. Churchill a arrivés à temps pour sauver la Naguib a annoncé la aérie d’arre.-
déclaré qu’il s’attend bien que le P«1-sqflnallt«.*t 1 indépendance des tâtions dans une émission radio-

cette commission concernant les 
taux de transport. Cet appel doit 
se plaider devant la Régie provin­
ciale des transports

Première épreuve de. 
entre démocrates e

Portland, Maine, 8 (P.A.)—Les samedi, dans leur lutte pour Vc _ . . . - . ... ai nnn
électeurs du Maine élisent, aujour-vote agricole américain lors de r^ment a notre que dea
d’hui, un sénateur, un gouver-!l’élection de novembre.. plan pour rirniustrie de 1 acier
neur et trois représentants au Con-; Les deux candidats à la prési- P.est pas bas* spr ,!a théorie polt- ( ,a'ent p,p 'éntabl

Parlement ratifie alors ces deux 
projets.

Les deux industries mentionnées 
ont été nationalisées par le parti 
travailliste, avant sa défaite d’oc­
tobre dernier.

M. Churchill a ajouté: “Contrai-

grandes aciéries, dpnt la répula- phonique matinal* et a accusé la 
tion mondiale et les liens commer- premier ministre Maher de a* 
siaux constituent un si précieux “‘traîner les pieds" dans la lutta 
apport”. contre les éléments corrompus.

Un organisme de 12,000 tone- f! a. ajouté <ju’il_ répugne à Nà-
tionnaires a été établi pour régir St**** d* dissoudre les partis polit! 
l’industrie du camionnage, bien que* égyptiens, mais quil 1* fera 

seulement des quel-:*'J* ne se débuTassent pis eux- 
- - "ticules com- m«me, d« 'rur* *l*rr'«n<s malhon* 

r-nn ' i,t«,♦. & !_ nest pas o3sc sur ta meone pou* mcivi.uA «icn, cic véritablementNaguib démissionnera aus*représentants au Con- Les deux candidats à la presi- . "comme toute la polit oue nationalisés. «tôt que la vie parlementaire nor-
grès américain lors des premières dence nont provoqué aucun en- lTserv»we il »u Contraire ^ ■ m., , , . . male aura été rétablie après les
«preuves de popularité entre les thousiasme lorsqu ils exposèrent b‘‘ Depuis 1947, une foule de mai prochïine4 élections, qui auront
républicains et les démocrates, cet-]leurs programmes agricoles devant î”"d^ *es ,)esoins Pratiques et sons d affaires ont acheté des ca- {jeu d'ici février 
te année. les quelque 100,000 personnes as- 1 c*penenff- .. ... niions; mais elles no peuvent! ..... vmm-f qnTAifc » itit m».

On prévoit quelS question, chau-1 semblées près de Casson-Dodgor Le système d organisation et de transporter d’autres marchandises sens ‘îiu* nîEm
dement controverséeq de la corrup-ICenter. pour assister au concours ^"^1'3^ ^* ŒstHe* SI** leur!i df “rt* qu* les vé- ^nTta^ laToSSÏ

hnissnns! liât onal de labour s e*st développe dans 1 industrie hicules se déprécient et qu’une ]Voyon? "np1“tlu.des boissons, ,e silence du. mime, depuis vingt ans.” ]somme considérable de trav-ail et ™ d»"| I*
* La proposition conservatrice d’argent est perdue. M. Churchill• 11 * *J°'uté quun «omité

•• •. . . r- inrfiMipiJspeaal commencera d ici deux
s criti li°ur> 4 entendre les causes des 
'soi! personnages arrétéa «t ceux oui

consommateurs. lage. ' * p ' ront trouvés _ coupable* aubiront

Les Russes établissent des bases 
' sur les côtes arctiques

Londres, 8 (PA.) — Les autori-'dispendieuse en fait d'argent et de 
tés occidentales croient qua laivie humaines. '
Russia est à ériger une chaîne de1 A aon extrémité orientale, la 
bases sur le “toit’* du monde le,route vient près de l’Alaska. Le 
long des côtes arctiques reliant la'terminus occidental, Mourmansk, 
Russie européenne a la Russie est situé près de la pointe de la

te 1 Allemagne et la preparation:tion de la commission des boissons 
d’élections nationales à cette fin. : alcooliques de l’Etat et le beau 

On prévoit que ’ ■ -
rejetteront cette 
qu’ils sont d’avis
d élections libres dans toute l’Aile- jjii relevé officieux, établi par - . . ,
magne doit venir en premier lieu.:ja Pr-cce associai, arir-c aux oni- programme énoncé a midi, 
-On.n’a pas révélé l’attitude du nions recue Uies par les jour- par M Eisenhower, étsit sensible-

“ ment lé meme que celui dressé
républi- trois hcur*s Plus tard P31- M. Ste 

cains, mais avec des majorités ''’'à'!™,
=e,nŒs qUe Ce‘1CS
LeVuv^ Frederick

permanent de l'Otan qui siège àjCanada à ce sujet, mais on croit naux° et* les'postes radiophoniques ment lé mêm* que Pans sous.la présidence de lord:qu’.l partage l’opinion des trois vtloire aux républKtrois h<‘ur,‘s plus tard
Ismay, ancien membre du cabinet Grands. accorue ia victoire aux repuou ——

asiatique.
L'établissement d’un passage 

maritime du nord entre la Mer de 
Barentz et le détroit de Béring est 
un objectif poursuivi pir les So­
viets depuis 1933.

La route maritime du nord a été 
établie, d'après le premier minis­
tre Staline lui-même, afin d'englo­
ber la richesse du nord de la Si­
bérie dans l’économie russe.

«« rtpMn au gourant d. U nomkto ajouUnt
«vn, XTVT Ba—.-T» n„KA qU# CC DUt H S Tltll d*versaires sont MM. Roger-P, Dubé, „.-st naa 1» senî.

démocrate et Karl S Grant démn. Pe,Tn.,tn*n' *T 'î *,St pa* 11 **ul*démocrate, et Earl S. Grant, démo­
crate indépendant.

Le relevé accorde au candidat

solution au problème de« cultiva­
teurs.

’On devrait en suivre constam
républicain au Sénat, le gouver-, ment la marche, 
neur Frederick G. Pgyne, 83.3 pour aux besoins du moment 
cent du vot*, alors que le séna- dre plus équitable pour le contri- 
leur Margaret Chase Smith a ob-:buable.”
tenu 71.4 pour cent aux dernières: A ce sujet, M. Eisenhower a pro­
élections présidentielles. i™*3 d« maintenir les prix de sou­

tien à 90 pour cent de la normale,

Il est frès improbable que les 
mystères de l'univers soient résolus

PI* XII !
Castelgandolfo, Italie, S (P.A,),Pologne communiste», ont entendu 

, — Le Souverain Pontife a déclaré J1* Saint-iPère faire l’éloge de 'leur
afin'de fXnter w«r‘ *u* p)« éminents astrono-:c°23uét* i!* * *sp*c* cosmique” et 
loment el le ?en-,m*» du monde qu’il est “tout à ^‘ürahle^ "5 PTOgm mC°m ,

ront trouvés
leur procès devant Ica tribuMsix
civils.

Cependant, nit caim* ag>p*r*M 
règne au Caire On ne remarqw* 
aucune concentration imwitée d* 
policier* ou d* soldats dans la 
villa.

ffenry Watloto 
reconnaît enfin 
qu'il a eu tort

improbable” que l’homme 
réussisse un jour à résoudre les 
grandes mystères de l’univers,

L’audience papale a été boyco-
pour deux ans, tout en cherchant ] tée par les astronomes de la Rus-

La route est bloquée par la gla­
ce entre juillet et octobre. 

Toutefois, les autorités occiden- 
Cela“a «é accompfi e“n Transfor- |al«s .c!‘1oien} |es, Russes sont 

mant la route de 3,500 milles, dan- a installer des ports le long de la 
gereuse et parsemée de glaces, en vol« maritime, pour* en servirau 
une voie maritime normale ser- ^ ou d’autrea parties^du^tcrritoi 
vant au transport des marchand!- “ ” " 
ses.

C’est une entreprise énorme,

péninsule Scandinave.
La voie maritime du nord aurait I Le vote agricole _______ ___ __________________

une grande importance en temps l|nm°y«n de les accroître jusqu'à sie. de la Roumanie et de la Tché
de guerre si les navires de la mari- hasson-Dodger Center Minn., 8. 100 pour cent. coslovaquie. deux satellites de
ne russe dEurope devaient deme- (P.A.) — MM. Dwight D. Eisen-i u,. ' , ... „nt vi,i.x -î...
nager pour renforcir la flotte hower et Adlai Stevenson sem- Retour de Toft JarH le. ohservstolres du Vatican
d’Extrême-Orient. blaient avoir des chances égales, . . ;Urd ,e, «servatolrçs flu Vatican

,renrhR^ArT' i ï!.' R»*1™ ?♦"»* Hvants. veaiant de

Soucoupes volantes : 
illusion d'optique !

nateur Robert A. Taft est revenu! je p,y,. dont la Yougoslavie et la 
hier de ses vacances prolongées à: 1 ’

iPointeau-Pic, Qué.; il g renouvelé: 
sa promesse d’appuyer l’homme! 
qui l’a défait dans la nomination

re soviétique .seraient bloquées

de la Colombie

à la candidature républicaine à la
- - . „ . Rome. 8 (P.A.) - Un éminent ri,*n dit 'h'

dans une guerre éventuelle. Cer- astrologue russe a déclaré que les ™'c d 1 campa
tains ports de la route du nord soucoupes volantes “sont une illu- * A ^on arT-iypp à 
communiquent avec l’inteneur de sion d optique résultant d’une pure ^nateur rf. mhin T 
la Sibérie par trois grands fleuves, Dfivchos<; cUGrre'* tp nrofes- • na ir*de ,7° a declare aux VOb. le Lena et le Yenisei. cK.fw"* ' ^ )p™nalistes qu'il ne présenterait

Avec 
ion croit 
mes réguli 
Mourmansk

Nouveau traité 
international sur 

les droits d'auteur

New-York, * (P.A )

_____  * ,nn\ t a . 3 '’«*( qp« Vladivostok.Vancouver, 8 (P.C.) r .?*' Les autorités occidentales sont 
«heurs de saumon de Colombie- Convanicues également que des ba- EN ONTARIO 
Britannique^ ont^laisse jieurs ^sei- ACS aériennes et terrestres et des

rampes de lancement de fusées 
sont construites dans la région, 
particulièrement parce que de 
nouveaux centres industriels ont

mensurables.
Pie XII a déclaré aux savants,! A. Wallace a reconnu hier one les 

réunis ici pour le huitième con-| Russes l’avaient trompé «n mduv 
grès astronomique mondial, qu'ils!sant à croire qu'tls “voulaient ré- 
ont pu “éliminer les barrières de ellement la paix «t qu'ilri M 
la distance" et porter la connais-'avaient besoin”, 
sance de l’homme à des millions L'ancien vice-présidant riaa Etats- 
dànnées-fumièrr “dans i'immensi-. Unis a exprimé «es opinioni à l’é­
té de l'espace intergalactique." jgard de l'Union soviétique dans 

“Ce sentier commencé par l’es-]»in article intitulé; “Où J’ai M
prit humain à son plus grand hon-i tort” . ___ _ ,
neur lui restera-t-il indéfiniment! L’article a paru dan* TW* Worh, 
ouvert à l’avenir et sera-t-il par- un supplément du dimanche pu* 
couru jusqu'à ce qu'il puisse bli* •'’O3 form*, rje revu* per 1# 
éclaircir le dernier mystère de Nei0 York Herald Tribune et d au- 
l'univers? très journaux américains.

"o,, ... i .1 j 1 “Certaines des circonstaneee qui
la fait r*vis*r m»» attitude”.i«nlifr»îîdm.1fUXi*t sl affirme-t-il, comprennent “1a révé- 
^ i! Aq. fi,'.15 t,h¥n?Mn'ic*U':lat*on troublent* de laetivité de*
ÏLtnZ. '^.±C^IeSseV?- *sPi0P« d* '« Rusai* en matière* 
tfinseques, ne réussira jamais à le «tomioues ”
déchiffrer complètement? "Aujourd'hui connaissant mieux

“U repense des esprits puis- les méthodes de la Russie, je aui» 
3ants qui ont pénétré le plus pro- certain que nous avons fslt un# 
fondement dans les secrets du cos-,grave erreur en retirant no* trou- 
mos est très modeste et prudente; pes de Corée en 1948. La Rusai* 

“Nous sommes, disent-ils, au tout ne désire peut-être pa* la guerre

nés et leurs filets au port hier, 
dans une grève en vue d'obtenir 
de meilleurs prix pour le sau­
mon.
des pêcheurs unis (C.M.T.), a dc-létè *ngÉS en hlt,ene
claré que plus de 90 pour cent —---------- * ' •
des pécheurs avaient voté pour 
la grève.

Le vote s'est tenu la semaine 
dernière parmi les 3,000 ou 4,000 

êcheurs de la côte du Pacifique, 
n annonçant le résultat, samedi 

soir, M. Stevens a déclaré que 
l'union demandait une grève im- , . 
médiate. Juin .

En plus des pécheurs, des mil- pui***"*** 
tiers d’ouvriers de conserveries 
sont touchés par la décision.

Le comité de grive de l’union 
s’est réuni aujourd'hui pour pré­
parer les lignes de piquetage.

I^s pécheurs désirent obtenir 
le prix qu'on leur donnait l'an

. .v-v. ,,, -----------A Y- j , 7 7. —...........ivvsi ne UCBIIC prui-CHC *ux:a a m
consolider la protection des droits débuU il y a encore beaucoup de chaude pour d’ici aux 10 prochai-

Deux autres survivants !(1,aul!tur à lc. m0Ilde4 chemin à parcourir et le sentier nés années, mais elle déaire ,cer-
w ■«■ivj juivifailll L’Union soviétique et ses satellites j sera suivi sans relâche. Toutefois, tainement une continuation de I*

sont repêchés ne participaicrit pas à la conféren- j| est absolument improbable que guerre frdide qui lui permette, par 
ce. 'même le chercheur le mieux dou£ ses satellites et ses agents aubver*

/n A . k j I. nniIV<lftll trfli4A connu sous te réuss,s8e un j°ur à reconnaître et sifs implantés à l’intérieur dea au-
(Dermerc heure) U rtA "fnnventiin urüv«Mllc fi'COr* moms a r«sot*dr« mv*' trea pays, de prendre le plue

Virginie, 8 (PA.) - r.mH,Aeu."CrŒi“n nrévoît’neu Îf-Ü. «ue *0®P9rt* l univers phy-] grand territoire .poeaible.

Las écoles séparées 
privées d'una partie da 
la taxa sur l’éducation

_________ ____________ ________  «-e. O,,.. , (P.Ç.) - Mgr S’“S" “J
IF. J. Brennan, cure de la paroisse r c, . y-**' Hol',s , a r*Pc'les oeuvres nationales des pays si- “( es mystères indiquent donc'

l//*k T A Kl — Saint-Joseph de Sarnla, a déctaré ch^ y joùrd hui deux aulres gnaUires Agis a garantit, pour la Existence d’un esprit infiniment jL'O.T.A.N. ne sera vendredi soir au cours dune con- sun-lvahU du pétrolier Founda- prcmüre fois, que les oeuvres Utté-supérieur, l’Esprit créateur divin
, . férence. que les ecoles séparées tion Star victime dc 1 ouragan. raire scientifiques et artistiques qui a créé tout ce qui existe, leïamais l aaresseur sont privées de la part de la Dix-neuf autres rescapés sont étrgn|,irM reCeVr0nt la meme pro-conserve en existence et le régit c/I taxe sur l'éducation qui leur con-en rouie pour New-York pendant rirniu d'auteur dans Qui. cependant, avec une nersnieia-

Bonn versera 
$715,000,000 à 

l'Etat d'Israël

tou^1 guêrrerefuture, 'pare* “q*^ au* écples séparées c*u* de

"nous de l’Otan, ne serons jamais 
l’agresseur,"

“L’ennemi peut toujours se pré­
parer à l’attaque grâce à un pro- 
grimme i longue portée et choisir 
son moment pour l’appliquer”, a

Charleston, en Caroline

lettre pastorale
, 11M. ..... .is^^-iswasiswiJ: rMwip»;SSiSj
La littoral amancam n a*t page du Foundation Star, à 40 «n-jprotection des droits d’auteur ae-: Allemagne. 8 (P A )

__________ HH HHHHHPPHHHH du une conférence de trois semaines
tâche était pratiquement impossi- Sud. tenue à Genève sous les auspices
ble, de sorte que l’argent va aux Le U. S. S. Hollis a transmis un de l’U.E.S.C.O. 
écoles publiques^ ________ message radiophonique à la garde

(côtière, â Norfolk, disant qu’il a1

Bonn, Allemagne. 8. (P.A.) — 
Le cabinet de l’Allemagne de 

Ouest a ratifié, aujourd’hui, un 
accord qui permettra de dédorti; 
mager les Juifs qui ont été ostra­
cisés psr le régime hitlérien.

Le chancelier Konrad Adenauer 
au Lux-

___ ‘hui un
porte-parole du gouvernement.

Le ministre des Affaires étran-dernier pbur leur poisson. ^ ‘: D|u, m<nae* par des'au sud du Cap Hatteras. Le cordée à toutes les oeuvre* d’au f/, éXues c.tholi?/,,;, '/aîi'.LT1 «-ères de ï’Etat dTaraél Moshesociation des pêcheries de 1. d“! bref message n'iSlque pas al, les | leurs , «r*"**™ ^ *‘ri F' ont publié hter une Irtûe paî- SharetL représenter! 7on pays hà
lombie-Britannique offrait SW cts hw Vonla livre, soit environ la moitié desi£lip°p* S»0nri.se1 tenue i^Trsne 
prix de 1* aernière saison, a dé- {^tence d« presse tenue * Fr,n<:'

.‘“"i?";,. 4 Faiaant Téloge des présentes
Lévesque, de Mont-Jall, un appt-L^f,-..-5 “ »Allr.UHe°reîu’semai” manoeuvhes franco - américaine*

meilleur au cours de cette *emai-!connuM |0UJ le nom dcreil détruit.

la télévision

& & S'eZl * l’Atlantique ,^Iva^on? m^'dZ]^ «ng. Vrig=l'3uT, r.,ë"de=.nTi WU&n cérémon^ de signatufe.
‘ ' i - ’’empire de l'accord, l’AI-

devra payer, en marchan- 
l’Etat d’Israël, une som- 

$715,000.000 d'ici quatorze
, -- —■- —- ------ .w,™» plus, la république de

derations de l’Eglise catholique:l'ouest versera l'équivalent de 
en vi-îallemande contre le communisme $107,000.000 en guise de compen­

sa ratifies- depuis la guerre. La lettre compa-|sation polir les biens Israélites ré- 
quatre na-re la pression qui s'exerce contre quisitionnés par les Nazis et qui 

système amé- la liberté religieuse dans l’AUema- ne sont, pas réclamés par les hé- 
4 gne de l'Est, occupée par les Rus- ritiers juifs. Cette somme sera

ses, à cel e qui existait sous le ré- consacrée aux oeuvres de secours

Rose- toral des Etats-Unis, aujourd'hui qui se dirige vers New-York au

dernier. gne de démarcation, avec des effec- tfcmpéle filait entre le nord-est et 
tifs inférieurs." (l’est-nord-est, à 35 milles i l'heu-

I! a ajouté que les Alliés ae re environ.
Bélivtau rest* 

avec, lés As
Québec, B (P.C.) — Les As de'

J-a Dr Hjalmar Schacht 
devient banquier

Hambourg. 8 (PA.)

gime nazi d’Hitler. «t de bienfaisance des Juifs.

L’avocat

Pasadena, Californie, 8 (PA.)—Financier allemand rendraient certainement compte On estimait qu* ses plus for- 
La Fondation Fords annoncé, hier. !_ «xi I ___ d* préparatifs éventuels de l'ar- tes bourrasques s'élevaient à 120
quelle a versé $5.000,000 au fonds inVIfe #n iFOn mé* soviétique en vue d'une often- milles à l'heure près du centre de _______ _
de 1 éducation aux fins de l'avan- aive prolongée. dépression tandis que leur violen- Québec annoncent aujourd'hui, du Dr HjaimaVschacht ministre
cernent de 1# téléviaion comme Téhéran. Iran, 8. (P.A.) — Le L'exercice Rotebush, auquel par ce se taisait sentir sur une distan- que Jean Béliveau a signé son con-des finances sous le rèeime hitlc-
moyen éducationnel. Cet argent journal Etelaat mandait hier soir tlcipont quatre divisions américai- ce de 400 milles. trat pour la saison 1952-53 avec lelrien, a déclaré samedi soir que son
sera principalement consacré à que le premier ministre, M. Mo-nés et françaises, comprenant Le bureau météorologique s dé-club de la Ligue sénior de Hockey client avait obtenu d'un tribunal 
l'étude des moyens que pourraient hammed Mossadegh, a invité le Dr 78.000 troupiers, a pour out de.claré que la direction et le rythme du Québec. la permission d'ouvrir une banque!
employer les écoles dsns la cuell. Hjalmar Schacht, fameux finan- prouver que les forces défensives auquel l'ouragan se déplaçait se Le joueur de centre, qui a célé privée pour le commerce étran- 
lette de fond» pour la construe-cier allemand, à Téhéran, pour:peuvent s* replier systématique-continueraient probablement pen-bré son 21ème anniversaire de ger, à Hambourg. En juillet der- 
tion de postes de télévision et 1* s’entretenir avec hii de questions! ment en Allemagne occidentale.|dant quelques heures, et que la naissance, le 31 août, s* rapporte- nier, le Sénat avait refuse au fi-
réalisation de programmes scolai-lfinancières. On n'a pu confirmer vers le Rhin, à une allure de 30 violence des vents se faisait sen- ra au camp d'exercice des As le 21 nancier d* 73 ans d'ouvrir un* tei­
ns de télévision. officiellement cette nouvelle. milles psr jour. tir sur un rayon de 300 milles, septembre. , '1# banque.

• *
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I

..À L'HOPITAL — Dormant avac dai aeubréaavfta aur un lit d'urganca 
dana un hôpital da London, Ontario, la patito Barbara Bolton, 18 moil, 

-•Oit aurvalllét par an jauna coualna da 5 ont, Jacqualina Andarton.

SCaa daux b*béi Ataiant parmi laa onia parionnaa tramportéas A l'hô- 
tal à la aulto do la colliiion da troit automobilai prêt da Thamai- 
rd. (Photo P.C.)

La bijouterie et le 
~ couronnement
par Mona Curran, prAaidanta da 
,,,, l'Aaiodatlon national! daa 
j..;, bljoutiora
b't QUE L'ON VERRA 
A. L’ABBAYE
""tLoa plus grands bijoutiers d’An­
gleterre dressent déjà leurs plans 
en vue de l’année du couronne­
ment. Cea plana se divisent d’ail­
leurs en deux parties. En premier 
lieu, lia s’occupent des bijoux nou­
veaux, — diadèmes et ensembles 
d’apparat, — qui se porteront à 
l’abbaye, au aacre proprement dit 
et ’lors des autres cérémonies offi- 

..tiflies. En deuxième lieu, ils pré­
parent des bijoux ayant pour thè- 
’me le couronnement et qui seront
mis en vente sur le marché Inté- . . ,
rieur et sur les marchés des pays sacre. Normalement, on ne les por
'8*butre-mer comme souvenirs de 
:et événement historique.«ru»*»
'• Des perles et des diamants s’har­
moniseront pour former des diadè

mais le collier qui sc transforme à 
son tour en est certainement une. 
I a boucle double, qui jouit d’un 
tel succès de nos jours, surtout le 
modèle en diamant, n est populai­
re que depuis le couronnement du 
défunt roi George VI, il y a 15 
ans.

K'NUTE EMOUVANTE

» Une fois que l’archevêque aura 
procédé au sacre de la souveraine,

au: aura pris place sur le fauteuil 
u couronnement, les pairs et les 
rois d’armes mettront leur couron­

ne tandis qu’éclatera la musique 
des trompettes d’argent. Ce n’est 
que plus tard, — dans le passé cet­
te partie de la cérémonie a tku- 
iours eu lieu après le sacre de 
l’épouse du roi, •— que les paires- 
ses mettent leur couronne, la po­
sant sur la tête derrière le diadè­
me qu’elles portent toujours avec 
les robes d’apparat.

Les diadèmes jouent donc un 
rôle important à la cérémonie du 

.No
te que pour les grandes cérémo­
nies. Le nouveau modèle transfor­
mable sera par conséquent très ap­
précié.

Dans le domaine des souvenirsmSs d’un style nouveau. Un bijou( .. .... t•tier a créé un modèle qui sa com^1 ^aura ^ Petite» brosses 
pose de trois rangées de perles,^, eheveux, des bâtons de cocktail, 
■avec des perles plus grosses et des !'» Pfs «t des saucières en argent, 
diamants également Ce diadème ;p«urJ*» enfants il y aura des bols 
vst très léger et peut se porter fa- en argent ornés de fleurs de lis 
vilement pendant de longues pé- et des brosses À cheveux ornées
riodes da temps.

Les diadèmes modernes ont des 
montures en platine, alorse que les 
modèles plus anciens étaient tou- 
TMirs formés avec de l’argent ou 
de l’or. Les créations dentelées 
portées lors des couronnements 
précédents sont démodées; les mo­
dèles à frange et à rayons de soleil 
tout le dernier cri. Un autre bijou­
tier londonien offre des diadèmes 
lui, en quelques minutes, peuvent 

.«..transformer en colliers de dia- 
îlpnt et ces colliers, à leur tour, 
aeuvent se modifier en une boucle 
double et en boucles d’oreilles.

\!fn diadème qui se transforme en 
fftllier n’est pas une nouveauté,

de minuscules couronnes. On offri­
ra aussi des plats ornés du même 
motif, et des ouvre-iettres assu­
mant la forme d’une épée.

Pour les messieurs, Il y aura 
d'intéressants gobelets. Signalons, 
le joli modèle qui a pour base le 
corps d’un lion. Pour la jeune fem­
me, on prévoit des poudriers or­
nés d’une couronne ou d’un por- 
t ...t de la reine. On pense que la 
reproduction du fauteuil du cou 
ronnement aura beaucoup de suc 
cès. Pour (a femme qui n’aime pas 
les objets trop voyants, il y aura 
de minuscules porte-bonheur en 
forme d’épées et de couronnes 
dont elle pourra orner son brace­
let.

mle 
ajoute

ce
662je nue sans aum 

à
999

Histoire naturelle 
sur place

Excusion du Cercla des mycolo­
gues
Dans le sous-bois tranqujUe et 

silencieux comme une église dont 
les verrières d’émeraude seraient 
traversées de rayons d’or, des vi­
siteurs, têtes baissées et panier au 
bras, se dispersent avec un air ab­
sorbé qui n’est qu’un regard cher­
cheur.

L’air sent déjà l’automne mais 
la voûte bleue que l’on aperçoit 
toute découpée par les têtes d’ar­
bres rassure par sa présence en 
prouvait que chaque saison, mal­
gré orages ou tempêtes, a son ciel 
clair et son soleil d’or.

Les pas amortis par les aiguil­
les de pins et les dernières feuil­
les mortes, des bruits légers de 
branches sèches qui se cassent ici 
et là, brisent seuls le silence étof­
fé du bois, avec de temps à autre 
une exclamation de joie d« l’un 
ou l’autre marcheur.

Scène de chasse ou prologue 
d’un conte? Mais non, c’est, bien 
plus pacifique et plus simple que 
ça: un groupe de membres du 
Cercle des mycologues qui vont à 
la cueillette des champignons 
sous la direction du savant profes­
seur et naturaliste distingué, M. 
René Pomerleau, auteur d’un ma­
gnifique -ouvrage illustré en cou­
leur, véritable traité de vulgarisa­
tion des champignons comestibles 
et vénéneux les plus communs 
dans l’est du Canada et des Etats- 
Unis.

Pour l'occasion, c’est le livre de 
la nature qui est feuilleté et cha­
cun et chacune s’empresse d’ap­
porter sa trouvaille au professeur 
qui, alors, explique, démontre, 
classe et apprend du nouveau à 
presque toute la bande, surtout à 
la journaliste qui savait tout jus­
te qu’il existe deux grandes caté­
gories de champignons; les bons 
et les mauvais, c’est-à-dire, les 
comestibles et les autres plus ou 
moins vénéneux. Il fut un temps, 
d'ailleurs, dans notre pays, où il 
n'y avait à peu près que les Euro­
péens à pouvoir identifier nos 
champignons.

Les choses sont en train de 
changer pour vrai puisque nous 
avons même un Cercle des myco­
logues!

A leur suite et avec les précisions 
données par le professeur Po- 
merleau, ces humbles personnages 
des bois et des champs nous sont 
apparus dans toute leur importan­
ce avec leurs titres, leurs quar­
tiers de noblesse ou leurs signes 
de roture ou tout simplement com­
me des citoyens indésirables à no­
tre table. Et dans ie sous-bois aux 
résonnance» amorties, les noms 
nouveaux sonnaient agréablement 
à l’oreille: amanites brunissantes 
ou rougissantes, bolets pomme de
?in. chanterelle orangée, clavaire 

usiforme, russules à teinte rou­
ge, golmottes et cèpes, sans ou­
blier ce lactaires indigo si frap­
pants par leur teinte rare da bleu 
et d’ailleurs rares eux-mêmes 
dans la population des champi 
gnons.

Et pour votre information, mes­
dames, notons que cet ouvrage sur 
les champignons de l'est du Ca­
nada comprend quelques chapi­
tres sur I" choix des champignons 
comestih les manières d'apprê­
ter ces champignans, les façons de 
les mettre en conserve, des recet­
tes culinaires, etc.

Miettes de la petite 
"Histoire"

HISTOIRE DE ROBES
On sait que les magistrats 

britanniques dans leurs fonctions 
portent des robes et même la per­
ruque. Un jour, le lord-maire de 
Manchester, le conseiller Hugh 
Lee, un Anglais, et sir Hector Mc­
Neill, lord-prévôt de Glasgow, un 
Ecossais, prirent Tavion pour se 
rendre en visite solennelle à Pa 
ris. Le vice-président du Conseil 
municipal de Paris, qui les atten 
dait à la gare du Bourget et se 
figurait les voir descendre avec 
leurs robes d'apparat, fiM tout 
surpris de recevoir les hôtes dis 
tingués de la capitale simplement 
in mu/ti (en civil).

Pour le co
raison était fort simp! 
avait pas eu de place au départ 
pour le porteur de la livrée du 
lord-maire, John Essem. “Pas 
d'Essem, pas de robe”.

Pour sir Hector McNeill. 6 pieds 
de haut et plus, la raison, c'est 
que les robes d’apparat ne ser­
vent que rarement et jamais en 
dehors de 1» cité de Glasgow.

Par contre, le lord-maire de 
Manchester portait la fameuse 
chaîne du premier magistrat rie 
Manchester, où se comptent 870 
diamants et, au revers rie la mé­
daille, une miniature en joyaux 
figurant les drapeaux de 30 na­
tions.

Cette chaîne a été offerte à 
Manchester par le corps consu­
laire de la ville. Il y a une tren­
taine d’années. Elle a été assurée

i

: .^.1

Pour le conseiller Hugh Lee, la 
de: 11 n’y

Modes françaises et 
canadiennes à la TV

Les premières images de modes 
télévisées sont passées sur l’écran 
de la TV montréalaise, vendredi 
après-midi, à Radio-Canada, plus 
exactement au poste CBFT.

Mme Michelle Tissayre, com­
mentatrice, a d’abord expliqué et 
détaillé des photographies de créa­
tions parisiennes qu’elle a rappor­
tées à son dernier voyage dans la, 
capitale française, en soulignant puis je dec-name 
qu’il y

Croquis d'Afrigne

Singe* et iingetie*
Avant de venir à.Ruinphi, J? ri a?r„oi^’ 5u.

gents. La Fontaine ne les a pas 
calomniés en leur attribuant le 
rôle de fins voleurs. Ils opèrent 
par bandes comme des gangsters 
de profession : deux éclaireurs 
prennent les devants et vont se 
percher au faite d'un arbre. Si 
rien d'insolite n'est en vue, la

savais qu’en ce coin de brousse se 
rencontrent des tribus de singes.
J’étais curieuse de les voir, et 
j’avoue que je nie réjouissais à la 
pensée des cabrioles et des jeux 
d’audace qui me leraient gratuite­
ment donnés en spectacle. Mais de-

mçaise, en souugnam puis je déchante!... Jusqu aux invitée à annroeher et nactuellement plusieursicabrioles de .singe! qui ont un r*-|^and^*t,rtemr la bêsoVe Est cl
côtoient^dans ' la* mode^d’automne Moins de deux mois après notre|“7étûdL dérèglement* d^sTn1 
et d’hiver et que cela permet jus- arrivée, j’étais occupée à rechaus-I^W11'^'^rtgiemem^des Wa- 
tement, à la femme soucieuse d'être ser des plants de tomates charges . ^ ■, , je ci.amD
à la page d’avoir assez de latitude des plus belles promesses, quand . elj|s t par exemple lePtemDs 
dans son choix. ;tout à coup une rumeur ®0"J“MQ^jde U grand-messe,^^’dlmanSie*

Des créations de Magsv Rouff'V0 X I?eh*lt iVer ? ?ei*ils se livrent à de véritables raz-
deD Balenciaga, de Dio?, de Bal- p^s No^rde TécoTe’ Mais non, «as. et ces mécréants n’ont gar- 
jrain ont démontré en effet, que ?ls s’annoneent toujours par ^ ^
la ligne profilée, la taille douce, le -hansons et là u s-agissait d’un f^, as.s*iso""fe 
genre fluide, le genre flou, pon-étrange bruit de voix... Alors,stP’t(lnlnc qul leur sont dest‘- 
valent n’étre pas à cent lieues , j'aperçus à cinquante pieds de moi n f ' .— ---------------------- - jaii ■’ • Les singes mènent une vie no-

made. Les trop petits voyagent 
agrippés de leur quatre mains 
au corps de leurs mères. Gare à 
eux s’ils tombent, car leurs pa­
rents ne les ramassent pas, et ils 
sont condamnés à mourir seuls sur 
la route. Tant que le jeune singe 
n'est pas capable de croquer, sa 
mère lui mâche au préalable ses 
bouchées et les lui fait manger 
ensuite dans le creux de la main.

ce que nous connaissons déjà. Le un sjnge qUj me dévisageait et 
sont les détails naturellement (iuiijacassai^f comme pour me deman- 
font, ici et là, la plus grande nou- (je|. sj j etais un épouvantail fiché 
veauté. en terre ou un de ces humains

Les ensembles transformables malcommodes qui se déplacent. Un 
qui permettent en somme de por- deuxième-singe se montra, puis un 
ter la même robe sous divers as-troisième, puis ça arriva à la dou- 
pects selon l’heure et les occa-!zaine! On eût dit une troupe d’en- 
sions sont de plus en plus en fa- fants qui ont trouvé une belle 
veur. Italie de fraises dans un vieux

champ de foin à demi mûr ! O sou
venir du jeune âge toujours res­
surgissant, même quand on est à }:e sa*r' la bande campe sur le 
l’autre bout du monde !... Mes “®u ses derniers ‘larcins ou non 
singes, eux, avaient découvert de'£“?• .L* ramure d un arbre sert 
belles rangées de tomates. Mais le , ab1n; une branche, de couchet- 
grand chef se ressaisit et jugea]‘e-.La» singes dorment drôlement 
prudent d’avertir ses congénères ?sslav,es coudes sur les genoux et 
de retraiter: mon attitude ne lui dans .mait}S- Jamais
inspirait pas confiance. Cepen- d accident : on n a jamais rapporté 
dant, pour me laisser croire à rin-,Ruun sln2e était tombé en bas < 
nocence de leurs intentions, ilsre son Perchoir... 
s’éloignèrent, sautant de branche] Et voici quelques singeries au- 

5 en branche comme s’ils n’avaient thentiques. A Katete, un employé 
- que le jeu en tête; c’était à qui;d® ia Mission possédait un singe

Très peu de chapeaux emboîtant 
la tête à Paris, mais des petits 
couvre-chefs qui vont jusqu’à s’ap­
peler “grain de café”.

Mme Tissayre était également la 
commentatrice d’une collection de 
toilettes d’automne et d’hiver de 
la Maison Juliette et qui a passé 
'au.si sut l’écran. Des tailleurs 
classiques ou de fantaisie, de su­
perbes manteaux de demi-saison, 
garnis de fourrure, des manteaux 
d’hiver au riche pelage, des robes 
d’après-midi et du soir ont appor- _
té la preuve que les nouvelles ten-exécuterait le plus savant tour;apprivoisé. Un’ jour, la bonne 
dances adoptées par la confection d’adresse, le bond le plus péril-!l>ête, en mai de dévotion, sc fau- 
canadienne donnent une mode et [leux! Us voulaient me jeter deifila dans l’église déserte et s’en 
une élégance vraiment pratiques la poudre aux yeux, car ils de ]alla grimper sur l’autel de saint 
tout en conservant une originalité valent garder fidèle jnemoire del'iiseph- U dut cajoler la statue un 
de bon aloi. nos plants de tomates et les in- Peu fort car on la retrouva en

loc (n„rnaiutex'c!urei en temps et lieux, dans leurs!mor<’eaux par terre. Quant à l’au-Naturellement, plans de singes! leur du méfait, il fut aperçu par
leur Mg*nde vêrre^vïfent l’atan : ..Nous avons donc appris à nos Supérieure, sortant de
taae de voir “saisir” la scène par <%,ens que la §ent simienne est ^lse avec sous son bras une 
les * caméras mouvantes montées | Ws friande de tomates, de blé a conviction : la jolie tête
commedes tracteurs parles opéra- d ^nde’ surtout de blé d'Inde doré ^onde. d® 1 Enfant-Jésus. L air 
teurs^ce qui demande un immense e.[ sucré> de citrouilles, de fruits 2arquois‘ le sm«e regarder Soeur 
plateau, et. la même scène repro-jr® toutes especes. Affamées, ces
duite sur l’écran en vibration, mais P® ®s peuvent vous dégarnir un
cette fois sans les couleurs, parce f°ta£®r • tout y passe, y compris 
que la TV actuelle doit se conten-ij®8 P01*1?1®8 d« terre quelles met

Croyei-te ou non, co manteau de molleton toupie composé à cent 
pour cent d'orlon, oit lavable I D'apparonct duveteuse et confortable 
la poids do co lainage est pourtant tràa léger, ce qui rand la manteau 
si ample encore plus facile à porter. Un seul bouton, des rtvors sans 
collet d'importantes pochas donnant une idée da la mode d'automne.

la baladeuse d’un marchand de 
quatre-saisons.

Dans un autre domaine, celui des 
poudriers, la maison Searchlight r
Products Ltd. offre un minuscule -------
poudrier en forme de piano ài 
queue. Quand on veut le mettre ' 
dans le sac à main, les pieds se re­
plient. ]

Charmant souvenir I 
pour l'année du 
couronnement

La couronne sera le thème prin­
cipal des bijoux de fantaisie qu'on 
trouvera en Angleterre en 1953, 
année du couronnement de la reine 
Elizabeth II. Des broches en forme 
de couronne, en perles ou en cail­
loux du Rhin se porteront avec 
beaucoup d’effet sur le revers 
d’une jaquette ou même dans les 
cheveux.

On trouvera cette année égale­
ment un choix très varié de bijoux 
fantaisie, Les bijoutiers ne sont,
cel tes, pas à court d'idées. Payton -- — r
k Sons Ltd., par exemple, présen- a?heteurs de cet article est l’Amé- 
tent pour le bracelet-porte-bonheur ÏJ'ùu®- D ici quelques années, la 
de ravissantes breloques qui sont ‘ourchctte à quatre dents, d’un
aussi des modèles mécadiques. Une qaa8e courant en Angleterre à
minuscule baleine ouvre sa mà- j heure actuelle, sera peut-être in- 
choire pour découvrir un Jonas en- trouvable, car non seulement les

ter des noirs et blancs.
Par la même occasion, les jour­

nalistes ont assisté à une leçon

tent à jour avec un art consom­
mé. Ces maraudeurs de la brousse

Supérieure et se sauva dans la 
brousse.

Une autre fois, un petit singe 
fit sçn apparition dans une cha­
pelle de brousse pendant la 
grand-messe du dimanche. Pour 
prévenir la dissipation que l'in­
trus ne manquerait pas de causer

dé science en'peu de temps aé- ®t. Mm,e Jacques Beaudet u?,n” L.®n,_Pensa, a!0„rs 9U’U va-

Renaissance de la 
fourchette à trois dents
La fourchette, à trois dents, qui 

avait disparu dés tables anglaises 
u y a près de 200 ans, est de nou­
veau à la mode. Un des plus gros
ossnAtAiiMa fi — ___x : _ l _ . i»* i

marier un jeune couple. Une dan- confonne au style moderne.
seuse exécute un entrechat; un1 La fourchette est une création 
homme porte son verre à ses lè- relativement moderne, 
cres; on voit tourner les roues de ;

un commença à employer les
LA COUTIME CHEZ SOI fourchettes de façon plus générale

au début du XVHe siècle; cette 
coutume vint d’Uaiie. Ce ne fut 
qtie vers la fin du XVile cepen­
dant que le nombre des fourchet­
tes commença à égaler dans les in­
ventaires ceux des cuillers. Jus­
qu'à la fin du XVlHe siècle, on se 
servit principalement de fourchet­
tes à trois dents. Celles-ci furent 
remplacées graduellement par le 
modèle à quatre dents que nous 
connaissons tous.

sheerf\ii\

La bièra dont la vent» 
augmente le plus au Canada!

pour plusieurs milliers de livres 
{à l’occasion de ce voyage

MANCHESTER, PERPETUEL­
LEMENT ENSOLEILLEE

A la descente de l’avion qui 
transportait les deux magistrats 
britanniques, le conseiller Fitzsi- 
mon, president du Comité de l’aé­
roport de Manchester, qui les ac­
compagnait. fit une déclaration:

—Je vais dire à Paris qu’il pleut 
moins à Manchester que nulle part 
au monde. C’est un mythe qu’on 
ne répète que trop, que Manches­
ter est la ville où U pleut le plus 
en Grande-Bretagne. La preuve: 
vendredi dernier, en allant de 
Bournemouth à Manchester, la
Bluie nous a suivis toute la route.

lais qu’arriva-t-il à Manchester? 
Pas une trace de pluie; tout le 
monde jouait au cricket en plein 

! soletlt
I L’Instant d’après, tout le monde 
était rassemblée pour la coupe de 
champagne et la pluie tapotait 
'déjà contre les vitres. Ce fut bien 
tôt une pluie battante. I* con­
seiller FtUsimon pousse un gros 
soupir, et oublignt son histoire sur 
Manchester l’ensoleillée, Il Isisss 
tomber:

• —Comme c’est bien çs! .. Tout 
• à fail comme chei nous!

R 9001

Carnet
mondain

retournés à Ottawa, après ait T",®11* laisser la bête tranquil- 
été les invités de M. et de Cé Celle-ci se campa devant l’as- 

Mme Paul-Emile Savage, pendant femb ee’ ®t la> bien assise, copia 
quelque temps. 'es gestes des fidèles, joignant les

miu n-iu . » , l!"3'11?' remuant les lèvres, etc.; à
Mlle Guberte Beaudry est de;!» clochette de l’élévation, elle 

retour d'un voyage en Californiejslnciina profondément et jusqu'à 
et au Mexique. la fin garda une attitude recueil-

M. et Mme Robert Masse, leurs 
enfants, Philippe et Louise, se

lie!
, Malgré leurs accès de dévotion,

PROCHAINS MARIAGES

sont embarqués sur l*‘Atlantif”J? ne pu'8 me réconcilier avec les 
pour un voyage d’une année en s,Pgel’-- du moins ceux de Rum- 
Eur .....................ùrope. ;Pbi. Toutefois, je dois dire que je

Mlles Alice Benoit, Rita Labbé ne c?nnais P88 d’animal plus fin 
M. et Mme Joseph Beaubien, dotet Yolande Lessard, de la Rivière- que ® 8lnSe : c'est trop fin pour 

Montréal, annoncent le mariage ri" ’— c* ■ ■ ■-
de leur fille, Anne, avec M. Lu­
cien Cornez, fils de M. et de Mme |
Raoul Cornez, de Bruxelles, qui ( 
aura lieu samedi, le 27 septembre, 
à 11 h., en l’église Notre-Dame- 
des-Neiges. n ■ j ■

M. et Mme Lucien Raymond an- Ces 50ur8 derniers, en l’église !
- - —’ St-Laurent-du-Fleuve, a été béni i

■ du-Loup, se sont embarquées, ces 
jours derniers, sur l’"Atlantic”, 

! pous un voyage de quelques mois 
1 en Europe.

COURNOYER-DOUAIRE

noncent le mariage de leur fille 
Denyse, avec M. André Phaneuf, 
fils de M. et de Mme Léopold Pha 
neuf. La bénédiction nuptiale leur 
sera donnée samedi, le 27 septem-

se prendre au piège; trop habile 
pour se laisser loger une balle; 
trop intelligent pour absorber du 
poison ! Pas moyen de s’en dé­
faire !... Volontiers j'ajouterais 
au passage des Litanies des Saints 
ou 1 on demande à être délivré de 
la peste, de la famine, de la guer* 
jrce des tremblements de terre;le mariage de Mlle Mariette Dou-^Deslinges ;r de eur singeries 

aire, fille de M. et de Mme Eu-'',ill”“--- - o---- ... ge ®s'
gène Douaire, de Contrecoeur, 
avec M. Paul Cournoyer, fils de

bre, à 9 h. 30, en l’église Saint- M. et de Mme Philippe Cournoyer, 
Stanislas-de-Kostka, par Je Père:de St-Joseph-de-Sorei. La bénédic- 
Marcel Plamondon, C.S.C. une ré-jtion nuptiale leur fut donnée par

délivrez-nous, Seigneur !”
Soeur LEON-MARIE, M.I.C. 

* (Le Précurseur),

ceptton en l’hôtel Prince Charles 
suivra 1a cérémonie.

M. et Mme François-Xavier Go- 
hier, de Bordeaux, annoncent le 
mariage de leur fille, Jeannine,

le Père Marie-Denis, des Pères du 
Sacré-Coeur, curé de la paroisse. 
Durant la cérémonie, un program­
me musical fut exécuté par Mlle 
Noëlla Péloquin, de Montréal, et

avec M. Jean-Paul Létourneau. fils par M. Hubert Lanouette, de Con- 
de M. et de Mme Emile Lctour- trecoeui', accompagnes à l’orgue 
neau, de Saint-Luc. La bénédiction par Mme Gaston Carpentier, et 
nuptiale leur sera donnée mardi, par M Gaston Carpentier, 
le 23 septembre, par le Père A.
Deguire, S.J., oncle de la mariée, 
en l’église Saint-Joseph, de Bor­
deaux.

Le sanctuaire était décoré de 
pompons blancs et de glaïeuls. La 
cérémonie fut suivie d’une récep- 

Mme Albert Renaud fait part,‘Ion inUjne. M. et Mme Cournoyer 
du mariage de sa fille, Louise. 1Par‘ir®n‘ ensuite pour St-Jovite.
avec M. Albert Bigaouette, fils de . _______
M. et de Mme Joseph Bigaouette. |
La bénédiction nuptiale leur sera • 
donnée samedi, le 27 septembre,!

Une Ecossiise reçoit 
une bourse américaine
Une jeune Ecossaise vient de re­

cevoir une bourse qui va lui per- donnée samedi, le 27 sept 
mettre de se rendre aux Etats-Unis à B h. 45, par le Père Henri M , 
pour étudier les problèmes des Bradet, O.P.. curé, en l’église No-i 
gauchers. La bourse a été accor- tre-Dame-de-Grâce.
dée par le Fonds international de ___ ______
recherches. La boursière est Mar- BI550NNETTE-JARRY 
garet Clerk, rie Bearsdon. Glasgow, matini * 9 K 30i rn

HOPITAL

DRUMMONDVILLE

qui est âgée de 26 ans et elle est l’église Saint-Enfant-Jésus duelle-même gauchère. Elle est entrain Ho Houonir un* H*» nine rrt»ar». Milf**End, M. I sbbc Emile Jam.train de devenir une des plus gran­
des autorités sur ce sujet. Elle a 
fait des conférences au Danemark 
et en Suède; pendant son séjour 
aux Etats-Unis, elle se livrera à 
des travaux de recherche et discu­
tera avec les professeurs ses ob­
servations et ses conclusions.

Margaret Clerk est* diplômée de 
VUniversité de Glasgow. L'univer­
sité lui donna un poste pour lui 
permettre de faire une étude spé- 
caile du problème des gauchers 
pendant trois ans. Elle choisit ce 
sujet pour sa thèse. Depuis, Mlle 
Clerk a soumis des centaines d'en­
fants à des tests et interrogé nom­
bre d'étudiants sur leurs difficul- 

. ... . . .tés. Une de ses conclusions est queOa simples retaillas de colonne- la p|us grjpjp difficulté du gau- 
vlstente petite robe. Naturollamontich^ ^ à d'écrire. Elle a
de claire peuvent fournir cotte r*jconst,té (,u un nombre étonnant de 
quun lainage fin ou uncràpo d*; professeurs obligent leurs élèves à

d®, 1" main droite, bienla ran a manenos longues. iqu une plume spéciale facilite
Ce patron No R-WQ1 oat offort, beaucoup les choses Mlle Clerk

rur loa taillas d'enfant da î, 4, pense qu’on se trouve devant un 
I et 10 an*. La grandeur 4 ro-j phénomène héréditaire: elle déela 
quiert 11A verge d'un tlsau da 85 re que les gauchers n’appartien 
pouces da largeur; Vt verge da nent à aucun type spécial, ni men- 

tlssu contrastant.
Co patron est on vente au prix 

do .40 au Service des patrons. "Le 
Devoir”. 48( est rue Notre Dame 
Laa commandes doivent être faites

physiquement.

Aux Buiaaornitts

curé de Saint-Victor, bénissait le 
mariage de sa nièce, Mlle Marcelle 
Jarry, fille de M. Charles-Albert 
Jarry, décédé et de Mme Jarry, 
avec M. Marcel Bissonnette, fils de 
M. Roméo Bissonnette. A cette oc­
casion. le choeur et l’allée centrale 
Ct la nef avaient été décorés de 
glaïeuls et d’oeillets. Pendant 1a 
messe, un programme de chant fut 

té. M. Jaiexécuté. Jacques Vernier, ac­
compagnait sa belie-soeur et M, 
Wilfrid de Montigny était le té­
moin de son neveu.

Après 1a cérémonie, il y eut ré­
ception chez la mère de la mariée, 
'■je Jeanne-Mance, où les salons 
étalent décorés de fleurs d’autom­
ne. M. et Mme Bissonnette parti- 
'ent ensuite en auto, pour New- 
York et Atlantic-City et Virginia 
Beach.
DEPLACEMENTS

M- Jacques de Repentigny, D.Sc . 
et Mme de Repentigny partiront, 
samedi, par avion, pour un séjour 
prolongé en Europe. Ils habiteront 
Versailles.

Mme John Malcolm Mackinnon 
et Mlles Aline et Jacklyn Mackin­
non sont revenues de Charlotte­
town où elles ont été les invitées

Pour le plaisir du palais
... et pour celui des yeux

PoA h
Toute la ville parle de la splendide fresque du Pavillon, o% 

les artistes des Beaux.Arts ont an réunir les événements histo* 
tiques aux scènes de la vie contemporaine de 11 métropole.

Cette salle est un véritable paradis da gourmetI Une cuisina 
aurline, des consommations de choix et un service impeccable 
vous attendent dana l’atmosphère agréable du Parillonl

........................................................... . La partie de cartes mensuelle de M. et de Mme Robert Borden.
per écrit en ayant soin d’inclura au* Buissonnet* aur* lieu dansi Mlle Claude Loranger est reve- 
an bon de poste ou un mandat de le* salles de l’Institution. 17Lnue de Québec où elle a passé 
messagerie de .40. Aucun timbre ouest, rue Ste-Catherine, mercredi.quelque temps l’invitée de Mlle

CnarleboU.n’est accepté. Ecrire clairement, le 10 septembre, à 2 h., sous Is M. Cl_______
nom, adresse, numéro de district présidence d'honneur de Mme AI-1 L’hon. juge et Mme S. O. Tvn- 
pestsi. le numéro du estron et Is bert Hudon et ses Invitées. Mmevriale ont passé la dernière fin de 
grandeur exacte désirée. Ces pa J E. Csdotte, J.-A. Lemiy. Geor-semaine au Lac Memphremsgog

J M. et Mme Gérard Côté,trôna na sont pa* échangea bias, ges DisforL

Lunch
à partir de $1.75 

Dtnrr à la carte

Hôtel de LaSalle
Une telle à manger de réputation internationale

Réserver an table, 
en appelant 
UN. 6-6492

SuuUnnenml gmtuil
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'Il n'esf jamais trop tard pour devenir 
prêtre ou religieux". Son Exc. Mgr Léger

L’archevcqu* de Montréal préside à la bénédiction d'un nouveau sémi­
naire pour vocations tardives, à Côtc-Ste-Catherine, Laprairie — La para­

bole des ouvriers de la vigne
“Il n'est jamais trop tard pourneuvième 

devenir prêtre ou religieux”, a 
déclaré hier après-midi Son Exc.
Mgr Paul-Emile Léger, archevê­
que de Montréal, au cours d’une 
allocution qui a suivi la bénédic­
tion d'un nouveau séminaire pour 
vocations tardives, à côte Sainte- 
Catherine, Laprairie. Plus de 700 
personnes ont assisté aux cérémo­
nies qui ont débuté par une mes­
se solennelle, le matin, et qui se 
sont terminées, le soir, par la re­
présentation d’un jeu scénique 
sur “Les Mystères du Sacerdoce".
Le séminaire des Saints-Apôtres a 
été construit grâce à des dons

heure, c’est-à-dire de pour ne s'occuper égoïstement que

Alonzo Boyd, Suchan et Jackson (Huit morts et quinxe blessés dans le Québec
s'évadent de prison, à Toronto

Toronto, 8 (P.C.)—Edwin Alon- matin lorsqu'un garde, arrivant 
zo Boyd et trois présumés mem- pour prendre son service, a aper- 
bres de sa bande de voleurs de çu six barreaux d'un pouce de dia- 
banques se sont évadés, aujour- mètre sur le plancher de l'aile 
d'hui, de l’aile des condamnés à cellulaire réservée aux condamnés 
mort à la prison de Don. jà mort. On les avait soigneuse-

Avec Boyd, se trouvaient Léo-!ment coupés. Cette aile est située

de la Compagnie de Jésus. Enfin, pour tout chrétien qui réfléchit et,détective Edmund Tong," tué le'de police a déclaré qu'il est évi- 
vient la onzième heure, qui an-qui pense! printemps dernier, et William dent que les évadés se sont servis
nonce pour bientôt la fin du jour “cette pensée est bien faite, as- Jackson, accusé de vois de ban- de clés puisqu'on n’a relevé aucu-,
et qui. dans la vie bumamc, cot- surjment, poursuit l'archevêque, ques. Les deux Jackson, qui ne ne marque sur les barreaux des
respond 4 la vieillesse et a lextrê- pour jnvjter tout jeune homme sont pas parents, s’étaient évades cellules.
me vieillesse, cest le cas, parmi [jjcn disposé et que n’arrête au-!de prison avec Boyd, de la même On a enlevé un grillage d'une 
plusieurs, de saint Martin de pun obstacle sérieux à se deman- façon, en novembre dernier. i fenêtre barricadée, à l’extrémité
Tours.

"Après tant d’exemples de saints, 
continue Mgr Léger, il convient 
d'ajouter que ces appelés de toutes 
les heures du jour ne sont pas seu­
lement le fait d’un passé plus ou

d'amis généreux. Il a coûté envi-moins lointain à travers les siê- 
ron $81)0,000. !cles passés; ils sont un phénomène

Le députe de Laprairie, M. Hcr- constant de l’Eglise, ainsi qu’on 
cule Riendeau, représentait le pre- peut ]e constater à loisir tous les 
mier ministre de la province. j jours. Ainsi un saint André Four- 

i illet' un saint cur« d'Ars, un saint
Mgr Léger Clément-Marie Hofbauer, le véné-

Dans son allocution, l'archevê- f8*5* j Libermann, le Père Cohe, 
que de Montréal commenta la pa- ]es deux Ratisbonne, le Père Ga- 
rabole des ouvriers de la vigne, ^1rv>_?'1gr de Segur, le Pere Charles 
que le Maître de la moisson invite ae f oucault, M. Jean Le Prévost,

le prince de Loewenstein, et com­
bien d'autres.

"Jeunes gens qui m’entendez, 
réfléchissez un instant en vous-mê­
mes et demandez-vous en toute 
franchise et vérité si tous ces hom-

der devant Dieu et devant sa cons­
cience s’il pourrait vraiment faire 
un meilleur emploi de sa vie 
que de la consacrer à la cause de 
Dieu et des âmes, en se faisant ici- 
bas le continuateur de l’oeuvre ré­
demptrice de Notre-Seigneur”.

Mgr Léger rappela ensuite la la­
mentable histoire du jeune homme 
riche dont parle le saint Evangile.

"Une chose est certaine, c’est 
que le. divin Sauveur ne force per­
sonne, il ne fait qu’inviter au sa­
cerdoce par la grâce de la voca­
tion. Il ne veut que des volontai­
res à son service pour le Royaume 
de Dieu et laisse partir tous ceux 
qui, tristement, préfèrent s’éloi­
gner de lui. Mais il se fait grave, 
très grave, quand, soulevant un 
peu le voile de la prédestination 
de toute ctornité, il dit à ses apô- 

mes, même simplement en regard;très fidèles: "Mes enfants, qu'il 
de ce monde, ne se sont pas ac-;est difficile à ceux qui se confient 
quis incomparablement plus de dans les richesses d'entrer dans le 
gloire et de renommée en se con- royaume de Dieu!” (Marc, X, 24). 
sacrant ainsi tout entier à Dieu et Dans ces conditions, est-ce vrai- 
aux âmes que si, se renfermant ! ment chose indifférente que de je- 
dans une douce médiocrité et neiter au vent, pour des motifs pure- 
songeant qu’à leurs aises, üsiment terrestres, l'appel de Dieu 
avaient évité avec soin le sacrifice qui convie au sacerdoce?

à travailler dans son champ à tou 
tes les heures du jour et qui, 
néanmoins, reçoivent tous le mê­
me salaire. "Cette parabole peut, 
à juste titre, être appelée l’Évan­
gile des Vocations tardives.”

A la lumière de l’Evangile, Mgr 
Léger envisagea la vocation des 
plus grands saints dont l’Eglise 
s'honore et qui ont été appelés aux 
heures les plus diverses.

“Cet examen, dit-il, ne sera pas 
seulement une parfaite justifica­
tion de ces vocations de jeunes 
cens et d'adultes, que l'on exalte 
a juste titre en cette maison, en 
ces jours de fête qui leur sont ex­
clusivement consacrés; il voudrait 
être aussi un appel à toutes ces 
âmes de bonne volonté qui. vrai­
ment capables de rendre cpcorc 
quelque service à l'Eglise, sous 
quelque forme que ce soit, aime­
raient à se consacrer à Dieu sans 
réserve dans le sacerdoce ou la 
vie religieuse, mais hésiteraient à 
s'engager, dans cette voie unique­
ment en raison de leur âge.

"Non, souligna l’archevêque, il 
n'est jamais trop tard ni pour se 
sanctifier ni pour devenir prêtre 
ou religieux, pourvu seulement que 
l'on ait, ainsi qu’il est toujours 
requis de tout aspirant, l'aptitude 
et l'intention droite, c’est-à-dire la 
volonté bien arrêtée de se vouer 
sans retour à -la plus grande gloire 
de Dieu et au salut des âmes. Pour 
cela, toutes les heures de la vie. 
peuvent être egalement bonnes;
Dieu est prêt à recevoir les ou- Dixvme Notch, 8 (De notre en-1 La province de Québec possède 
vriers qui viennent a lui, et a cha-vo • _ Le 31e congrès des droits inaliénables qu’elle n’a
cun il réserve la-haut, dans son pt/nion des municipalités de la pas le droit de céder et dont elle 
ciel, la meme glorieuse et Éter- ^wince de Québec s’est terminé m’entend pas non plus se départir, 
nelle recompense. Telle est la le- hjer awjs.mjdi. Samedi avaient parce qu’elle ne veut pas devenir 
çon que chacun devrait apporter 1jeu jçs élections du bureau de la pensionnaire du gouvernement 
avec soi en quittant cette maison; pinion pour l’année prochaine, fédéral; la province de Québec 
telle est celle que nous donne, précédées de l’adoption des réso- possède des droits absolus, et elle 
avec une eloquence irresistible, iutions habituelles que les repré- n entend pas quêter, a déclaré M- 
1 histoire de la vocation des sentants des municipalités a ores- Beaulieu. 
salnts- sent chaque année au gouverne-

Mgr Léger parla ensuite des ment provincial, 
quelques saints qui furent appelés Samedi soir, au banquet de clô- 
dès la toute première heure: le turei m. Paul Beaulieu, ministre 
petit Samuel et le prophète Jéré- du Commerce et de l’Industrie,
mie; le Précurseur même du Mes- qui était l’invité d’honneur et re- _____
sie, Jean le Baptiste, Puis, il fit présentait le premier ministre Du- le fardeau financier des villes, 
diention des ouvriers de la troisiè- piessis, aVait prôné la tenue d’une mais il lui faut connaître d’abord 
me heure soit ceux qui sont appe-con{érence fédérale - provinciale ses sources de revenus, et nous 
lés au milieu de leur plus bel!e!sur ies questions fiscales, et le!n'obtiendrops cette certitude que

Le gouvernement provincial désire 
venir en aide aux municipalités
Mais il lui faudra d’abord connaîtra ses sources 
certaines de revenus, et il ne pourra obtenir 
cette certitude que par une revision complète 
de l’assiette des impôts, déclare M. Paul Beau* 
lieu au congrès de l’Union des municipalités — 
Les municipalités seraient représentées à une 
conférence fédérale-provinciale sur les ques­
tions fiscales — M. E.-O. Picard est élu pré­
sident de l’Union — Des plaques permanentes 
sur les autos et des plaquettes métalliques 

changeables chaque année

M. Beaulieu a aussi exprimé le 
désir du gouvernement québécois 
de venir en aide aux municipalités 
dont le problème financier s’ag 
grave de jour en jour. Le gou­
vernement est désireux d'alléger

Le poste de télévision de Radio- 
Canada à Toronto, CBLT, qui sera 
officiellement inauguré ce soir, té­
lévisera .les photos des évadés, à 
plusieurs reprises dans la journée 
sur la fréquence no 9.

On a signalé l'évasion i 7h. ce

de l’aile cellulaire, et on a ensuite 
brisé la vitre.

La fenêtre est à 12 pieds du toit 
d'une buanderie voisine. La toi­
ture de cette dernière est à 18 
pieds du sol. La police n’a pas 
trouvé de câble.

Codai du travail

L'opinion de la C.T.C.C. sur le mémoire 
de la Chambre de Commerce

en fin de semaine; sept en Ontario =
Las accidents da la routa remportent de beaucoup sur les autres causes dc^ 
décès accidentels — Touriste tué près de Montréal — Chauffeur ivreH 
arrêté à Québec — Cinq cadets-officiers meurent pour avoir voulu éviter**

un chien
Plus de 20 personnes sont mor­

tes accidentellement dans l’est du 
Canada en fin de semaine. Au 
moins 16 ont trouvé la mort dans 
des accidents de la route, 2 autres

avenue Linton, Côte-des-Neiges, a 
perdu la vie samedi soir quand 
une auto filant dans la même 
direction que lui, vers le sud, a 
heurté sa motocyclette sur le bou­

se sont noyées et 2 autres encore [levard Décarie. M. Paul Ouimet, 34 
ont perdu la vie d’autre manière,'ans, 58, avenue Sunnyside, a eu 
selon un relevé de la Presse Ca-|le nez fracturé dans le même ac- 
nadienne. kident. L’automobiliste concerné

Sur ce total, on compte 8 décès était un touriste américain, Ro- 
dans le Québec, en plus de 15 bert Aiken, 18 ans, de Piney Point.

Le président général de la C.T. 
C.C., M. Gérard Picard, nous re­
met la déclaration suivante en 
marge du mémoire préparé par la 
Chambre de Commerce du District 
de Montréal sur les relations pa- 
tronales-ouvrières:

“Lorsque la Chambre de Com­
merce du District de Montréal an­
nonce, après trois ans et demi 
d'étude, qu’elle soumet un mémoi­
re sur les relations patronales-ou- 
vrières, c'est un avis à ceux qui 
pousseraient la témérité jusqu'à 
formuler certaines critiques, quel­
ques jours plus tard, de peser 
leurs observations.

“Mais lorsque ce mémoire est, 
en premier lieu, une invitation de 
ramener devant l'Assemblée lé­
gislative de Québec le projet de 
Code du Travail de janvier 1949, 
connu sous le titre de Bill no 5, 
la Chambre de Commerce doit 
s'attendre à une mauvaise réac­
tion de la part du monde du tra­
vail, et plus particulièrement des 
syndicats de travailleurs. C'est un 
geste qui dénote l'absence de la 
première qualité pour traiter des

blessés d’une gravité variable, et 
7 décès dans l’Ontario, où un ca­
mion, en voulant éviter un chien, 
a entraîné la mort de cinq cadets- 
officiers.

Incidemment, le service de la 
circulation de la police provinciale 
signale qu'il a été surpris du nom­
bre d'automobilistes entrant et sor­
tant hier de l'ile de Montréal, 
bien que la date officielle de clô­
ture des vacances d'été soit main­
tenant passée.

Une.jeune fille de 16 ans, Lu- 
cile Cormier, 172 est, rue Mont- 
Royal, a été tuée instantanément 

tribunaux d’arbitrage au lieu d’un; hier midi, à l'angle de la rue 
(le premier agissant comme tribu- Notre-Dame et de la Grande-Allée, 
nal du travail pour guider lelà Montréal-Est, par un automobi- 
deuxième, et tous deux faisant,]|S(e qUj n-arréta pas sa voiture 
leurs recommandations aux par- s—____ *
ties, quitte, pour ces dernières, à 
les suivre ou à n'en pas tenir

Etat de New-York, qui a dû être 
détenu par la pôlice afin de ren­
dre témoignage ce matin à l’en- 
quète en cour du -coroner.

Dans la région

Un autre touriste, M. John 
Francis Hickle, 34 ans, de Calais. 
Maine, a été mortellement blessé 
et scs 3 compagnons de voyage 
blessés légèrement, samedi après- 
midi, quand leur auto, se dirigeant 
vers Montréal, a capoté à St-Luc, 
comté rie St-Jean, à une vingtaine 
de milles au sud de la métropole 
Le conducteur de la voiture, M. 
James Stokes, de Boston, perdit la 
maitrise de son volant dans une 
courbe, en tentant d’éviter un vé 
hicule allant en sens opposé. La 
voiture de MM. Stokes et Hickieimmédiatement après l’accident. _ ____

Le chauffard en question, un nom- capota' 3 Ôu 4 fois avant "de s’im 
mé Eugène Sevenko, 44 ans, 324, mobiliser. M. Hickie succomba peuavôTà 'la Chambre de1, Commerce 81e avePu®> Pointe aux-Trembles, japrés s(!n admission à l'hôpital.' 

du District de Montréal, des mem-}"*,» nf,mtal1Pe,ntH*farnetlnf„r|, ,Lc sergent Roy Hill, 44 ans, 155
bres qui ont déjà rencontré des I*!
employeurs et des travailleurs, et 
qui ont suivi l'évolution de notre 
législation sociale et des rapports 
entre patrons et syndicats de tra­
vailleurs au cours des cinquante 
première» années de notre siècle! 
Que faut-il donc conclure?

“Avant de soumettre ses propo­
sitions concrètes, la Chambre de 
Commerce fait une observation gé­
nérale, souvent entendue, et dont 
elle ne parait pas avoir prévu cer­
taine)! conséquences. “Peut-être 
eût-il été sage, souligne-t-elle, de 
la part du gouvernement, de s'en 
tenir à une pure refonte, ou codi-, 
fication d'abord, quitte à modifier! 
ensuite le code lui-même sur les

______ points discutables.” La Chambre
relations patronales-ouvrières: la de Commerce ne parait pas croire 
psychologie. La Chambre de Com-ique la codification des lois actuel-j 
merce aura beau insister, par la les pourrait produire des effets Ju 
suite, sur les "principes d'une sai- ridiques nouveaux et importants,

poste de police de Pointe-aux- tué sur le coup et un compagnon 
Trembles, et à se remettre alors blessé légèrement hier soir, quand 
entre les mains des agents. Soven- ieur "jeep”, en cherchant à éviter 
ko prétend avoir agi ainsi par suite une collision capota dans un champ 
de son énervement; mais des té- à St-Martin, comté de Laval, à une 
moins de l'accident assurent qu'il douzaine de milles au nord de -va.,_I 
filait à ce moment à une "vitesse!Montréal. Le sergent Hill condul- u ' Rrn„Stpà usoùffre d'une frac- 
terrifiante”. ! sait lui-même le léger véhicule. j * etestdans un état

M. Louis Sweer, 36 ans, 3765, M. Cléophas Boyer, 76 ans, iHcriUquï-

Mlle Maria Clri, 24 ans, 6370 rue

boulevard Ste-Rose, Laval-Ouest, 
est mort samedi, des suites d'une 
chute dans l'escalier de son domi­
cile.

Le petit Michel Dandenault, $ 
ans. a été tué hier, à Lawrençf- 
ville, comté de Shefford. Il s’eat 
fait arracher le bras gauche pw 
un convoyeur, à la laiterie de «on 
père. I

L'enfant, qui accompagnait son 
père à la laiterie, a glissé sur t* 
parquet pour tomber sur le con­
voyeur. J

St-Raymond, 8. (P.C.) — Donald 
Corcoran, 22 ans, de St-Raymond. 
est mort électrocuté, hier, alors 
qu'il effectuait des réparations aux 
transformateurs de 1a St. 
mond Paper Co.

Une enquête du coroner aura 
lieu aujourd'hui sur le décès do 
Renée Tellier, 7 ans, de N.-D.-de- 
Lourdes, près de Joliette, qut a 
succombé vendredi soir aux Mea­
sures reçues plus tôt dans la jour­
née, quand elle fut renversée pris 
de sa demeure par une auto que 
conduisait M. Robert Turmel, -de 
Montréal.

A Québec, trois hommes ont été 
blessés, hier, lorsque leur automo­
bile a heurté un poteau. Le chspf- 
feur de Tauto, Maurice Héon. 25 
ans, de Québec, a été mis sous 
arrêt pour ivresse au volant, selon 
la police.

Les blessés

Les deux autres blessés sont 
Paul-Emile Brousseau. 28 ans, de 
St-Grégoire de Montmorency, "èt 
Jean-Paul Gosselin, 28 ans, de Qué-

A OTTAWA

Les camionneurs réclament justice 
auprès du ministre des Transports

Une délégation a été reçu* ce matin par l’hon. 
Lionel Chevrier — Concurrence du C.N.R. — 

Droit de se faire entendre — Un mémoire
s mieimuns siutraux"yeux’ par"exemple^que' Les camionneurs de la provin-permis de camionnage, soit pour
"Le mémoire de la Chambre de ia i0i des relations ouvrières et lai« de Québec ont aujourd hui pro-jtout “y*™ , , ,

Commerce vise à modifier un cer-|loi de ia convention collective n’au- este contre la concurrence injus- Toutefois. le*il"m.lnon.n,*^*
- • te, disent-ils, que le Canadien Na-jpas le droit, eux, de faire valoir

ne justice sociale” et sur le “be­
soin d'un climat social favorable", 
elle agit justement à l'encontre de 
ses intentions déclarées.

susceptibles de conséquences sé­
rieuses sur la portée de certaines 
dispositions des lois actuelles. Il

tional s'apprête à leur livrer. lleur idée devant la Commissiontain nombre de clauses dit projet raient plus la même portée si on
de code du travail de janvier 1949 s'jvijjjjt d’en faire un tout dans —- -■ ------... .
(Bill no 5), comme si ce projetjun méme code. La protestation a été formulée fédéral* du traiisport.
devait revenir devant les Cham- .-A ]a chambre de Commerce do dans un mémoire que 1 Association £ «st Murquoi, M. Archambault 
bres. Ce bill de quatre vingts pa- Montréal, il y a des gens compé- transport routier du Québec a demandé ce ma m au ministre 
ges contenait trois cent vmgt-qua-L,,,,, qUi s.y entendent beaucoup * présenté durant la mati- de m°d ^
tre articles. La Chambre de Corn- mieux dans ,e domaine deg ^1^ née a J’hon. Lionel Chevrier, m - les OH*'
merce soumet des modifications àitions patronales-ouvrières que ne fédérai des Ira nspo rts Cet- : wades mèmespn v lièges qui sont
une quarantaine d’articles envi-ij.j.jj ■ mémoire PmA-êtrc tc association a envoyé à CHtawa,accordes aux chemins, rie lcr dans
ron, et considère les autres aceep-|n.ont.jl5 pas eu i'occasjon de i-pxa une délégation dirigée par M. Ca-, la _ province de Quebec 
4okioc Tl no s’agit nas de contes-' =______ __ •_____x___ re­tables 
ter

f, s,a®1^ p,^i, m'ner ou de participer à son éla-
--- le droit de la Chambre de borition. L’histoire récente et la 
Commerce de, procéder comme,cr)nnaigsance de5 faits leur gu. 
elle le fait, roaiselle sedçmte raie[lt sdrerncnt inspiré de procé- 
rement que la C.TC.C. ne swa pas der différernmPn( Par ailleurs, les

jeunesse: ainsi le Pauvre d'Assisc, 
s. François; il y eut les ouvriers 
de la sixième heure, ceux appelés 
à l'âge adulte, vers la trentaine 
ou davantage. Tel est le cas de 
saint Paul, de saint Augustin, 'de

partage des sources de revenus; par une révision complète de l’as 
à cette conférence les municipa- siette des impôts, sans quêter les 
lités de la province de Québec subsides du trésor central, a dit 
seraient représentées à titre d’ob- le ministre du Commerce, 
servatcurs.

M. Beaulieu a insisté sur la né-! Le nouveou bureau

d'accord avec sa manière de voir.
"Laissant de côté le préambule 

général du mémoire qui contient 
les bonnes intentions de la Cham­
bre de Commerce, nous nous en 
tiendrons aux suggestions concre­
tes faites par cette institution. 
Quelques modifications proposées 
mériteraient d’être examinées en 
regard de la législation actuelle, 
et non pas comme amélioration du 
projet de code du travail de jan­
vier 1949. Mais on peut se deman-

journaux leur ont sûrement appris

mille Archambault.
“L 

nage,
quiète d'un communiqué remis 
aux journaux par M. Donald Gor­
don, président du C.N.R., à l’effet

Les camionneurs soulignent,gn
.'entreprise privée du camion- ^ns leur mèmolré. que PévoTution 
, a dit M. Archambault, ,’in- J"dus*L* dani ]*

que le Conseil supérieur du tra- Que les chemins de fer se lance- 
vail a soumis au gouvernement !ronl sur llne grande échelle dans 
provincial, en septembre 1950, un le transport par camion.
mémoire unanime sur une bonne 
partie de notre législation. A l’heu­
re actuelle, un comité de juristes 
s'applique à formuler les règles 
qui se dégagent du mémoire du 
Conseil supérieur, de sorte que, 
qu'on le veuille ou non, le mémoi­
re rie U Chambre de Commerce

saint Camille de Lellis, de saint cessité pour la province de QuébecI . , . '"’i arrive un peu comme de la monIgnace de Loyola et autres. de conserver tous les pouvoirs Les elections du bureau de der sérieusement s il y a a dplrd tarde après dîner.
Puis, poursuit l'archevêque, c'est .d'imposition qui lui ont été ac-IUnion des municipalités ont de consacr®r .^®'s.an* . - “Encore une fois, la CTCC ne 

le contingent des appelés de la Tordes par le pacte confédératif.;donne le ^üt^ !^v*^‘i prdée ^Ues 'ou la Chambre dejeonteste d’aucune manière le droit
-t.cintheE-0suPccédradAtmaàe M* Commerce' du District do Montréal fjf Chambre de Commerce dusident

St-Hyacinthe,
François Roy, maire de Shawini-
gan; M. J.-A. Bégin, maire de Lé­
vis, ’er vice-président; le Dr R.-A. 
Lepage, maire de Mont-Joli, 2e 
vice-président; M. Fridolin Si­
mard, maire d’Amos, 3e vice- 
président; directeurs; M. J -O. As- 
selin, président du Comité exé­
cutif de Montréal; le Dr Georges

se prononce en faveur des unions district de Montréal d'avoir fait 
et syndicats dominés par le patro- connaître son point de vue sur le* 
nat (comités de boutiques); con-;relations patronales-ouvrières, mats 
sidère juste d’obliger les syndi- el,e est fort désagréablement sur- 
cats et unions de déposer leurs P™» de consUter le peu de pro- 
ranports financiers annuels à la grès réalisé sur la voie de la paixrapporta ________
Commission de relations ouvriè­
res, et d’autoriser cette dernière 
à envoyer des vérificateurs auprès 
des intéressés; propose de prohi­
ber formellement les mesures les[Phancuf, maire de St-Jean; M- C.-

iSf/ y. N. Dorion, maire de Courville; M. --- v. . ritÉ svndjca.f/ ^ Rosaire Gauthier, maire de Chi- Plu* «ff1®*®** ^ntirdlre ia grève
coutimi; M. Albert Thibeault. mai- _ matière; insiste sur la né-

La prochain* aventure de

JACQUES HEBERT
débutera le 15 aeptembre prochain

Un« chronique quotidienne renseignera le lecteur sur les 
péripéties de ce voyage à travers l'Afrique qui durera environ 
six mois.

Pour ne pas manquer ce captivant récit, retenez à 
l'avance votfe numéro chez le dépositaire le plus près de chez 
vous. Ceux qui demeurent en dehors de la ville peuvent s'assu­
rer la lecture quotidienne du "DEVOIR" en écrivant ;

Service des abonnements ,

LE DEVOIR
434 eet, rue Notre-Dame, Montréal

TARIF DES ABONNEMENTS

OTIDIEN 6 MOIS 1 AN
CANADA........................ !......... 6.00 12.00
Montréal et banlieues............... 8.00 16.00
Etats-Unis et Empire Britannique 7.00 14.00
Union Postale ........................... 8.00 16.00

Chez les dépositaires : 10 sous le numéro.

sociale, d’après le texte soumis.
Gérard PICARD, 

président général C.T.C.C.

maire de Val-dOr et M. Antoine de prirogatives (brefs de prohibi 
Biron, maire de Drummondville. yon injonctions, certiorari, que 

M. Gaston Duquette est le *ecré-!w>rranto et mïndamus). sans fai 
taire-tresoner permanent de 1 U- r„ distinction relativemen
nion.

Plaques permanentes

re aucune distinction relativement 
aux tribunaux d’arbitrage, aux 
grèves légalement déclarées et à 
la Commission de relations ou

Nouveau contrat de 
30,000 ouvriers du 

bois en Ontario
Toronto, 8 (P.C.) — Un nouveau 

contrat de travail, protégeant 30,- 
000 employés de l’industrie forcs-

Pi
vince s’est accomplie d’autant 
plus rapidement que nous possé 
dont 1.2 mille de voie ferrée par 
1.000 habitants, à comparer avec 
l’Ontario qui en possède 2.3 et le 
Nouveau-Brunswick 3.8.

Ils rappellent qu’en août 1950, 
lors de la grève des cheminots, 
c’est grâce à l’industrie du ca­
mionnage que les Canadiens n’ont 
pas été privés des articles et pro­
duits de consommation courante.

Enfin, M. Archambault a souli­
gné que la flexibilité du

memTopInTon:" qu’à ‘ mo^TuTl ^ Mt,Une ^ Kran'
«ni) nrnnvê Hans l’inlSrJt t/nnôral dCS^fOrCCS d UHC nation ÇH gUCP-

L’industrie du transport rou­
tier opère sans subsides et à la 
satisfaction du public. Nous 
croyons qu’il serait contre l’inté­
rêt général de lui susciter une
compétition subventionnée, qui la 
ferait disparaître sans merci.

“Nous exprimons respectueuse 
lent l’opinion, qu’à moins qu’il 

soit prouvé dans l’intérêt général 
que les camionneurs exisSanta ne 
donnent pas satisfaction, les che­
mins de fer ne devraient pas leur 
faire compétition sur les grandes 
routes.”

Dans leur mémoire, les camion­
neurs ont aussi attiré l’attention 
de M. Chevrier sur le fait que les

re. Bloquez ou bombardez une rou 
te, et le camion réapparaîtra sur
une autre. Même si une série de 
routes sont dévastées, et qu’il y 
ait besoin vital d’expédition, le 
camion peut circuler sur des rou­
tes temporaires.”

Les autres membres de la délé- 
„i,„,v,;„„ j- t . a-» i . - , galion étaient M. Urgel Charrette,chemins de fer ont le droit de de Beauharnois. président de Tas- 
faire entendre leur point de vue aociation; M, William C. Norris, 
devant les membres de la Régie de Montréal; M. Paul Gouin, des 
provinciale des transports, soit Trois Rivières; M. Donat Sicotte,
pour s opposer à 1 emission d un de Montrésl; M. C. Msrcoux, dejde 37 ans, et Muriel Quirk, égale-

Hull, et M. Albert Desrosiers, de ment de 37 ans, toux deux d« 
Montréal. Itialt.

Fabre, s'est blessée au bras, hier 
soir, près de son domicile, en 
empêchant une fillette de se faire 
écraser par une automobile.

Trois personnes, dont deux en­
fants, ont été blessées, hier, 
quand leur auto a heurté une au­
tre voiture et un tramway, à l'an­
gle des rues Jogues et Allard. 
Les blessés sont M. Albert Pitre, 
24 ans, 213 rue Larente, VUlf- 
LaSale; et ses fillettes, Diane, 3 
ans, et Claudette, 4 ans.

Réjeanne Lefebvre, 7 ans, 777 
rue Hayes, Longue-Pointe, et sa 
soeur Muriel, 6 ans, ont été bles­
sées par une auto samedi, à l’in­
tersection des boulevards St-Lau- 
rent et Crémazie.

Jean-Pierre Tassé, 6 ans, 2304 
avenue Westgate, Vilie-Jacques- 
Cartier, a'est fracturé le crâne et 
la jambe gauche samedi, en des­
cendant du camion conduit par 
son père.

Enfin Marcel Fournier, 8 ans, 
103 rue Gilford, a subi une fractu­
re possible du crâne quand une 
auto Ta renversé prèa de sa de­
meure, samedi.

En Ontario

Meaford, Ont., 8 (P.C.) — Un 
camion militaire a fait une em­
bardée en tentant d'éviter un 
chien, samedi, et s’est écrasé sur 
des arbres, à Meaford, Ontario, 
causant la mort de quatre cadets- 
officiers et des blessures à qua­
tre» autre». L’un des blessés est 
mort à l'hôpital samedi loir.

Les victimes sont John E. Mac- 
Donald, 19 ans, de Tignish, l.P.E ; 
W. G. K. Malkin, de Windsor, Ont., 
et J. K. MacKinnon, 21 ans, de 
Barnston, Qué. Les noms des deux 
autres cadets tués, qui ne sont pas 
Ontariens, n’ont pas été révélés en 
attendant que les parents aient 
été prévenus.

* * *
Guelph, 7 (P.C.) — Un homme 

et une femme ont été tués samedi 
dans une collision entre trois au­
tomobiles survenue près de
Gueiph, Ontario. Six personnes ont 
été hospitalisées et trois de ces 
blessés sont dans un état sérieux. 
Les victimes sont Jack Foster, âgé

La meilleure récolte 
de sirop d'érable au 
Québec depuis 5 ans

Le Québec a connu en 1U52 une
tière de rOntario, vient d’être iréco,tedc8iroPdér,lblede2-97ft'-

se
pro*

vrières préconise le sabotage de|conclu entre la United Brother-;000 «a]lona' soit 57Pou,r cf"\pIu’ 
Les congressistes ont aussi adop- la |0|d/la convention collective i hood of Carpenters and Joiners.'C0D*,d^rab>* de 1951 qui

té un certain nombre de voeux. Murce qui a trait à l'industrie du!une section de la Lumber and avait été de L»0^000, g» lions. "° 
L'un des principaux consiste dans hgtiment aux barbiers et coiffeurs Sawmill Workers' Union (F.A.T.),|1<’n ,c,e 9“® r®vf,leil !
la recommandation au gouverne- ................................... 'n------------* *' * '
ment provincial d’établir le régi­
me des plaques permanentes de 
permis pour les véhicules-moteurs, v 
au lieu des plaques renouvelables]■ 
chaque année.

et à la plupart des industries ma- ®t 19 compagnies de pâte à papierivinc*al de ^ *t*ti»H<lue. C'est la 
nufacturières; propose, comme si et d'exploitation forestière, ap- k,colt* 1*1 Pluf abondante qu on 
c'était une troùvaille. de soumet prend-on aujourd’hui lait vu® dans la orovinoe demiis
tre les conflits industriels à deux

ait vue dans la province depuis 
avaitl

___ , _____________ après deux se-lm*rcluê tin sommet avec une vente
maines de négociations continues dc 3,157,000 gallons de airop et de 
la clause de sécurité syndicale ji «""«non

Sous l’empire du nouvel ac- 1936 aPri* celle de 1947 9®* 
cord, signé samedi, après deux se-lm*r<iue un sommet avec une s

sucre d’érable pour $11,058,000.
Les propriétaires d’érablières 

ont reçu cette année une moyen-
La résolution explique à ce^pro- r# d'enregistrement indiqué sur le 

pos que les officiers chargés de p^q^ ptrmana„t* du permis", 
faire respecter la loi et les règle-|P x?ne ];utre résolution demande 
ments relatifs à la circulation ren-; Barr(au de la province de bien 
contrent des difficultés pour re- vouloir att[rcr rattention des ju- 
tracer rapidement les proprictai-1 et dM magjatrats siégeant en 
res d automobile et traduire en matières civiles, les priant d’ap-,
justice ceux qui enfreignent pUquer P^ul sévèrement Ica amen- An

.............—......... -1 TS^S%. Si «ou» à Ifluzoni^ÆïUn»'»qu'une liste incomplète des pro-i ,
priélaires de véhicules-moteurs

été revisée et exige que tous les 
employés deviennent membres de 
l’union 30 jours après leur embau- n® de $3.33 le gallon pour leur si- 
chagq. L’an dernier, Ua avaient 90 roP. *n regard de $3.55 l’an pas­

sé, et 42 cents la livre pour leur 
|sucrc au lieu de 39 cents en 1951. 
(Le gain en valeur a été légère- 
;ment inférieur au gain en volu­
me, Il a été de 4» pour cent, la

jours pour le faire.------------ —4» -4M

priélaires de vemcuies-moieurs partie responsable d'un accident „ u
enregistrés, et cela pendant la £ commis une faute ou a'est ren- Quebec 8 (P.C.) ... .
plus grande partie de 1 année. duc coupable de négligence gro»-lsenta'»e des patron* et des grévis-

/**•»» A ~ i » 1 • « > i at fT m* o s - A an * t Aeta ^Vt a n » I «... - - ; J. . J _siéra.
Un* confèrent* sur las revenus

Cette situstion s’aggrave au 
cours des premiers mots de l'an­
née, au moment de l’inscription 
des véhicules automobiles.

L'établissement d’un système de Une troisième résolution prie 
plaques permanentes contribue- le gouvernement provincial de 

’• • — • • *"-■ et u

De» reoré-1 Pour l'*nnée dernière. De ce» 
grévis- 2.979,000 gallons, 202.000 ont été]

prendre l'initiative d'une confé­
rence fédérale, provinciale et mu­
nicipale dont le but aérait de ré­
soudre d'une façon définitive le 
problème de la distribution des 
revenus fiscaux entre ces divers 
gouvernements, le champ de taxa­
tion de chacun d'eux, leurs droits 
et leurs obligations, en vue d’obte­
nir une distribution plus équitable 

csa

rait i éliminer les délais 
difficultés mentionnés plus haut.

De plui, le réaolution suggère 
au gouvernement “de prendre les 
mesures voulues pour que le re­
nouvellement snnuel du permis 
d'auto se fasse au moyen de pla­
quettes d* métal s* fixant à I* pla­
que permanente et portent en Ina- 
criptien lee deux dernier» chiffre*,, 
du nombre de Pennée et le numé-de cet revenus et de cea charges, d'augmentations de 15 cents l'heu-

tes des chantiers maritimes df vendus sou» forme de sucre, soit
Lauzon se réunissent aujourd'hui 
afin de tenter de nouveau de ré-

un chiffre de 2.020,000 livres ou 
1,010 tonnes.

Îler le différend qui dure depuis p?ur ,1’ensemble du Canada, le 
4 jours, au sujet des salaires. production de sirop en 1952 a été 
Dea deux côté», on a confiance 3.254,000 gallons, évalués à

que 1» grève prendra fin seus peu. ;;*,‘TS,?'000;1 pour ’* ,ucr*. de
Le 15 août, 2,500 employés de u 2.161.000 livres valant *919,000.
Davie Shipbuilding et de la Geor- k** autres provinces productrices 
ge T. Davie and Sons, Ltd, se «ont *.............
mis en grève. Les entretiens au­
ront trait aux augmentations ré­
troactives et à la durée du nou­
veau contrat de travail.

Les ouvriers ont quitté le tra­
vail pour appuyer leur» demandes

sont l'Ontario, le Nouveau-Bruns­
wick et la Nouvelle-Ecosse.

re. après que les deux compagnies 
eurent offert l'augmentation de 7 
cents recommandèi 
sell d'arbitrage.

éea par un con-

VESTIAIRES
(«n métal)

ClatMura «n acier 
Carda-robc* en acier 
Cabinet* è papeterie en acier 
Pupitres ( Ck4n#T M î NOy"
T*b,« I Merisier

Coffres-forts
Chai*** de bureau

SPECIAUX
Vaste assortiment de pupitres et cletseert 

usagés à prix d'aubaines.

Attention tpéclel* aux communauté» 
r*llgi*u»os.

BE. 8677

n. a» a. DBSNuYzne. prop.

21 est, rue NOTRE-DAME
Montréal, P.Q.
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Un éditorial da “L*Action Catholique**;

HENRI BOURASSA, 
géant de la parole el de la plume

par Louis-Philippe ROY

LUNDI, f SEPTEMBRE 1952

Les cartes sont déjà sur la table
Les prochaines élections fédérales complémentairas— Encor* Us chèques 

bilingues — C’est le temps d’agir

La rédacteur en chef de l’Ac­
tion Catholique, M. Louis-Philip­
pe Roy, consecrait k la carrière 
d’Henri Bourasse son premier- 
Québec de mardi dernier.

M. Roy met en relief let dont 
oratoires de Bouretta et lot 
idée* qu’il a loyalement servies.

que dans l’avenir comme dans le 
’passé, le catholicisme ne pouvait 
et ne devait être ni anglais ni 

’français, mais essentiellement ca­
tholique. A l’opinion que l’Eglise 
devait s’appuyer tantôt sur une 
race et tantôt sur une autre, pro­
pager aujourd'hui une langue et 
demain une autre, il répliquait avec 
une force implacable qu’elle devait 
s’appuyer sur toutes les races et 
les évangéliser toutes dans leurs 
langues respectives.

COURRIER DE FRANCE

Nations possédantes et 
ordre international humain

pa^ Pierre de GRANDPRE

Les cartes sont déjà sur la table. Tous les 
partis, y compris la CCF, ont choisi leurs 
candidats, pour les élections fédérales com­
plémentaires qui se tiendront le 6 octobre 
prochain.

Il est donc urgent de poser devant les élec­
teurs, et d’adresser aux candidats une ques­
tion qui dépasse tous les partis.

Elle n’est pas neuve. Elle a fait l’objet 
d’examens et de déclarations d’un bout à 
l’autre de la province, au delà même de nos 
frontières.

Nos lecteurs savent bien de quoi il s’agit.•
A la suite, entre autres, de notre coura­

geux confrère de Tecumseh, en Ontario, la 
Feuille d'Erable, que dirige un sénateur li­
béral, M. Gustave Laçasse, nous avons, plus 
d’une fois, souligné et dénoncé l’absurdité 
foncière d’un régime qui fait imprimer en 
anglais seulement tous les chèques fédéraux, 
émis en dehors de la province de Québec, en 
paiement des pensions de vieillesse.

Les protestations extra-parlementaires ont 
eu leur écho sur le parquet' des Communes 
et du Sénat.

Le bruit s’est ensuite répandu, et l’on a 
cru pendant quelque temps, que l’inqualifia­
ble bévue qui indignait tous les esprits li­
bres, tous ceux qui ont le souci de la paix 
nationale, qui faisait dire à l’un des minis­
tres fédéraux le plus directement intéressés, 
le Franco-Ontarien Paul Martin, qu’il ne 
comprenait pas comment, dans un pays bi­
lingue, on n’émettait point, en pareilles cir­
constances, des chèques bilingues, serait as­
ses tôt réparée.

Rien n’est venu, qu’une déclaration parti­
culièrement arrogante et insolente d’un au­
tre ministre fédéral, M. Abbott, affirmant 
(nous empruntons ce texte à la Feuille d'E- 
rable du 28 apût) que L’EMISSION DE 
CHEQUES BILINGUES N’EST PAS PRA­
TIQUE EN DEHORS DE LA PROVINCE 
DE QUEBEC.

Pas pratique?
Pourquoi ?
Pourquoi l’émission de chèques bilingues, 

en dehors du Québec, serait-elle moins pra­
tique que celle de la monnaie bilingue contre 
laquelle on les devra échanger?•

Au fond, la question est très simple. Il 
s'agit de savoir s'il existe dans ce pays des 
citoyens de deux catégories ; si, par exemple, 
pour prendre un point de comparaison qu’im­
posent les circonstances, le frère de M. Ro­
muald Bourque, maire d’Outremont, que les 
libéraux viennent de choisir comme candi­
dat dans la circonscription d’Outremont-St- 
Jean, est, du simple fait qu’il habite de l’au­
tre côté de la rivière Ottawa, •— ce qui, inci­
demment, lui a permis de devenir maire de 
la capitale du pays — est un citoyen d’une 
qualité inférieure à celle du maire d’Outre­
mont.

Champion du nationtlitmé, 
d»» droit» minoritiirot 

ot familiaux

Par rimiversalité de ses talents,
, „ , , par la droiture de son esprit, par
Le cas de 1 ancien maire d'Ottawa est, enjia versalité de son éloquence, parj 

fait, celui du million, ou à peu près, de Ca- la vigueur de son style, par la| 
nadiens français et d’Acadiens qui vivent en son^cathôlicisme8 ç ,,
dehors des frontières du Québec. iHenri Bourassa a dominé son épo- Sor? eloquence incomparable, i^.

Nous n'admettons point cette théorie de que de toute la prestance de sa ÿenri Bourassa l’a mbe au service
l’inégalité des citoyens canadiens. jsUture, de tout* la puimMe de rte toutes le» causes de 1 Eglise et

La fierté nationale et le bon sens nous l’in- nationalisme6 °U * atUI * * S°n Grâce à sa connaissance parfaite 
terdisent. | Ce qui a fait Bourassa ce qu’il;rte l'histoire universelle, et plus w.

Nous n’oublions pas, non plus, que sir f”1 c’est avant tout et Par-rtessus ’Pecw|ciJtent de lhistobre consti- e,
,hn A Mnclnnnlrl » rlnnniu ln„,rtow,T,« tout le faisceau harmonieux de ses tutipnnelle de 1 Angleterre, il éclip- ti

"En 1951, comme eu cour» de* année» précédente», le 
Congrès et le peuple de» Et»t«-Unii ne tonf pit parvenu» è 
bien préienter leur cauie aux eutrèe peuple» du monde. 
Malgré toute» not déclaration» de paix et le flot de* pérole» 
»ur le combat que noué menons pour lo salut de ' ‘‘J, 
humain le distance entre nous et no» alliés s'est probable­
ment accrue. L'élen imprimé è notre éyétème de production 
a compromii l'équilibre économique dot pay» allié». Notre 
.gouvernement a continué de proclamer que l'égalité entre les 
nations et la liberté des Individus étaient lee premiers ob ac­
tifs de notre politique. Or l'iiégelité entre nous et nos ellios 
n'a cessé de croître; et lo citoyen do ces pays étrangers qui 
voit diminuer son beurro ot son pain an visnt naturellsment 
è sa dèmander sn quoi consiste cette liberté dont psrlojo 
gouvernement des Etats-Unis." Ces lignes sévères sent du 
directeur de le publication eméricaino "The Reporter .

John A. Macdonaid a depuis longtemps pro-!d0ns oratoires exceptionnels. 11 
clamé qu U n existe dans ce pays ni vain- {aut avoir entegdu cet orateur qui 
queues, ni vaincus, mais des citoyens égaux 
en droits.

Et nous pensons qu’il ne faut laisser pas­
ser aucune chance d’affirmer cette égalité.

constitue cependant une référence 
de tout repos si j’en juge par le 
recueil des articles les plus signi­
ficatifs de l’an dernier, publiés ré­
cemment sous le titre : The Politi­
cal Year Book 1951. Il y est ques- 

- ^ - ition. à peu près continuellement,
sa toujours scs contradicteurs au;de l’effroyable et indubitable dé­
parlement comme sur les tribunes; 
chaque fois qu'il défendait la cause, 
du nationalisme et de l’indépen­
dance contre l’impérialisme et la; 
participation automatique du Ca­
nada aux guerres de l’Angleterre.1

Grâce à sa connaissance des do­
cuments pontificaux, à la solidité 
de ses etudes philosophiques et 
même théologiques, car cet auto­
didacte ne négligea aucune source 
du savoir, Bourassa fut un cham­
pion de la doctrine sociale catho-

magazine “The Reporter” termination soviétique de soumet­
tre le monde entier et les Etats- 
Unis par les armes, en brochette. 
On peut y lire d’autre part, sous la 
plume de son directeur, M. Max 
Ascoli, des professions de foi aussi 
pleinement rassurantes que celle- 
ci : "Notre revue se documente a 
travers les événements en s’appu-

excellait dans plusieurs genres 
pour -comprendre l’ascendant qu’il 
posséda sur au moins trois généra­
tions et la fascination qu’il exerça 
sur la jeunesse un demi-siècle du- 

_ rant. Il faut avoir perçu ce regard
Les électeurs de Chambly-Verchères 

d Outremont auront ces jours-ci une excel- s:ljf jes auditoires les moins symp;i- 
lente occasion de rappeler aux politiques fé-|thiques, à cause de sa chaleur, de
déraux cette élémentaire vérité. sa vivacité, de son mordant, de sa doctrine sociale eatho-

En temps ordinaire, on ne les empêche ^f^u^implaca^le^de ^^^.^ {ique, un pionnier de l’organisation 
point de protester; mais ces messieurs dU|témoignent des incidents comme prof “sionnelle, un vétéran inlas- 
Parlement peuvent, tout à leur ai.se, les en- ceux de l’assemblée de Saint-Roehifflble def luttes pour la préserva- 
vover uromener iflt de la conférence au théâtre tion rte la famille,
voyer promener. Russell en Ontario Et que ne devrait-on écrire sur

En temps délections, il en est tout autre- ’ ' jles combats de ce titan pour la
ment Fiiacaau harmonieux do dont reconnaissance des droits minori-i

L’électeur peut alors faire acte souverain. ’ „ or,tf* 'if!*’, f„%ge?Xl’telS'
Il peut, tout au moibs, insister pour que :n-0itPpM tconnuCceXfoudre<>i ^n tieeVs persécuteurs comme la veu-

les candidats qui sollicitent son suffrage meilleur. Et pourtant quels souve-|lerie d?s lâcheurs, tous traîtres à; _____ _
s'expliquent clairement sur leurs intentions.|nirs n’ai-je pas conservés du pre-jla patrie. Par un ne fit davantage constituent une splendide expo-

L’heure est arrivée de donner aux voeux™6' <?ue 1 Anal etef e ftdu sition : déi? $ v 0 ?•“'
et aux protestations qui se sont élevés deR1J^ semblable ^frontauon
partout une conclusion pratique. jsur la scène. Corps droit comme

• . ;un bronze. Chevelure, moustache
jet barbiche blanches comme neige.

Nous ne faisons, pour le moment, campa-IDeux tisons étincellent sous deux 
gne pour aucun candidat, pour aucun parti, sourcils froncés que surmonte Un 
xi • . , , , . , . , front .large, un sourire sarcastiqueNous serions enchante, tout au contraire, de anlme d|jà dM lèvres qui main______________ _____  __
voir tous les candidats réclamer du gouver-jtenant s’ouvrent. D’un geste bref presse catholique Indépendante, il 
nement un geste de bon sens, porter ainsi la H autoritaire, la main commande [fonda un journal d’opinion et il
<■“««»" » «« « «hs— *. p"«'- Lt—j;s,

retient son silence et son haleine; ses colonnes, vulgarisant des idées;
Bourassa parle. [mille fois exposées à la Chambre

T .es admirateurs qui n’ont jamais des Communes, à l’Assemblée Lé- 
entendu le maître ne savent que ; gislative, sur les tribunes, dans! 
penser... Quoi! seront-ils déçus ?i les salles de conférences.
Les paroles initiales qu’ils boivent! Polémiste ardent, fougueux mê- 
n’ont pas, semble-t-il, le goût déli- me, Bourassa pulvérisa nombre 
cat qu’ils attendaient; mais... pa- d’adversaires. Plusieurs ne se rele- 
tienca !... Après quelques secondes, i vèrent jamais des coups qu’il leur 
la voix se fait plus nette, plus porta. 11 imita son modèle Louis 
animée; elle devient vibrante, clai iVeuillot jusque dans ses excès, 
ronnante même. L’orateur a quitté Sa contribution aux lettres ca-

ART RELIGIEUX

Le "Miserere" de Georges Rouaull
par Jean A. KEIM

Un gros album, qui rassemble cinquante-huit planches 
gravées sur cuivre et tirées dans le .monumental format 
irv-plano raisin sur vergé d'Arches teinté. Quatre-cent- 
cinquante exemplaires aux dépens d'Ambroise Vollord, 
le grand marchand de tableaux, qui, une fois de plus, 
grâce à sa prescience de la belle oeuvre, sut commander 
à Georges Rouault cet extraordinaire "Miserere".

Canada; pas un ne fit davantage 
pour exciter chez ses compatriotes 
la fierté de leur origine et la soif 
de l’indépendance politique.

Mais il est une oeuvre à laquelle 
Bourassa accorda sa prédilection, 
celle du DEVOIR. Fervent de la

Mais l’on peut être assuré que, s’il en est 
autrement, et quoi qu’il advienne, on n’écar­
tera point indéfiniment de l’arène politique 
cette question.

Il y a d’abord un certain nombre de gens, 
et pas seulement chez les Canadiens fran­
çais, qui ne le toléreraient pas.

Le temps des feux de paille est révolu.
Il y a ensuite des réalistes qui savent ce 

que peut représenter contre un candidat 
donné son opposition à cette politique de bon 
sens et qui n’hésiteront point à s’en faire 
une arme contre lui.

L’heure ne tardera pas à sonner où M. 
Abbott luj-même regrettera amèrement d'a­
voir trop, et trop brutalement parlé.

•
Il faudra qu’un jour ou l’autre on se rési­

gne à avaler les chèques bilingues, comme la 
monnaie bilingue, comme les timbres bilin­
gues et... comme le gouverneur général in­
digène.

Pourquoi ne pas tout de suite s’y rési­
gner?

Orner HEROUX

BLOCS-NOTES

A la paierie Louis Carré, à 
Paris, les planches encadrées

avait permis au public de venir 
communier dans la production 
de l'artiste. Cette nouvelle pré­
sentation est cependant loin 
d’être inutile ; à une nouvelle 
visite, la même émotion se re­
trouve. si ses causes apparais­
sent plus nettes. Une véritable 
oeuvre d’art s’approfondit à me­
sure qu'elle semble devenir 
plus familière ; mais toujours se 
découvrent de nouveaux élé­
ments. qui rendent impossible 
d’en épuiser le contenu.

la petite table où gisent quelques 
feuilles éparses. Il s’avance d’un 
pas bref et nerveux. L’index pointé 
sur la lointaine Angleterre qu’il gleterre ? 
foudroie à distance, il enfonce de 
ses phrases accusatrices ou venge­
resses quelques impérialistes invi­
sibles mais rendus terriblement 
présents. Son esprit chemine avec 
une aisance déroutante à travers 
les dédales de la “diplomatie se­
crète” ou les siècles d’histoire. Le 
débit se précipite; les mots tourbil­
lonnent sur ses lèvres; les idées 
tombent en cascades affolantes; 
bientôt même ce sont des torrents 
qui se bousculent les uns les au­
tres... sans pourtant rompre l’har­
monie tumultueuse de cette élec­
trisante éloquence.

L’auditeur passe par toute la 
gamme des émotions. M. Bourassa 
vient-il d’opérer une envolée ca­

nadiennes dépasse certes son oeu­
vre journalistique. Des ouvrages 
comme "Que devons-nous à l’An- 

‘Le Pape, arbitre de 
la paix”, "Hier, aujourd'hui, de­
main”, "Le Canada apostolique’’, 
pour ne mentionner que les prin­
cipaux, suffisent à eux seuls à con-l 
sacrer un écrivain.

Est ce à dire que Bourassa fut 
parfait ? Non pas. Il eut le tort 
parfois de s'isoler, d'ignorer des 
concours précieux. Il eut le tort 
aussi de vouloir en remontrer à 
nos évêques en certaines circons­
tances. Mais sa dévotion au Pape 
fut toujours exemplaire, ce qui le 
préserva peut-être de persévérer 
dans des attitudes équivoques, heu­
reusement passagères.

Bourassa avait la fol chevillée 
au coeur et un grand amour pour 
l’Eglise. S’il pouvait aujourd'hui

L* divorce plut facile
L'Aiioclètièn du Eèmau Canadian, lanant ton congrèa 

annual è Vaneouvur, a éti taltla d'un» riaolution vlaant à 
élargir la lèglalatlen canadlann» tur I» divorça. La propo- 
altlon a») vanua d» la aactian colombianna da l’Ataoclatlon. 
Juiqu’lcl la aaul motif do dlvarco reconnu au Canada aa» 
l'adultéra; l'en voudrait la parmattra auttl pour dèaertion 
*• ni caua» aprè» trois ont, pour cruauté, paur folia Incurabl» 
axlgaant daa telna at traltamanta aprèt cinq ana.

A défaut d’un tel changement (Jn avertissement 
* la Wgialation fédérale, la résolu-i „ .
tion recommandait un amendement) CM’ * . * ® *n'ou'
. . ver, là-dessus, doit nous montrer
à la Constitution pour donner au* Cf qul lrriver,it dans l’hvpothèse 
législatures provinciales la droit |oil nou, noul uilSMrlon> impoMt 
da légiférer en matière de divorce. |doi (rlbunaux de dlvorc# dânl| n0.

Depuis plusieura année, un|tre province. Cet obatacle brlaé. les| ^ „l re5pona,nl nuus ,
groupe tenace de députés fédéraux [ rfform*,eurs *ur,'*"t b**u Jeu ,, me|, quant à la conduite de 
.’efforce d’imposer à 1. province * ^presseraient d’élargir ,a lot. ^ m

thétique épuisante?... Il se pencheiparler à tous ses admirateurs, il 
sur son auditoire qui se tend vers leur demanderait modestement une 
lui; sa voix devenue chuchotante [prière. Accordonsla lui en recon- 
vous détaille un fait historique pro-[naissance de tout le bien qu’il a 
ibant dont il ponctuera le récit; fait à la nationalité dont nous

sommes.
. ,, . * » • • «a a tt. a I UttliL UUUl 11 LiUIlvlUCiH 1
habitants, tandis que 1 Alberta jd>une historiette déridante 
vient assez loin en arrière avec le Déjà ce feu d’artifice dure de- 
taux de 62.7 qui lui vaut la secon ^uis Plu‘,?« deux heures... Nous 
• , j. lavons oublié de respirer, souvent dèle collaborateur et son modéra-
de place. Le Québec est à la fin de même d’appUudir. Encore quelques leur admirable, l’ACTION CATHO- 
la liste avec 7.1, Terre-Neuve ayant phrases que nous voudrions éter-iLIQUE présente ses confraternelles

A la famille éprouvée, au DE­
VOIR, à M. Orner Héroux, soh fi-

encore moins — l.l — parce que 
le divorce n’est entré dans cette 
province que par son admission

nelles, et Bourassa reprend ses 
feuilles... qutl n’a pas consultées. 
Tout en les rangeant et en épon­
geant un front ruisselant, U tire

dîna la Confédération. La Colom-jquelques conclusions souvent lapi- 
bie est la province la plus affligée ;da,ires- ^ tern»ne Par U11« Péro 
par le fléau du divorce, et c esti
pourtant de là que vient la deman- L'improvlaateur Incomparable
de pour le divorce plu» facile. | *u

; Voilà les sentiments que j éprou- 
Le OllingUlime val en entendant Bourassa pour la
<!■■»* [première fois. En quatre autres
aans i aviarion [circonstances, j'éprouvai les mêmes

Un correspondant nous trans- sensations. Aujourd'hui encore, un 
cer. oeil sur cette tombe entr’ouverte

sympathies.
Louis-Philippe ROY

(L’Action Catholique, 
mardi, le 2 septembre 1952.)

Dans sa préface. Georges 
Rouault écrit : “La plupart de 
ces sujets datent de 1914-1918. 
Ils furent primitivement exécu­
tas sous forme de dessins à l’en­
cre de Chine, transformés plus 
tard en peinture sur de’sir d'Am­
broise Vollard.. Celui-ci fit 
d’abord faire une misf sur cui­
vre de tous les sujets. Il conve­
nait, paralt-il, que le cuivre re­
çût d’abord une empreinte de 
mon dessin. Partant de là, j’ai, 
et avec quelle peine, tenté de 
préserver le rythme et le des­
sin initial.

"Sur chaque planche, avec 
plus ou moins de bonheur, sans- 
cesse ni arrêt, j’ai travaillé avec 
différents outils : il n’y a là au­
cun secret. Insatisfait, je repre­
nait le sujet indéfiniment, réali­
sant jusqu’à douze ou quinze 
états successsifs ; j’aurais voulu 
que tous soient de même qua­
lité.

“Les tirages, que je surveil­
lais attentivement, furent termi­
née en 1927, et plus tard Am­
broise Vollard fit rayer les 
planches."

Vollard dans ses Mémoires 
déclare que parfois il était in­
quiet et lorsqu'il voyait l’artiste 
chargé de limes, de grattoirs, 
de burins, de papier émeri: 
“Qu’est-ce que vous allez faire 
de tout cela ? Des eaux-fortes ? 
De l’aquatinte ?” La réponse 
arrivait, brutale : “Appelez cela 
comme vous voudrez; on me 
donne un cuivre; je fonce de­
dans."

Le peintre a dû attendre un 
quart de siècle après la fin du 
tirage pour que son oeuvre, 
peut-être celle où il avait mis le 
plus de lui-mème, puisse voir le 
jour : "Malgré un certain opti­
misme de fond, j’ai pu avoir des 
heures noires et j’ai douté de 
ne voir jamais la publication de 
cet ouvrage terminé depuis si 
longtemps et auquel j’ai tou­
jours attaché une importance 
essentielle. Je me réjouis d’arri­
ver au port avant de disparaî­
tre de cette planète."

Georges Rouault s’était con­
fié profondément au métal au­
quel il était parvenu à donner 
son empreinte personnelle ; il a 
réalisé des gravures qui ne res­
semblent en rien à celles jus­
que-là connues. Dans les grands 
espaces blancs et noirs les êtres 
vivants sont cernés d’un grand 
trait, qui pourrait les rendre 
irréels et qui les fait présents, 
comme il rend humain Jésus 
sur sa croix. Les paysages appa­
raissent sous un clair-obscur, 
âpre, hallucinant.

A ROME

U défense de la

cctistater ce que vaut cet argu­
ment, car même si 1a résolu­
tion colombienne a été écar­
tée par le conseil de l'Asao-

> nii’S winnioAff an Provisa U on et une verve auxquelsis . ' v Wlnn pe*'.*u camp même des étrangers ~"a>. —
[du C.A.R.C. ou se trouvent un cer-; hommage non équivi 

Puisque l'on invoque le fait qu'il tsin nombre de Canadiens Iran-daire répliqué au

.........  Le Souverain Pontife a récemment confirmé Sa
militai-p*r ? S*d*vre ft préoccupation paternelle au sujet de l’inconduite qui“. muet, j entends, ces accents sono- P enace Pte,lemePnt aujourd'hui les vertus chrétiennes

les plus précieuses et la bienséance même de la vie 
publique. En effet dans une Lettre adressée à l’Action 
Catholique Italienne et concernant l’activité du Secré­
tariat Central pour la Moralité, S. E. Mgr Montini 
s'exprime ainsi :

l'audltoi-; 
i idées for- 

patriotisme

Bourassa était éloquent dans tou- i 
tes circonstances et sur toutes les) 
tribunes. 11 avait un talent d'im-

, Certes, ces cinquante-huit 
planches ne modifient en aucu­
ne façon notre 'connaissance du 
peintre ; les compositions et les 
légendes qui les accompagnent, 
demeurent dans la grande ligne 
de Georges Rouault.

Suivant son inspiration, l’ar­
tiste a réalisé une des plus puis­
santes constructions religieuses 
de l’époque, pleine de profon­
deur et d’émotion mystique. 
Pour nous, ses contemporains, 
elle apparaît encore par mo­
ments comme une production 
influencée par les circonstan­
ces ; certains textes, certains 
jraits sont directement ratta­
chés à la guerre de 1914-1918. 
Mais ce ne seront là que des 
détails pour les spécialistes de 
l'avenir. De la misère de l’épo­
que, Georges Rouait s’est élevé 
à la misère éternelle de cette 
terre. Sur un sujet contempo­
rain il a bâti une oeuvre qui 
continuera à être valable à tra­
vers les siècles, comme ces Dan­
ses Macabres du moy». ; dge, qui 
n’ont rien perdu de leur réalis­
me outrancier et de leur puis­
sance.

Dans l'esprit moderne, le 
pauvre personnifie l’homme 
du peuple, la créature de Dieu. 
Il n’est plus utile pour célébrer 
sa gloire de peindre des figures 
d’anges et de madones. Les 
humbles sont les hommes qui 
souffrent ; le Christ, “toujours 
flagellé'’, fut un homme parmi

yant sur une conviction formelle : 
celle de l’équation entre Etat»- 
Unit et libarté". Et cette autre dé­
claration, typiquement américaine 
encore : “En définitive, la cause 
des Etats-Unis est purement et 
simplement celle de l’espèce hu­
maine, et l’antiaméricanisme n’est 
qu’une forme de cette vilaine cho­
se qu’est la misanthropie.”

Un» opinion américalno
D’ailleurs, s’il est vrai que M. 

Ascoli et ses coéquipiers, — inter­
nationalistes à la manière de l’Ad­
ministration, — s’en prennent aux 
idées flottantes des isolationnistes 
Taft et Hoover; s’ils fustigent com­
me il convient un brouillon com­
me le sénateur McCarthy, lequel a 
poussé la démagogie jusqu’à faire 
peser le soupçon de trahison sur 
le général Marshall ou M. Dean 
Aeheson, ils ne réagissent pas 
moins vigoureusement contre les 
idées, fort indépendantes — nous 
en avons résume quelques-unes ici 

de M. George Kennan ("Ameri­
can Diplomacy. 1900-1950’’). M. As­
coli renvoie ce diplomate-philoso­
phe-moraliste, qui a entrepris de 
critiquer sévèrement la politique 
étrangère de son pays au nom du 
“réalisme politique”, il le renvoi» 
tout simplement à une meilleure 
méditation de Machiavel.

Ceci pour bien faire voir à qui 
nous avons affaire. L’originalité de 
vues du “Reporter” en matière 
internationale n’a rien de fracas­
sant, puisque c’est l’originalité 
même de la politique régnante. Ce­
pendant les pages d’introduction 
du Yearbook, signées par M. As­
coli, contiennent deux ou trois 
traits d’une rude franchise, que je 
me permets de reoroduire.

Après avoir parlé de la connais­
sance plutôt confuse qu'a le Con­
grès des réalités asiatiques, M. 
Ascoli ajoute : "Venant aggraver 
ces tribulations du Congrès, le 
nouveau principe “pas d’aide 
étrangère sans lobbies étrangers” 
est venu supplanter le principe 
suranné : “no taxation without re­
presentation”. Et bien entendu, ce 
sont les groupes les moins repré­
sentatifs qui auront les “lobbies” 
les plus vociférants au Capitole.

“L’année 1951, écrit-il encore, a 
vu s’établir de nouveaux critères 
de distinction entre l’aide écono­
mique et l'aide militaire. La pre­
mière étant considérée comme pu­
rement philanthropique, la secon­
de comme une réalité tangible et 
se défendant par elle-même. Le 
Congrès s’est lassé du travail d’a­
morçage économique universel. 
C’est maintenant avec la rudesse 
et l’impatience du sergent recru­
teur que l’on demande: “Combien 
de divisions pourrez-vous lever?”

Richassa at misèr» daa nattant
Revenons donc, ainsi bien à cou­

vert. au problème central soulevé 
par notre première citation : le 
malaise engendré par la croissant» 
inégalité entre les nations libres.

Les économies européennes en 
panne, les retards de pays comma 
la France ou l’Angleterre à rem­
plir les engagement militaires da 
Lisbonne, les récentes et vaines 
démarches de la France au sujet 
de la quantité de commandes de 
matériel militaire que lui passe­
raient les Etats-Unis, voilà quel-

?[ues signes récents d’un mal plus ’ 
ondamental ; l’inégalité croissan­

te des partenaires dans l’univers 
libre.

M. Tibor Mende, analyste à la 
fois profondément humain et très 
documenté de la conjoncture éco­
nomique mondiale, donnait quel­
ques raisons de ce mal dans deux 
beaux articles qu'il vient de pu­
blier dans “Le Monde”. Un para­
graphe de son texte soulève une 
idée capitale. Commentant le rap­
port de la Commission présiden- 
tieUe des matières premières (la 
rapport Paley, dont les prévisions 
s'étendent à une période d'un 
quart de siècle), M. Tibor Mende 
écrit :

"... Un Etat — qui occupe quel­
que 6% de la surface des terres 
du globe et ne renferme, que 6% 
de sa population — consomme à 
lui seul plut da la moitié des ma­
tières premières produites dans le 
monde. Or, dans les 25 prochaines 
années, ce taux phénoménal de la 
consommation américaine va aug-

------,-------- ----------------------- , _____  gue, mais qui donnent malheureu-vince à ce sujet Dans cas d4b*ulf*utU sement un son de vérité après tout
l’on invoque généralement le fait;tuut ,e Canada, ion réclamerait |ncjdcntg du même genre 
que notre législation sur le dlvoe *UMl unitormlté quant aux 1 J 
ce est restrictive, qu'elle n’admet imotifs d« divorc* 1 P

que l'adultère comme motif de
rupture du mariage. L’on peut en coûw pius char'pour divo'rcer çais, ces militaires se volent interdû 'cohgrès eucharisüque in-jà raquelle^vous vous consacrez et | vin,

dans notre provinc», et qu’on pre-dire l’usago de leur langue. On rtemeu^ùn chei™ocuvre<de logî- fe^ueUes' ^"ouveït^sf^trouve* U j “Le Secrétariat pour la Moralité 
tend trouver là un argument de leur aurait ordonné de ne plusiqut» de vérité, d’éloquence et de défense de la moralité publique,! ne manquera pas de tout tenter 
poids pour réclamer des 
de divorce pour le Québec,

Ygrivxj nuA^uvi» , a nun seulement au vauVTf. mats
■rs ont rendu un “Sa Sainteté ne peut pas ne pas doivent êt.r* *r#"d*s *h*î dt- riche. La désolation est par
ivoque. Sa légen- se rendre compte des exigences v'gucur dans 1 action et la con- tout présente ce((e vafîe( 
cardinal Bourne, continues et nouvelles de la cause fiance dans 1 appel au secours di- de inrmps où serfljt sj (io,u

dation il reste qu’une section phisme p„ moms
après avoir examiné les! Pape est certain que le Clergé les

. . . * »_____________tvt aerietratc loe mAiJcsrsinc Pflll-; de divorce nés française, employées à la can-;'*™*1*» ,d“ P*u*1.«r*l)d respect dû principales origines et les moyens!magUtraU, les médecins les éd^ treUt(! De nombreuses «xpo« côuieuraux ^oin.^diZintl de 
à l’autre. lljUlUf auraient reçu ordre, sous pel- C0nn-4sint foncièrement01 *” * proSlge’’dans' U^^publtque1 et voudront faire une affaire person machine à produire occidentale

rente plausibilité quand on pour- peine de sanctions. Des Canadien-!flammcn Bourassa resta dans les 
rait dire que les motifs 
varient d'une province
va de soi aussi qu’une fois engagé [ne de renvoi, de refuser de pren- A 1a thèse exposée par Son Eml 
dans cette vole, la liste des motifs dre les commandes données en nence l'Archevêque de Wçstmm 
s'allongera. Pour la moment, les français au comptoir, 
réformateurs se limitent à quel- Une enquête s'impose, et si ces
quaa ca» précis, et avec de» délau ; faits sont vrai», il est nécessaire , . . llc, lv„ „„ _____________
Mais si cela était accordé, de nou- non seulement de lea faire cesser.in,db,M oppoaa la théae, fon, même l'objet de dérision d**!^r ,** *.*,
vesux ess sersient préposés et la mais que le ou les responsables de’du français dans l’armée canadien- SaPnt!wra*?ndiqil*; P°lnt de lui rendre s

_ monter d» 50% anviron. Peu à peu
les humbles, parmi les autres toutes les ressources en matière 
hommes et “Jésus sera en ogo- première du monde seront prises 
nie jusqu’à la fin du monde".[dans l’engrenage du géant indus- 
De ce monde, le peintre porte triel, et l’économie de tous les 
témoignage de cette humanité pays fournisseurs deviendra plus 
'au «faux faubourg des Lan- dépendante encore de l'économie

des Etats-Unis.”
Le rapport Paley prévoit en 

effet une augmentation annuelle 
de la production de 3%, ce qui la 
portera à 566 milliards de dollars 

. _ r1915. soit au double de ce
que Dieu ait pitié, non seule- qu’elle fut en 1950. Et le niveau 

du juste, mais de l’injuste, de vie du ciloyen américain, déjà
-------  ’ - exceptionnel, selèverait de 55%

pendant cette période
L'attrait des matière» pramlèrat

gués Peines", “au pays de la 
soif et de la peur" dans "le dur 
métier de vivre".

Cette terre où nous devons 
vivre, cette terre, il faut que 
Dieu la prenne en pitié ; il faut 
que
ment _ _ ___ ^ __ ^ ^
non seulement du pauvre."mail

vallée
... .. . - -, Ji doux
d’aimer”. Mai* Jésus sur sa 
croix demeure proche de nou*, 
il aura pitié de nous ; il viendra 
à notre aide. “Miserere met. 
Deus, secundum magnam mise- 
rlcordiam tuam '

' ster que l'avenir du catholicisme
'au Canada dépendait principale-, qu, ron enerene a jusuner avec— —

» ment da la diffusion de ta langue lrgUments spécieux en se llbé. qui, s* propage, 
s anglait», 1» porte-parole des Ca-|rant d‘s Iois d„ bonnes moeurs, tholique. tUlien

du Barreau canadien veut éten 
dre la portée da cette législation 
antisociale et contraire au droit 
naturel.

La législation actuelle comporte 
de grandi inconvénlanta, c’est en­
tendu, mais il n'en peut être au­
trement, puisque c’est une loi radi­
calement et foncièrement mauvai­
se. Des juristes et sociologues se 
plaignent que pour divorcer, des 
gens recourent k des simulations 
d’adultères et à des parjures ; 
mais ce n’est pas une raison pour 
élargir 1a loi et la rendre encore
plus proche d’un régime qu’on proportion des divorces est la plus pratiques sont peu conciliables [que ces recrues ne soient pas
trouve dans maints Etats du pays/levé» au pays. Las divorce* «ccor-, avec la nouvelle politique du mi-[tè«s comme de* parias et des indé- J.'ause 'd'cs”bônne-i i * chacun 1» salut d» l’ordre et dei

moeurs; et plus le mal se propage '* P*'*’- I

Or, si le souci humain (et chré­
tien) d’une plus équitable réparti­
tion des tâches et des richesses 
n’intervient pa* pour modifier le 
jeu naturel du "libéralisme” si en-

___ -, ... , . .censé, cette fortune inouïe de
■ ‘ .““îïïL^I* contraire au dé- l’Empire américain risque de s’édi- 

rne.lts» rA>À'r,f»*q,ie 0**r.r* d*’{ier : rt’une part sur une soumis- 
I"! une él,te ™',«*on des destinées de l’homme de

itsliens saura illustrer et 
les avantages 
vertueuse au 

son prestige et
famille serait da plus en plus me-[cet octraeisme soient réprimandés [ne par l’établissement du coUéga j ï^uvrepoittive que les catholi-,de 1*.faire observer. Oeuvre ardue 
nt'eéê- et mis dans l’impossibilité de re-[ militaire de Saint-Jean. Si les au- ques doivent accomplir pour le ré-1

Notons aussi que le projet est commencer de tels attentats aux torités ne veulent pas tarir le re-. tabllssement de la moralité publi *' P* '* * c '""- J. .
venu de la Colombie canadienne, droits si évidents des recrues ca-|entament che* les Canadiens Iran- bu*':.|‘'Adu“| rd.h“*’. Il l!1!lr-q”*|société chrétienne à l'estime et su
c'ast-à-dire de la province où la nadiennea-françaises. De telles içals, elles doivent faire en sorte l,,. lp encours de toutes les for cult* de CM vertu* chrétienne* in-

tni-ie* saines, agissant dans tous lesl^»* 
ind#. milieux et dans tous les secteurs.

voisin et qui aboutit I un concu- 'dés en 1950 Indiquent pour la Co-'nlstère de la défense qui recon-! slrables.
bjjjige légalisé. [lombie le taux de 114.9 p»r 100,000 naît de façon tangible les droits P- 3- et le scandale se multiplie, plusà—(L’Osiervafor* Romano)

uns .. ; rjj.- J 7, r “ sur une concurrence, a il lon-«IrJL’ÎL, SeV ’ qm *ue mortelle, pour les pays euro-
^ péens qui. eux aussi, ont dû leur

„ A .er UB rte* précieux prospérité de naguère à l'schat de 
cJn,quant* erem- matière* premières et à la revente 

V ^ B anfl con' ;1c produits manufacturés. S: les
lmuCf fui4U di '■'*"* leur contestent leurs

P si™- A. * , „,. “droits” et parviennent à leur da-
.peU,djP,'i' !e M,*«re-mer 1» pion sur leurs territoires 

re conquiert de nouveaux fidé- d’outit-mer, de l’Afrique au Mo- 
les. Au terme d une longue vie yen et à l’Extrême-Orient, ils se- 
toute remplw de travail, Oeor ront privés du seul espoir qui 'sur 
ge* Rouault peut être heureux reste de s'alimenter en dollars, cet 

/t#r de votr lentement deve- espoir éUnt de pouvoir quelque 
nir populaire son Grand Testa-jour revendre aux Etats-Unis >rs 

, matières premières tirées de leur»
(La Liberté, Fribourg). territoires.
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Un paquebot canadien coule; tous 
les passagers et les marins sont saufs

Lt “Princes* Kathleen” du Pacifique Canadien 
s’échoue sur un récif en Alaska — Le sauvetage 
des 415 passagers et marins s’est déroulé dans 

un ordre parfait
Juneau, Alaska, 8 (P.A.) — UniKathleen s’est échoué dans la bru- 

navire du Pacifique Canadien, le me, durant un orage, à 30 milles 
Princess Kathleen, s’est échoué sur au nord de Juneau, 
un rocher, au nord de Juneau, de! Un cotre de la garde-côtière et 
bonne heure hier, puis il a coulé un petit bateau parti de Juneau, 
dans l’après-midi. Les 300 passa-iluttant contre des vagues de six 
gers et 115 hommes d'équipage pieds souvelées par des vents de 
ont été sauvés. 30 à 40 milles à l’heure, ont réus-

Le paquebot canadien Princess si à recueillir tous les passagers. 
______ ___________ __ Ils ont été débarqués à Tee Har­

bor et Auke Bay et conduits à

Les unions mieux 
protégées que 

le public
Algonquin-Park, Ont., 8. (P.C.) 

— Un professeur de l'Université 
Queen's a déclaré que les unions 
ouvrières jouissent d’une protec­
tion légale contre les décisions in­
justes de leurs employeurs, mais 
que le public a peu de recours 
contre les gestes irresponsables 
des unions.

Juneau en véhicule-moteur.
Le navire a heurté un récif au 

large de Lena Point vers six 
heures du matin (heure avancée 
du Pacifique), dans le canal Lynn, 
dans le passage intérieur condui­
sant aux ports du sud-est de 
l’Alaska.

Le Princess Kathleen était parti 
de Vancouver pour Skagway, Alas- 

. ka .11 était rendu à 60 milles de 

. sa destination.
Le capitaine Hughes a ordonné 

i d'abandonner le navire à 11 h. 30 
i du matin, voyant que la marée, 
loin d’élever le navire de sa mau- 

Le professeur J.-A. Cameron, vaise posture, l’inondait, 
chef de la section des relations "Jusque-là, je croyais que le na- 
industrielles, adressait alors la pa- vire flotterait’’, dit-il. 
rôle au congrès estival de la divl- Les officiers et l’équipage se 
sion Ontario-Québec de la Fédéra- rendirent à terre en chaloupes et 
tion canadienne de la jeunesse li- firent un feu. En peu de temps, 
hérale. , , on constata qu’il manquait un hom-

M. Cameron reclame une réyi- me, et quelques marins retournè- 
sion de la loi ontarienne des rela-irent au navire, où ils trouvèrent 
tiens ouvrières et une revue des;un de ieUrs camarades endormi.
lois qui accordent aux unions une Us le ramenèrent avec eux. c institut des comptables agréés
certaine immunité, “à la lumière jj n>y eut pas de panique. On du Canada célèbre, cette année, le] 
de leurs pouvoirs et ambitions ac- servjt je café à tout le monde en 5°c anniversaire de sa fondation!

Doctorat honorifique 
au président de 
I. . . . . . . . des U.

M. A.-Emile Beauvais, c.a., pré­
sident de l’Institut des compta­
bles agréés du Canada, recevra un 
doctorat en sciences financières 
honoris causa lors d’une séance 
académique du centenaire de 
l’Université Laval, le 22 septem­
bre prochain.

C’est Mgr Ferdinand Vandry, 
p.a., isg., recteur de Laval, qui 
a annoncé la nouvelle aujourd'hui, 
en présence de quelque 250 comp­
tables agréés en visite à l’Univer­
sité,

En Angleterre

Un avion tue 28 personnes, en 
volant plus vite que le son

Tous les détails de l’enquête sur l’écrasement 
de ce nouveau modèle de chasseur ne seront 
peut-être pas révélés — La foule revient quand 
même à la fête aérienne de Farnborough — 

65 blessés
Farnborough, Angleterre, 8 P.C. 

On s'efforce aujourd'hui de dé­
couvrir pourquoi un de Havilland 
110, le plus récent avion de chasse 
britannique à réaction, a fait ex­
plosion, samedi, à 500 pieds au- 
dessus d'une foule de 130,000 per­
sonnes, au cours d'une démonstra­
tion aérienne, à Farnborough, An­
gleterre, tuant 28 personnes-

Mais il se pourrait que la cause 
de l’accident ne soit pas divulguée 
au public parce que plusieurs dé­
tails de ce bimoteur, aux ailes en 
retrait, sont encore secrets.

Henri Bourassa 
eî la C.T.C.C.

D’autres ont rendu hommage au 
patriote, au journaliste, à l’ora­
teur; la C.T.C.C. se doit de rendre 
hommage à la pensée sociale de 
Bourassa. Sa disparition a été vi­
vement ressentie au sein de la C 
T.C.C., chez les fondateurs du 
mouvement syndical catholique qui 
l’ont mieux connu et chez ceux 
qui, ayant étudié sa carrière, ont 
pu se rendre compte de sa vision 

Parmi les témoins de l’accident dans le domaine économique et so
se trouvait la jeune épouse de 
Derry.

L’avion a explosé juste au- 
dessus de la foule au moment où 
Derry achevait une plongée de 
huit milles à une vitesse qui dé­
passait 700 milles à l'heure. Un 
des moteurs, pesant plus d’une 
tonne, s'écrasa au milieu d’un 
groupe compact de spectateurs, en 
tuant plusieurs instatanément et 
creusant un entonnoir de quatre 
pieds de profondeur.

Quand l’explosion est survenue, 
on venait d’entendre le claque­
ment qui marque le moment où 
un appareil dépasse la vitesse du 
son.

La cause de l’accident demeure 
inconnue. Les constructeurs ont 

, . _ fortement nié qu’elle ait été un,sai et premier Britannique à voler „nnflit avp„ vncnes sonores a une vitesse supérieure à celle J?"* ', avec aes vaKUCS sonores-

Tandis que le ministère de 
l’Air et les autorités compétentes 
poursuivront h»rs recherches, 
une enquête aura lieu, durant la 
journée, sur la mort de John 
Derry, âgé de 30 ans, pilote d’es-

du son, de l'observateur qui l’ac­
compagnait et de 15 personnes 
identifiées parmi les 26 specta­
teurs tués par les débris de l’ap­
pareil

M. A.-EMILE BEAUVAIS, C.A. I--------------------------------------
L’Institut des comptables agrSSc *-• fédéralisme canadien

crus’
“L’homme devrait être capable 

de trouver une législation qui, 
tout en maintenant les ententes 
collectives de travail et en proté­
geant l’ouvrier contre les distiné- 
tions injustes, assurerait la com­
munauté contre les gestes irres-

moins d’une demi-heure. et tient présentement son con-
Les passagers gagnèrent la rive fir^s à Québec pour rendre parti- 

à pied sec. C’est alors qu’ils se ^lièrement hommage à l’Univer- 
firent détremper par un de cesjsité centenaire de Laval, 
orages du sud-est propres à M. James-A. de Lalanne, prési­

dent de l'Institut des comptables 
agréés de Québec, a mis en relief 
le soin que prennent les univer-

l’Alaska.
Le naufrage eut heureusement 

' lieu près d’une des quelques routespensables des unions_ ou des Pa-jqU; sillonnent te désertique Alas- sites pour former d’excellents spé-
trons. L'arbitrage obligatoire se- t 
rait alors moins fréquent qu’il * 
l’est aujourd'hui.”

M. Cameron attribue à l'arbitra-
La plupart des passagers étaient 

des touristes californiens, au nom-
ge obligatoire des désavantages'bre de 190 en excursion sous les 
nombreux au triple point de vue!ausP'ce.s 1 Institut de la jeunesse 
de la société, des unions et des n?ascubne catholique de San-Fran- 
employeurs, et il est d’avis qu’onlclseo.
ne devrait y recourir qu’en casi Robert M. Gilmore, de San* 
d’extrême urgence. Francisco un adjoint du vice-pré-
----------------—----------------- —--------- -Isident de la Southern Pacific Rail-

.* * way, était.à bord du navire avec
AVIS Q6 déCèS son épouse et une’de leurs filles.

M. Gilmore a déclaré que le sau-

cialistcs qui pourront ensuite viser 
à se faire admettre dans l’Institut 
des comptables agréés.

M. Beauvais, natif de Québec 
même, est un ancien président de 
l’Institut des comptables agréés 
de Québec. Il a représenté les 
comptables agréés du Canada

Dix nations ou 
une seule ?

Parc Algonquin, Ont., 8—‘ Som- 
nes-nous dix nations ou une na­
tion?" Me Paul Gérin-Lajoie, de 
Montréal, a posé cette question, 
hier, à un congrès d’étude grou­
pant des jeunes libéraux du Qué­
bec, de l’Ontario et du Manitoba. 
Il a répondu que le Canada est 
certes une nation, mais pas uns 
nation avec un gouvernement su­
prême comme c’est le cas de la 
France.divers congrès internationaux, no­

tamment à Paris et à Mexico. Plus: ‘‘Le fédéralisme, dit-il, est es- 
tot cette année, il a dirigé une sentiellement un compromis, Com- 
jmposante délégation de compta- promis entre l’Etat unitaire du ty- 
b|es a^congrès international des pe classique d’une part, et un cer-

fois effectué des envolées super­
soniques depuis lors.

Sa femme a déjà déclaré que 
l’aviation était “toute sa vie, et 
ce doit être la mienne aussi. Na-] 
turellement, j’ai peur parfois,1 
mais ce serait peu sage, au point ; 
de vue mariage, de mettre obsta ] 
cle à son goût des envolées".

11 laisse deux enfants.

PICHET. — A Montréal, le 6 vetage s’est effectué en toute beau- comptables agréés à Londres, An- tain nombre d’Etâts pleinement 
septembre 1952, à l’âge de 80 té. Il a même appelé le bureau gleterre. autonomes ou de provinces com-
ans, est décédé Arthur Pichet, du Pacifique Canadien à Juneau; H est un ancien directeur du me c’est le cas du Canada. Àu Ca- 
époux d’Alméda Paquette, demeu- pour féliciter la compagnie et la Board of Trade de Québec et un nada, ce compromis a été réalisé 
rant à 6221 rue St-Denis. Les funé- garde-côtière américaine pour le ancien gouverneur de Canadian par la Confédération, en 1867. La
railles auront lieu mardi, le 9 
septembre. Le convoi funèbre par­
tira de la résidence funéraire 
Magnus Poirier, 6020 rue Saint-De­
nis, à 8 h. 15, pour se rendre à 
l'église Saint-Edouard où le servi­
ce sera célébré à 8 h. 30. Et de là 
au cimetière de la Côte-des-Neiges, 
lieu de sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitation.

succès de l’opération. Tax Foundation, Mme Beauvais,IConfédération canadienne est un
C’était le second accident subi née Chouinard (Marguerite), est dualisme d’intérêts et d’allégean­

ces’.’.par le Princess Kathleen en moins la fille de M. H.-J.-J.-B. Chouinard,
............................................ Tlg.

Le plus vieil Institut des corn

d’un an. Le 1)0 août 1951, il fut|c.m.g. 

une Et Me Gérin-Lajoie, qui est un 
expert en matière constitutionnel­
le, d’ajouter:

endommagé dans une collision i i,e pius vieil institut des comp- 
avec le S. S. Prince Rupert à Chat- tables agréés du Canada, celui de 
ham Sound, à 29 milles au nord-;Québec, fondé en 1880, est l’hôte 
est de Prince Rupert C.Ç. Person-, présentement de l’Institut des 
ne ne fut blessé et les deux navi-] comptables agréés du Canada.
leur Droore oouvoir * P0Tt sous! ..La co"erès a ^uté ici vendre-l^riux i^rêu'^i“dlvVr 

P P P ]di et se poursuivra jusqu à de-gents que ceux qui existent dans
. main midi alors que les délégués:leur vaste pays et bénéficier des 

se transporteront à Montréal ou avantages que peut conférer Fu­
ies délibérations se termineront 
’jeudi soir.

“Si les Canadiens tiennent à 
conserver la cohésion parmi des

Çprtty

Seagram's Crown Royal 

Seagram's V.O.

Seagrams “83”

Seagram’s King’s Plate 

Seagram's Three Star 

Seagram's Ancient Bottle Gin

Ils ont fait remarquer que l’appa­
reil avait fait plus de 100 envolées 
à des vitesses supérieures à celle 
du son et qu’il avait à son crédit 
plus de 100 heures 4e vol.

Malgré ce désastreux accident, 
la démonstration aérienne s'est 
achevée, hier, et quelque 150,000 
personnes ont bravé la pluie pour 
y assister.

Tandis qu’on faisait la queue 
pour identifier les cadavres, les

cial. L'histoire de sa vie et de ses 
oeuvres le gardait aussi vivant et 
aussi admiré chez ceux qui n'a 
valent pas eu l'honneur de le ren­
contrer qu'auprès de ceux qu'il a 
convaincus, stimulés, soutenus dans 
leurs activités sociales.

En quelques lignes, pour aujour­
d'hui, la C.T.C.C. vient participer 
au deuil cruel des siens et de tous 
ceux qui ont la responsabilité de 
continuer son oeuvre.

Bourassa prévoyait les transfor­
mations qui se sont opérées dans 
la vie économique et sociale du 
Canada et de la province de Qué 
bec A maintes reprises, avant la 
fondation de la C.T.C.C., il a attiré 
l’attention des travailleurs, des 
employeurs et de l’Etat sur les 
problèmes qui se dessinaient, et 
il les incitait à se familiariser 
avec les principes sociaux chré­
tiens. En particulier, au cours des 
mois d’avril et mai 1919. il offrit 
dans une série d’articles publiés 
dans le Devoir, une puissante syn­
thèse de la doctrine sociale de 
l'Eglise, et donna un coup de bar­
re énergique vers la fondation de 
la C.T.C.C. Les Charpentier, les 
Filinn. les Delisle, les Robitaille, 
les Roberge et combien d’autres 
pourraient dire dans quelle mesu­
re la pensée sociale de Bourassa 
contribua à assurer la fondation

avions à réaction sillonnaient les de notre mouvement. II donna, à 
airs. • j cette époque, des directives et des

Derry avait pour la première conseils qui conservent, encore nu- 
fois dépassé la vitesse du son jourd'hui, une actualité prenante.! 
dans un de Havilland 108. Il a II faudra en rappeler un certain 
piloté le premier de Havilland 110 nombre lorsque les circonstances; 
en avril 1951. Il avait plusieurs le permettront. Beaucoup seront

Onze marins sont disparus dans un 
naufrage au large de Charleston
Les 19 «litre* membre* de l’équipage du 
navire-citerne "Foundation Star", battant pa* 

villon du Hondura*, ont pu être tauve*
Charleston, Car. du sud. 8 (P.A.) ge. Le capitaine fait partie des d!»

On continue aujourd'hui à re­
chercher par mer et par air-les 11 
membres disparus de l'équipage 
du navire-citerne hondurien Foun
dation Star.

Le vaisseau de 5,500 tonnes, qui 
transportait une cargaison de mé­
lasse à Deep Water Point, N.J., 
voyageait en haute mer quand un 
ouragan l’a brisé en deux à quel 
que 130 milles à l’est de Charles­
ton, Caroline du sud.

L’équipage comprenait 30 hom 
mes. Neuf et peut-être 11 des dis­
parus se seraient éloignés du na­
vire dans un radeau de sauveta-

Contre le patronage 
politique dans la 

nomination des juges
Victoria ,8 (P.C.) — L’Associa­

tion du Barreau canadien a adopté

surpris de l’esprit pénétrant et du 
sens social de Bourassa.

Gérard PICARD.
Président général C.T.C.C.

Le Canada ne nourrit 
aucun sombre dessein
Prince Rupert, C.-C., 8 (P.C.) 

— Le premier ministre Louis 
Saint-Laurent a souligné, hier soir, 
à Prince Rupert, l’importance de 
prouver, à chaque occasion offer­
te, que le Canada et ses alliés mili­
taires ne “nourrissent aucun som­
bre dessein".

M. Saint-Laurent a dit que tout 
en nous armant en vue de préve­
nir l’agression communiste, nous

Messe du Barreau 
mercredi le 10

Mgr Léger officiera — Rentrée *o-
lennelle des tribunaux eu palais
de justice

Conformément à la coutume éta­
blie depuis quelques années, le 
Barreau de Montréal marquera la 
réouverture des tribunaux par 
une messe qui sera dite le mercre­
di 10 septembre, à 9h. du matin, 
en la chapelle du Sacré-Coeur de 
l’église Notre-Dame, par Son Exe. 
Mgr Paul-Emile Léger, archevêque 
de Montréal.

Le Barreau veut donner tout l’é­
clat possible à cette cérémonie re­
ligieuse qui remplace maintenant 
la participation du barreau à la 
procession de la fête-Dieu de la 
paroisse Notre-Dame. Il invite ins­
tamment tous les membres du bar­
reau à y assister. Les juges en 
chef des différentes cours et leurs 
collègues seront présents.

Après la messe aura lieu, à lOh. 
15. en la salle 24 du palais de 
justice la reprise solennelle des 
audiences de la Cour supérieure.

L’hon. juge en chef adjoint pré­
sidera assisté de ses collègues. Les 
juges en chef des autres cours se­
ront les invités d’honneur.

I-e cérémonial comprendra la 
présentation au tribunal des nou­
veaux avocats admis à exercer de­
puis septembre 1951.

Les membres du barreau se ren­
dent à la messe en tenue de ville; 
la toge est de rigueur à la séance 
de rentrée.

parus.
Le navire norvégien K mu a an­

noncé par radio qu’il se diriga 
vers Cap Henry. Virginie, avec “ 17 
ou 18 survivants" U a demandé 
qu’un navire de la garde côtière 
se rende à sa rencontre pour re­
cueillir les survivants, dont deux 
sont blessés. Le Cherokee est en 
route.

Le navire brisé flotte encore, 
mais H ne tient que par des pla­
ques d’acier de ses ponts. Un re­
morqueur doit bientôt commencer 
le touage.

Le capitaine du navire est un 
Grec. G. Michalitsanos. L’équipage 
se composait de Grecs, de sud- 
Américains et de quelques Euro­
péens.

Convocations
Société St-Jean Baptiste: (Section 

N.-D. des Anges), assemblée d’élec­
tions ce soir, à 8 h. 30, au local da 
la section, rue Ste-Croix, à Cartier- 
ville.

Club Rotary-Montrial: M. A. 
Wormald, d’Angleterre, sera la 
conférencier au déjeuner de de­
main, qui aura lieu en la salle da 
bal de l’hôte! Mont-Royal.

Club Kivxmis St-George: La 
conférencier au déjeuner de de­
main sera M. Albert Gardiner, ex­
gérant général de la circulation 
des voyageurs pour les Chemins da 
f-r nationaux.

Muiiqut d’anière-pUa 
spécialement orchestrée — pe» 
usines, banquet, bureaux, ete...

plu*
Installations de haut-parleur^ 

al systèmes d’intsrcommualcatiea.
Peur renseignements, s'adresser i:

RIDIHUSION. INC.
UN, cite lester Nsll, MsitrM . M. HW

Nettement opposé 
lisation, parce

Mort à 49 ans, de 
M. P.-E. Masse, du
f etn-«.Jîas* kl—x!___| térèt du Canada tout entier corn- 
\-anaaien WaTIOnai me à l’intérêt des diverses régions 

_ , , du pays, Me Gérin-Lajoie a dé-
Coteau-Station. 8. — Les funé- claré: 

railles de M. Paul-Emile Masse,
ingénieur d’équipement de cons- “Le parti libéral, depuis un 
triiction au Canadien National, grand nombre d’années, s’est tou- 
décédé samedi après-mid, à l’hô- jours présenté comme le parti de 
pital St-Luc, à Montréal, à la s'il i te- la bonne entente. Eh bien! cette 
d’une longue maladie, auront lieu question de bonne entente n’im- 
mardi matin à Coteau-Station. plique pas seulement des problè- 

Le service religieux se tiendra mes de langage et de religion, 
en l’église paroissiale, à dix heu- Bien sûr: le Canada est un pays 
res, soit après l’arrivée du train bilingue; mais il y a beaucoup 
de Montréal. L’inhumation suivra Plus Que cela. Les caractéristi- 
au cimetière de l'endroit. Entre °ues des principales grandes ré­
temps, la dépouille mortelle est 6ions du pays, et plus spéciale- 
exposée en chapelle ardente aux ment celles du Québec, sont pro­
salons mortuaires Poirier, à Co- fond^ment enracinées dans le sol 
teau-Station et dans les institutions

le patronage politique probable;mène à la paix reellc. 
dans les nominations de juges. Ç a ajouté, dans une 
• A la réunion de clôture de son publique organisée par la Cham 
34e congrès annuel, le Barreau a bre de commerce de Prince Ru- 
appuyé une résolution demandant I Pert : “Tout en acceptant ■ 
qu'à l'avenir, “peu importe leslpous devons évidemment 11 
pressions exercées par ses coliè- ^er — péhible nécessité de ren-

avantages que neut conférer Fu- sues du cabinet, le premier minis-l^orcer Iîotre. Puissance militaire 
avantages que peui comerer iu-|*“c» e , . .. pour prévenir une autre guerre
mon canadienne, ils doivent être]tre ou le ministre de la justice fj ne £||t D4S ouhUpr ,a né(.„sité 
prêts à en payer le prix et à tolé­
rer les desavantages qui pour­
raient surgir sur le plan adminis- 

! tratif”.

recommande des hommes appro­
priés qui dominent dans leur pro­
fession."

De ministre de la justice, l'hon.
... . j Stuart Garson, avait déclaré anté-

•ppose à la centra- rievu-ement au congrès que le sys- , 
que contraire a lin- tème de nomination actuellement f,.j
rln tout <»ntipr mm- ___ i- .i : _ ___ i- 11

chaque occasion offerte,

nourrissons aucun sombre des-

se peut que la force, nous 
“i,iJ“H“'-, *'“* ** rcspCroni, soit suffisante poui
devait être conservé. Le brig. J. A. provenir la guerre, a-t-il ajouté. 
Clark, Vancouver, président sor- majs ja force seu]e ne sera jamais 
tant de charge du Barreau, avait suffisante pour étabiir la paix 
recommande que les nominations réelle.
soient faites par le ministre de “Pour établir une paix durable 
la justice seulement. dans |e monde, nous devons ap-

La dernière séance du congres prendre à aimer nos voisins com- 
a été tenue à bord du navire me nous-mêmes et nous devons 
"Princess Patricia” entre Vancou- nous rappeler que les hommes de 
ver et Victoria. tous les peuples sont nos frères.

Une résolution visant à augmen­
ter le nombre de motifs pour le 
divorce n’a pas atteint la réunion 
plénière; elle a été rejetée ven-; 
dredi par les membres du conseil.;

Petites annonces
APPARTEMENT A LOUER

Canada. bulalres. Fourneau automatique et tl
Le Barreau a également recom- rotr à u«t«n»iiea. vendra à sacrifice

. — j.n.o., VE. 5190.

Toutefois, le Barreau a recom* t_________________________
__ mandé une législation spéciale j Un appartement chauffé, frigidaire

aii-’vanon ««*to **« iuoihuhlm.o sociales permettant le divorce ou un dé- fourn1' ÿe bain privée, $1200
Fils de Ferdinand Masse et dt 3ul se 50nt développées au cours|cret d’annulation si le* conjoints g**^ ^ 1 n,e 1‘ nlVV?52

Louise Prieur énoux de Lauretta de plusieurs décennies et même vivent séparément au Canada et ----------------------------------
Zigman elle-même décédée Fau tie Plusieurs siècles. C’est tout au Royaume-Uni. Actuellement, A VENDRE
tomne dernier, le défunt, qui était ce!a 9ue tout* bo,1"e *nte.n,e do1‘t decrees accordés en Grande- -—---- . . r
âgé de quarante-neuf ans, laisse v0lr * respecter Ce n’est pas là Bretagne ne sont pas reconnus au v(£?‘* Ysmp, « rond./S?
dans le deuil deux jeunes enfants, une 1Sche faclle • r-.-u.
Louise et Laurent, ainsi que qua-j £„ terminant, Me Gérin-Lajoie marrdé 'd'au"vrnënter''dë"'s25 "à S50

déclare que le Canada ne ^u^a!^^^^ür'déllÆce ^

>t d'amender le code pénal] _
____  ...... permettre les loteries, sous Auto marque Vanguard rni. VendraMasse, maitre-boucher, M. LVcien|^u ^ i. ^uwulte d’iln but|«^' pravlncsl, pour fins de * —me, la. »». ,.n o.

Masse, de 1 Assurance-Chômage, commun, se rendront pleinement c
tous trois de Montreal, M. Eugène compte que leurs différentes men- Elections CHAMBRE A IfillFR
Masse de !a gare du C.N.R. de talités ne peuvent et ne doivent t ce 0 s i___ CHAMBRE A LOUER____

a* * : V iUn teau-tfrère, M. pas disparaître. Ce jour-là, dit-il, Me André Taschereau, C.R., de Pour étudiant, chambre bien éclairée,
y.-Antonio Lapalme, agent du C.N. ce qui est aujourd'hui un problè- Québec, a été élu samedi président P*****0.1? •* déairée préa université, in-

me deviendra un atout précieux, de l’Association du Barreau cana °r * •pré* 6 h,sur*a'
dien à la séance de clôture. 11 
succède à Me J. A. Clark, de Van-

“- -. j . Y.,’ :' “‘"■‘'“a déclare que le Canada ne pourrai.,. .nl.nri„l
surintendant general du transport bénéficier vraiment de ses im- v.ni|. 
de la région centrale du Cana-menses richesses que le Jour où ..!, j. .... 
dien National, M. Jean-Baptiste ses citoyens, d’un océan à l’autre.1 _r

AUTO A VENDRE

R. à Ormstown.

ESSO et ESSO EXTRA . . .-vous 
ne sauriez acheter de meilleures 
gasolines. Produites dans les raffi­
neries les plus modernes, elles sont 
le fruit des recherches les plus pous­
sées et reposent sur les 72 années 
d’expérience que compte Flmperiai 
Oil dans le raffinage du pétrole. 
N’importe où au Canada, achetez à 
l’enseigne ESSO — le symbole de 1s 
qualité.

Cette exposition a attiré 
20,000 visiteurs en 

deux jours

EDUCATIONcouver. _____________ ________________
Me John A. MacAuley, Ç R.. de Thèi+»« Cholnlèr*, profeineur dr pluie 

Winnipeg, a été élu vice-président;:uo*nci«. mimante de i» médaille d'or 
Me L.-E. Langis-Gallpeault, C.R..I*1*” profemeur iienoitAm. ® ’Poirier. M.A, organ lata à Notre-Dame,de Québec, secrétaire honoraire, *rcept,rrA un nombre limité d'éiéveR 
Me D. Park Jamieson, C.R., de Str- pour piano ci»uique ou populaire. On 
nia. Ont., trésorier honoraire; et Si.RJ** «i* •j1»*"';»
M- E. C. Leslie. C.R., de Re r*re u rR 4“* S B M

depuis 1892

41, _

GAZOLINES (€SSO
flODUITS DE l * I M 8 E I I A l Oit

Des milliers et des milliers <ie ]**"*• f**^**£*; 
personnes continuent d'affluer su', .Ç* Pr(ern'er m.'nistrf I'0ul» s*int. 
Palais du Commerce, au carré Laurent est president honoraire à 
Berri, pour visiter les nombreux '■'.!* *t_'c ministre de la justice, 
exhibits de l'Exposition commer- 1 hon.-stl>art Garson, président ho- 
ciale métropolitaine que le msirei norsire,
Camiliien Houde inaugurait jeudi1 
soir dernier en présence d'éminen­
tes personnalités de la métropole, i 

Cette exposition générale est lai 
première du genre à Montréal jus- ; 
qu’icl.

| Les réalisateurs de l'Exposition 
: commerciale métropolitaine esti­
ment que plus de 20.000 person­
nes se sont rendues au Palais du j 
Commerce dans les journées de sa­
medi et d’hier et que ce chiffre 
sera dépassé aujourd'hui et de­
main à cause des attractions addi­
tionnelles au programme d'ici la, 
fermeture, à 11 h., demain soir, 
et du tirage des grands prix de 
présence, dont un appareil de té-] 
léviaion.

| M. J. Roland Dansereau. prés!- i 
tdent et gérant général du Palais 
]du Commerce, considère que le 
succès que remporte cette exposi 

1 tion démontre ouvertement que le i 
public de Montréal apprécie à sa; 
pleine valeur l’existence d’un cen-i 
tra permanent d'exposition.

MAISON DE CAMPAGNE 
A LOUER

Malocn en pierre, meublée, Ayntéme 
huile, erra ntl terrain. 20 St-Loult. 8t- 
Kuatache HA. 2373 9-0-52

i
ml »?

’TRiNtHIMONUGNE'

TEXTILES EN G«OS 

'1S9 St Svjlpicc. Monf » i al 
BE 4428

TARIF

Annonças classifiétt
“L# Devoir" — BEIoir 3361

414 Natre-Dima est
(Commande* pria** jiuqu'A <0 h

• m pour le four même Pour le 
MinedI Jusqu’à 3 ». le vendredi).

ANNONf K* JKUlNAlKKb lerlt 
minimum de Mc pour 2 Itfnee (12 
eiou)

Compte» 5 mou * ta ligne Une 
partie de Ugne compte pour un* li­
gne entière bec abrévlatlona. ini­
tiale* comptent pour un mot; le* 
mou eompoeée pour autant de mnu 
Chaque nombre pour un mot Ajou­
ter 4 mou par lnaertt<io pour indi­
quer le numéro de t* cm* Pour i*e 
réponse# devant être expédiée* par 
l« poste ajouter 5c.

UROA CARAfrrKRfc# - Une ligne 
en caractère gothique 12 poinu <20 
lettree ou wipareei équivaut è ) li­
gne*

NatRoanoes •ervtoe# eervicee «nm-
• rroalret. grand-messe» ramerclc- 
meou pour condoléance#, etc . S 
cenu le mot minimum 50 centa.

Instituteurs et institutrices qualifiés demandés
"Instituteurs et institutrices qualifiés demandés. Spéci­

fier experience at salaire désiré. S'adresser eu secrétaire. 
Commission Scolaire de Val d'Or."

-1---------------------------------------—--------------------------------------------------------------------------------------

URIE5 PPOFEMIONHELIES IT D'AFFAIRES
ASSURANCE DACTYLOGRAPHES

Horace Labrecque
et Fils Ltée

COURTIERS D'ASSURANCES
Noue Invltona le» communautés 
rellgleunei à te prévaloir de nos 

aervlcen particulier#.
CH. 47A 204, Notre-Dame ouest

Tél. M Arque! »e 2383-23M

Royal — (Umlactoa — Caeurwood — 
U O. amltii. Oo-

jfngMIEMl*. ton» ■Uenclftuz.
r«aull«r et por- 
Utif Protêt-.- 

>1# ch*-
Que* a u p 11 - 
1 «reuri, celrlll»-

ne» * addition­
ner Venu *4

•errlce. Ecbanae. location, «bit.

N. MARTINEAU & FILS
1019, RUE RLEURY

AVOCATS

VANIER & VANIER
Anatole Vanler, c.r Ouy Vanler, cjt.

AVOCATS

47 OUEST, Kl» AAlNT-MCijUKS
Tél HAmour 2141

(Entra Vitré et Laiaucbeilère) BC. ISIS

ENCADREURS

Wisintainer & Fils
90S BOULEVARD ST-l-AUHENV

LES ENCADREURS
MANÜFACTtJRrma 

(.Ane. HM
Moulure» e- Oaiirea — Miroir» 
Réparation» 0» o»<Jre» ae miroir»

BREVETS D'INVENTION

Brevets d'invention
MARQUE* UK COMMERCB 

DESSINS de FABRIQUE 
en tous pav»

MARION Gr MARION
Raymond A Robio n Alfred boetlan 

1310, rue Drummond, 
MONTREAL

LAITERIE
CK asm - uas Boit, roiemonb 

LAITIRIR

Laiterie caowiieana-rrancalaa
A. l’ATENAUDE, propriétaire

HfFPIIRniD!Rn9!l!

^fs^^^niNrsMCMTa^u

DACTYLOGRAPHES

MEDECIN

Electrlell» medical» Hayon» X

Dr Maxima Brisebois
LA JUS. r.BXJx.

IM ta Vacuité de Mederln» «t Part»
Maladie» génitale». •U'iocr'nlann»» 

urinaire». dlfMUre». clrculatolr»»
Ht SUE 11», Sherbrook» eet

"TOUT POUR LE BUREAU"
| Dactylographe#, machl- 

ne* A additionner é 
écrire le# chaque* fl- 
•lêree pupitres, cnal* 
ms armoire# etc etc

Canada Dactylographe Enr.
44 rue St-Jecques, Montréal
Tél. HA. 4961 R .-T. Armand

REPARATIONS GENERALES

FKontenoc 1447

J.-A.-ALBERT JEAN
Satisfaction garantie - Prix modéré# 

REPARATIONS GENERALES
18 an* d’expérience 

Menuiserie, peinture, plâtrage, 
tapissage, blanchlmage, «te.

2244, rue DELORIMIKR, MONTREAL

Achetons chaz las 
annonceurs du “Devoir”, 

nous y gagnerons.

ASSURANCES

\Gmpa£nic 
A ^Assurance sur U Vte

•twaÊ&mlMpài
MONTREAL

Naecisst Do.Ht.ant

23
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Gertrude Lawrence
est morte hier

»
New-York, 8 (P.A.) — Lïi

grande actrice Gertrude Law-1 
rencc est décédée hier matin, à 
huit heures, dans un hépital de 
New-York. Elle était âgée de 51 
ans.

Mlle Lawrence était entrée à 
l'hôpital le 16 août dernier, et 
elle avait dû abandonner pour'.^ _ u 
cela le rôle principal qu’elle te- 
naît dans la comédie musicale 
de Rodgers et Hammerstein,
"The King and 1".

RADIO
LUNDI, 8 SEPTEMBRE

SOIREE

Jean Gabin et Michèle Morgan, vedettes du grand, film de Cerné,1 
"Quel des brumes". Au Cinéma de Paris, cette semaine.

OBP-R«lio-Joum«a. 
OBM-Mom. Stock El .. 
CKAO-BonsppStlt. 
CKVL-Pros Brtdln*. 
CJAD-NourellM

Au moment de sa mort, son!«^ÇJ-CF supp'r du», 
mari, Richard Aldrich, était à ^ ô u 
son chevet, de même que deux rjv,‘ 
antis intimes, Kanny et David -
Boltzman. !ckac-boii appétit.

, . , , CKVL-Ch»o tommies.
Mlle Lawrence était égalé- cjad-bsiim de bsi. 

ment professeur d’art dratnati- chlp-au carrefour, 
que à l'université Columbia. *.30 P.M.

Née à Londres, l’actrice avait cBM-8t?rie#V nÎ^!. 
fait carrière en Grande Breta- cKAC-rorum sports, 
gne avant de venir aux Etats-jCKyL-Mou?.-exprès. 
Unis. Elle a joué^assez souvent ; cHLp‘SSccès du jour.

MS P^e
OBP-lSn dînant. 
CBM-MUfclc. won’t... 
Crer-Lcs étoiles de... 
CKAO-Nourelles. 
CKVL-Ohansonnettes. 
CJAD-Selle de bsl. 
crcr-sport. 
CKLP-Intermêde.
7.00 P M.
CBF-Un homme aon... 
CBM-Csii oi asrpsy- CKVL-Ls chansonnette. 
CKAO-CroUade du Roe..- 
CJAD Nouvelles. 
CJPOF-Beulah. 
CULF'Chansonnettes.
7.15 P.M.

à Montréal et i Toronto.

£A GAZIITI 
ARTISTIQUt
HORAIRE DES CINEMAS

Graar Garten et Richard Hart dans une scène de ‘ 
l'autra". Au Champlain catta semaine.

LE MONDE
SANS LAISSER D'ADRESSE AU SAINT-DENIS

C'aurait pu être un affreux mclo fille-mère, amant marié 
ailleurs, parents cruels, tentative de suicide, sauvetage in 
extremij par le syndicat des chauffeurs de taxis de la Ville- 
Lumière,.. Ame sensible, vous avez déjà la larme à l’oeil. Le
Îublic, qui sait reconnaître sa pâture préférée, faisait la queue 

usqu’à De Montigny. dès sept heures dimanche soir. A-t-il été 
déçu ? Je pense bien que non. Mais U a été proprement joué, 
parce que Sans laisser d’adresse, grâce au réalisateur I-e Cha- 
nois et à deux acteurs de premier ordre. Bernard Blier et 
Danièle Delorme, est bien autre chose qu’un mélodrame. A 
moins de dire qu'il s’agit d'un mélodrame bien fait, d’un mélo­
drame retenu, ce qui Implique une contradiction dans les ter­
mes, le mélo ayant pour caraclère essentiel le grossissement, 
l'exagération.

Tenu à des proportions modestement humaines. Te drame 
schématisé plus haut devient l'histoire d'une bonne volonté: 
celle de ce chauffeur de taxi qui prend en charge une fille- 
mère venue retrouver son amant à Paris, la guide à travers 
la grande ville, la sauve du désespoir et finalement persuade 
si femme — elle-même nouvellement accouehéc — de la garder 
chei eux. A la fin, décidément, la grosse larme due au mélo 
aNIeure dangereusement. Tant de bons sentiments réunis dans 
un ai petit nombre de personnes, c’est trop pour un seul spec­
tateur. Mais cette conclusion n'est pas indispensable, et le film 
aurait pu tout aussi bien — mieux — se terminer par la mort 
de la fille-mère. Car l'essentiel, c'est le dévouement bougeon, 
comme instinctif, et résolument quotidien, d'un brave type de 
chauffeur de taxi comme il doit s'rti trouver des douzaines 
dans toute grande ville. Le Chinois rend hommage à la vertu 
de l’homme moyen. Nous ne sommes pas si loin d’Antoin* et 
d'Antoinette.

Bernard Blier prête sa bonne bouille au personnage du 
chauffeur de taxi, et Danièle Delorme a l’immense bon goût 
de la discrétion. Leur randonnée dans le Paris nocturne est 
ordonnée par le réalisateur avec adresse, et les images sont 
bellea.

Au même programme. Coaur sur Mar, avec André Claveau. 
Comédie musicale du type vaudevillesque, bien agencée et dis­
trayante. André Claveau est actuellement l’un des seuls chan­
teurs de charme qui ne soient pas absolument détestables.

... DU CINEMA

SAINT-DENIS : SamMt et té munch':
"Sans laisser d'adresse", 12 h. 10,.........  .........
3 h ,35, « h. 40, 10 h. 05. “Coeur sur j cBF-Métropole. 
mer’1, 1 h. 35. 5 h . I h. 25. Semaine: CKAC-Onrle P.ul.
"Mans laisser d adresse ’, 12 h. 35. OKAC-L’oncle Paul.
5 h. 15, 9 h. 45. “Coeur sur met”, rsJAD-Dow Show3 h. 25 6 h 40 "Parad. de modes", g^r-jÏÏk Smim.
3 h. 20. 8 h. .40. , -

CINKMA DE PABI8 ; “Quai des Bru-!7.30 P-M.
mes", 13 h. 2 Ü. 15, 4 h. 50, 7 h. CBF-Ohansona de l'Esc...

1 *18 h. 45 CB Vf-DLXl' Und Jasa.
ELBCTRA : ‘Les corsaires de la Ter-; cnçAc-Adam et Ive 

re”, 2 h. 30 » h. 03. 8 h 38. “Call- CJAD-Hospltajlty Time, 
fornlr, terre promise" 12 h. 54, 4 CK VL-Radlo-Gaiette.

La Panama de h' 8 h' CTCF-Club 15.
—8 romm. <se CHAMPLAIN : "U femme de l’autre”,!

i 12 h.. 3 n. 30, 7 h., 10 h. 30. "La
_______________  marié* est folle”, 1 h. 40, 5 b. 10,
mmmÊÊÊÊÊmL s h. 40.

LA HCALA : “Brlfade rotante". 12 h.
15, 3 h. 30, « h 45, 10 11. “La pluie „ _ 
qui chante", 1 h. 50, 5 b. 05, S h. 30 é.QO A.M,

i CBM-Alarm Ploek Club.
Spectacles a» Concerts ^vt^ufc^Va.

1 CJAl>Neruvell«*.
lô et toute le Msuaum ! “Gentlemen CTCF-Deybreek,

Prefer Blonde#", au HI* Majesty’#. 
l*f l» et 20 eeptembre : ' Crime et 

châtiment ', pan le Théâtra Marlet. 
chez les Compagnons.

15 #eptembre : Récital du planiste 
Paul de Marky, à l'auditorium du 
Y.W.C.A.

13 septembre : Un récital de Oolette 
Merole, mezzo-soprano aalle du 
Plateau.

18 au 20 septembre : Festival du “film 
maudit . à Saint-Laurent.

10, tl. 12 et 13 septembre : Le dan­
seur espagnol José «Oréco et sa CKVL-On pren< 
troupe, au Hla Majesty’s. CJAD-Nouvelles.

28 27 ot 38 «eptembre : "tas Tosca",
"Rlgolmo". "La Tmvlata" *t "Ca- CHLP-Revu« mélropol..
\sllerls RusUcanaau Palais du 7.15 A.M.

M S?llMLtr2‘ M jtmvtemhr* et 2 CBF-Opéra qua t’ROUi.
*' ÏLr?' fi*, CBM-Concert Corner,

tobre . La nuit du 16 Janvier • rjKAC-Guv Darcv 
piece policière en trois audiences. 
de Ayn Band. Au Théâtre du »«U- 
veau-Monde isalle du Gesù». 7.30 A.M.

4 octobre : Qulotnar Novae», planiste c^BF-Radlo-Journal.
au Plateau t Musical Art Series). CBM-Nouvelles.

IA, 13 et 14 eeptembre : “Né un di- OKAC-Nouveüea.
manohe". de Romain Coolu», au CKVL-On piend le café. 
ThéAtre du Rire.. CJAD-NouveUes et temp“ ercr-Nom-ïï  ̂ Il
vïAiéÆ^ HTOrï ^vam*.

....... . ........—.....—1 '■■■' ’8 i » *45 A.M*
Opéra de quat’aoua 
'’-Or. St-Joseph. 

CJAD-Mustcal CTock. 
CKLP-Nouvelles.
8.00 A.M.
CBF-.Rad lo-Journal.
CBM - Radio-Journal. 
CKAC-Nouv. interna... 
CKVL-Bonj. meadamea. 
CJAD-Sport.
CFCF-Nouv. et «porta. 
CKLP- Sacré- Coeur.
1.15 A.M.
CBF-Hévatlon matut... 
CBM-Moming Derot.

CHLP-C.-A. Bourgeola. 
CJAD-Peggy Brooke.
7.45 P^.
CB F-Revue de l'actual.. 
CK AC-Echo de RIO. 
CJAD-Sporta. 
CHLP-Neuvaine 
CFCF-Make Mina Mualc.
8.00 P.M.
CBF-Match interclté. 
CBM-London Studio. 
CKAC-Ch. de vacanoea. 
CKVL-Les secrets de la.. 
CJAD-December Bride. 
CFCF-Candlan Sparte. 
CHLP-Sélectlona C.H.L.
8.15 P.M.
CKAC-Rue de» pignon».
8.30 P.M.
CBF-Bapttste et Mar... 
CBM-Summer Fallow. 
CKAC-Valse qui chanta. 
CKVL- Joue» double. 
CJAD-Make Mine My»t.^ 
CFCF-Opportunity... 
CHLP-Sôlectiou» CKLP.
9.00 P.M.
CBF-Duel dans l'ombra. 
CBM-Monday NlRht. 
CKAC-Radlo-Théètre. 
CKVL-La pose qui... 
CJAD-Dr. Kildare. 
CHLP-Dllettante.
CFCF-Chasing Shadow».
9.30 P.M.
CBF-Vocalise. 
CKAC-Music for You. 
CKVL-Raconteure 
CJAD-Steve Allen. 
OFCF-Journey Into...
9.45 P.M.
CKVL-Parle awlng.
CJAD-Musique.
10.00 P.M.
CBF-Radlo-Journal. 
CBM-Nouvelles. 
CKAC-Points de vus. 
CKVL-Parls Swing. 
CJAD-Nouvelles. 
CFCF-Jazr.
10.15 P.M.
CBf-La revue de» art»... 
CBM-News. 
CKAC-Concert poo.

MARDI, 9 SEPTEMBRE

t.1S A.M.
CKVL-Priéra du matin 
CJAD-Farm and Rome.
6.30 A.M.
CKVL-Horloge muslcaia. 
CK AC-Le réveil prov. 
CJAJ>Wake up Mont...
7.00 A.M.
CBF-Radlo-JoumeJ.
CBM-NouveUe».
CKAC-Journal parlé.

d U calé.

Les Amis de l'Art
L'inscription est maintenant ou­

verte au secrétariat. Conditions 
d’admission: étudiants (limite 30 
ans) .25 s. par année; jeunes qui 
travaillent (limite 25 ans) $1.

Les membres actuels de la So­
ciété doivent présenter leur carte 
d'identité 1951-52, au secrétariat, 
s'ils désirent s'inscrire pour la ckac-loul. Bélanger, 
présente saison. A noter que les cjad-mu»ic*i clock, 
bureaux ouverts tous les jours de,
9h, i Ih. et de 2h. 30 à 6h„ sont f“f,n‘trop"' 
fermes le samedi. otmSSSw. .t m«...

Billets en vente à prix réduits “«Sîi.
sur présentation de la carte de cjad-noutmim. 
membre: au Monument National j.oo A.M.
?our le Théâtre du Rire: 11, 13 et | cBF-»iwiio-joum*l.

4 ..................................... ........... . ..

Nine A. Champagne est ! à l'emploi du Catuuio.

décédée à l'âge de 73 ans

4 septembre; salle des Compa- cbm-mimic la tu.... 
(Germaine) et Roger, typographe ?Qno”Marlst;

OFCF-Nouv.UWI.
CHIJ’-Potlnon., ma TOI.
VIS A.M.
CBP-dianMcncttM. 
C1CAC-L. forum d««... 
CKVL-Ptm Ro*. Baulu. 
OJAD-FavorU. rVaturc. 
CPCF-Dè)min«r.
9.30 A.M.
CBF-Comptolr du dl»... 
CBM-Music in the...

; 19 et 20 septembre,

Elle laisse également son gen-|, Slricss±tlb^eU 
dre, M. J.-P. Bonneau, commer- : f ^rix COi~?^Ki^!„uMRBr

Mme Adélard l’hampagne (née çant de Saint-Alexandre; scs brus,ilcin® rV«2Jïrt«U * Ae
Marie-Anne Vendette) est décédée Mme Adélard Champagne (Gabrt-!™^ ^aMdU» Coweru & Ar 
samedi le 6 septembre, à la suite elle Paré) et Mme Roger Champa- tl8ts‘ Musical Art henes. 
d’une longue maladie à sa rési- gne (Madeleine Legault; ses! Av|s- ]cs membres de la société 
dence, 1488, rue Gilford. La dé- soeurs, Mile Rosanna Vendette et ont jusqu'au 8 septembre pour re- 
funle était âgée de 73 ans et elle Mme Martin (Célanire); ses beaux- n0UyCier „ar l'intermédiaire du se-, 
laisse outre son mari ses enfants, i frères, MM. Martin et Télcsphorc crétariat leurs abonnements aux1 
d'un premier mariage, sa fille,; Champagne; ses belles-soeurs. Mes- variétés Lyriques; et jusqu'au 1er • .j âJj 
Mme Tousignant (Blanche Lalon-dames Elexina Houle, Clara Cyr.lqçtoijfe, pour les Concerts et Mati-jcBr-sur nw onu». 
de); de son second mariage: Adé- Télesphorc Champagne et Maria symphoniques. Iobm-uxM «mj Lyrionl.
*-—* J-. rs rs r» t r% t%------ j i J r CJAD-Dick Haymes SL..

L'école de coupe professionnelle 10.00 A.M 
t de couture Cotnoir-Çapponi re- cw-^Bom^a. 
rendra ses cours du jour marü», ctcf-nouv. «t muatqua. 

r* jfl septembre. (Inscriptions U- cjad-nou». et Baiirjom
»“*«)• Ÿ0ASAM m

^ «ousçripteurs^l la dernière

lard, du C.P.R.. Mme J.-P. Bonneau Renaud.

* »COMPTABLES AGREES
i U

BfUNCER & OÀHMt
Cemptoblti Agréés

10 OMit, rui St-Jocqu*s
BE. 3475

RAYMOND, CHABOT. 

MARTIN & Cia

Comptablot agréé»

J Raymond.o.a U. Chabot CA.
G. Msrtln.0.*. Jscquss Paré, c a
132 St-Jacqu*» O. HA. 1140

Montréal 1. Qué.Chartré, Samton, 

Baauvait, Bélair 

fr Cia

PAUL OO NT H 1ER. ,msk>I* 4 Utr* 
parttoulltt

_ Oongtabls* agrèti
Msanèat. qu«k.c Rnnya. Rtmaatkl

LUCIEN VIAU
n

ASSOCIES
CHAS DKSROCHES, C.A.
KERN AND RHEAUVT. C.A.
159 o., ru* Croig, MA. 1339

IRUIFILB us» TRAMWAr*)

P.-A. GAGNON & CIE

Oomptabls* agréas 
Chartered Adcmutaots
MMR GAGNON G .A.

IMMIUBLf OU TRAMWAYS

itt oueit, RUB L'RAIU 
«4L HArèttttt SgS9

VIAU & ROBIN

t .ottpuklr, asr*ss
LOCIBN-O. VIAU. VJ.
H 'LIONEL ROBIN. O JL
Jacguss-R CHADILLON O-A.

mi. •*. V.rdtm, VIRDUN

YO. 0441

LAVALLEE. tEDARD, 

LYONNAIS, MESSIER, 

GASCON
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CKVL-Blfflpr en U«v...
CJAD-Ballroom.
CHLP-Canzon».
10.30 A.M.
CBF-Entre nous 
CBM-AUtaon Grant. 
CKAC-Le caalno. 
OKVL-Slffler en tr*v«. 
OFOF-Dlck Haymes. 
CHLP-V&dettea can...
10.45 A M.
CBF-Mu«ique.
CBM-Sweet Hour. 
CKVTx-Slffler en trav.„ 
CFCF-Muslque. 
CJAD-Murray Show.
11.00 A.M.
CBM-Road of Life. 
CKVL-La chansonnette. 
CJAD-Nouvellee.
CFCF-A date with Fran 
CHLP-Heure dee femmes
11.15 A
CBM-Blg Sister. 
CJAD-Tope lu Pop*-
11.30 A.M.
CBF-Lie» Joyeux troub. . 
CBM-As Long... 
CJAÛ-Slng Shop. 
CHLP-En mapAAinant. 
CFCF-Hlt Parade.
11.45 A.M.
CBF-Francine Louvain, 
CBM-Laura Limited. 
CKVL-Chansonnrttea, 
CJAD-Young Wfclder.
MIDI
CBF-Jeune»«» dorée. 
CBM-Nouvelles. 
CKAC-Journml parlé. 
CKVL-La chansonnette. 
CJAD-Nouvelles. 
CFCF-Today'» the D»y. 
CHIJ>-Heure féminine.
12.15 P.M.
CBF-Rue principale. 
CBM-Aimt Lucy. 
CKAC-Plalalrs de la Ub. 
CJAD-New» Quiz.
12.30 P.M.
CBF-Le réveil rural. 
CBM-fimlaslon rurale. 
CKAC-La bel la muaica. 
CKVL-Bdltlon «péclale. 
CJAD-Nouvellee. 
CFCF-Nouvelle».
12.45 PJA.
CKAC-E»telle Caron. 
CJAD-Our Gal Sunday. 
CFOF-Vacatlon Varie...
1.00 P.M.
CBF-Quel le» nouvelle». 
CBM-Rad io-Journal. 
CKAC-Bulletin de nouy. 
CKVL-NcmveUee. 
CJAD-Nouvelles. 
CHLP-Nouvellee.
1.15 P.M.
CBF-IUdlo-loumal. 
cbm-TIm ItopPT Oui*. 
CKAC-Hmire féminin*. 
CKVL-Chansonnett*.. 
CJAD-IJatm wltb LOT... 
OPeP-Ba»b^l. 
cHLP-Heur* féminin*.
1.30 PM.
CBr-T»nt* Lucie. 
CBM-Thr KUp'.e Leaf. 
tiKAC-Rvthme. du Jour.
1.45 PM.
CBF-L» quut d’heur*.
CBM-Ouctin' with... 
CJAD-Helen Trent.
2.00 P.M.
CBF-Grande Soeur.
CBM-Brave voyage.
CK AC-Journal parlé. 
CKVL-Hlts on parade.

plus tôt possible.

Association des 
Payeurs de Taxes

4,00 P.M.
j CBF-BneUo-Joumiil, 
CBM-MU. Stock l£xch._ 
CKAC-Boa .ppétlt... 
CKVL-Prt Btedlug. 
CJAD-BomUlé».

Tous les membres de 1’“Asso- cjoç^jréBaè*. 
iallon des payeurs de taxes du ^PpR'™* °0'”'

MoMrétü lnçn cJr.R ,m.n m*téo™„.
liés à la première maniiestatiou 0.^.0,,.
iiblique de cette association qui cKAC-Bon tppétit. 
ura lieu mercredi prochain, le 10 cRVL-L-h«»™n«tu. 
oùt. à 8 h. 30 du soir, dans la à^h^nuett» 
aile des Loisirs St Edouard. rue , „ , „ 
t-Denis, à çôté de l'église du *•«> ^
3éme nom. angle Beaubien. cBM-o«nm*Btair**.

Comme les recruteurs de l'As- cMtS.iîuurïïi*.'* *porl* 
oclation n'ont pas encore eu le rrcr-NfwK«t. 
émus de visiter tous les foyers MS PM. 
t quoiqu'ils aient de» membres CBMJEhuwtim*. 
libitant sur toutes es rutt de ^vL^hï^ncu». 

Montreal et des municipalités avoi- cjad-m»»* b*u«t* 
es. la direction invite aussi cpcp-apnn» 

ceux qui ne sont pas encore mem- 7.00 P.M.
même que le» associations cmp-Un hemm* *t wn . 

*• ri'affiirr. ainsi mie les CBM-P|m muatcai
U.t, 
ntn»

_ iU«a.
crcr-cr »upp*r ciuh.
i'JAJ>-Nouv«U«a.

ligues de propriétaires et do 
taires, etc.

Il sera question de U dimlnu- j>« ‘̂-«1“*0"n't“»- 
lion de» taxe» d'e»u et d'affaires 7.15 PAU.
«t l’on étudiera aussi la questlon cgr-Métropoi*
Jes taxe» foncières. Tou» le* con- c^sS-Dim awuîi bjso». 
seillers municipaux aont Invités. iSap^iaek smith 
Des orateurs réputés prendront culp-owumti* ooiuqu*. 
U parole.

ÇauMrl*
7. J0 AJ*.

Oh#no. rcttfftd .
Ls réunion sera présidée par M.

Lucien Monctte, président-fonda­
teur de cette association qui comp- ejAt)- 
te. spies seulement dix mois de 
vie, plu* de 35.000 membres.

Adam
VL-nadl,

Guiomor Novaes 
en récital le 

quatre octobre
La saison de concerts de Musical 

Arts Series Inc., qui présente de­
puis trois ans des âttistes de répu­
tation internationale, débutera ]e 
samedi soir, 4 octobre prochain, à 
l’auditorium le Plateau, alors que 
l’on entendra, pour la première 
fois à Montréal, la sensationnelle 

i pianiste brésilienne Guiomar No- 
Ivaes. Ce grand concert sera le pre- 
imier d’une série de neuf qui au- 
iront lieu au Plateau et à laquelle 
le public peut s’abonner.

Le 17 octobre marquera la pre­
mière visite à Montreal de la cé­
lébré compagnie basque Euzkadi, 
qui comprend quinze danseurs re­
marquables et qui offre un specta­
cle d’envergure comprenant les 
danses, chants de folklore et re­
frains populaires du pays basque, 
l’un des coins les plus pittoresques 
de l’Espagne. La 31 octobre, cel 
sera le premier concert public de! 
Victoria de Los Angeles, le célè-! 
bre soprano espagnol du Metropo­
litan qui n'a pourtant que 28 ans.1 
Le samedi, 15 novembre. Musical 
Arts Series, qui a révélé Guiseppe 
di Stefano, présentera un autre 
jeune chanteur italien dont le dé­
but à Montréal promet d'étre la 
révélation de l’année. Il s’agit de 
Nicola Rossi-Lemeni, une jeune 
basse de 29 ans.attachée à la Scala 
de Milan et à l’Opéra de San-Fran- 
cisco, en qui la critique européen­
ne et américaine voit un nouveau 
Chaliapine. La première partie de 
la saison se terminera le 29 no­
vembre avec le retour d’Alexandre 
Braiiowsky, le remarquable inter­
prète de Chopin.

Le 14 février, William Masselos, ; 
la nouvelle sensation du monde 
pianistique, donnera son premier 
concert à Montréal. Le 27 mars, un 
autre chanteur important de notre 

( K*c-Fermfturi. ^ époque fera ses débuts à Montréal. 
CHLP-Fin ne» Simulons.!Il s'agit de William Warfield, le 

remarquable baryton noir, que des 
i millions de mélomanes ont applau- 
!di pour son interprétation du céiè- 
jbre ’’Old Man River’’ dans !e film 
Showboat. Warfield, dont le reper- 

itoire est l’un des plus vastes qui 
'soient, triomphe actifellement dans 
'des représentations mémorables 
de l'opéra Porgy snd B»ss de Gcr- 

ishwin, présenté actuellement aux 
; Etats-Unis et bientôt en Europe.

Le 18 avril marquera le retour 
d'Elena Nikolaidi, le célèbre con­
tralto grec du Metropolitan qui a 
été salué comme la révélation de 
l’art lyrique la saison dernière. 
Cette grande cantatrice remporte 
actuellement des triomphes en 
Australie avant de reprendre une 
saison chargée au Metropolitan

cKVL-p«n* swing. 
OJAD-Mu»lcaI Bhowca 
CHLP-Lul» Mxrlfuio. 
CBF-Yv&n ITntréptd».
10.30 P.M.
CBM-Studlo. 
CKAC-Coccordl». 
CKVL-L* mono* c» *oir 
CJAD-Nouv *t ■port*. 
CFCF-Dom MuulO*. 
CHLP-Luls Mariant).
10.45 P.M.
CBF-Vlwnes du mood*. 
CBM-Fnd H1U. 
OKAC-R*™* d*» nouv... 
CJAD-Pesaty Brook*. 
CHLP-Kbq Grlffln. 
CKVL-Parls Swing.
11.00 P.M.
CBF-Adaglo. 
CBM-McMulMn Show. 
CKAC-Bonsolr sportif*. 
CKVL-Man de demain 
CJAD-Sports. 
CFOF-Elmer Fwguson. 
CKLP-On danse a Mu. 
11.15 P.M.'
CKAC-Chanteur de... 
CKVL-Here cornes tha b... 
CJZfD-Famllï Week. 
CFCF-Tennessee Emis.
11.30 P.M.
CBF-La fin du lour. 
CBM-Rbythm In ths... 
CKAC-Orch. de dans*. 
CKVL-NouTelles. 
CKLP-Au csbsrst... 
MINUIT
CBF-Pln des émissions. 
CBM-Nouv. et fin des *m 
CKAC-Nouvelles. 
CKVU-Talk of the Tow* 
CJAD-News and... 
CFCTF-Bonsolr.
12.30 A.M.
CKAC-Orchestra. 
CHLP-Noueelïes. 
CHLP-Souhalts. 
CFCF-D*eK*n's Dlarv. 
CFCF-Deegan’s Diary.
1.00 A.M.

'CUMATISÉE
CLIMATISÉE, la bière Dow est prolégée contre tous les écarts de tempé­
rature pendant sa fabrication ... elle retient ainsi tout le goût fin et tout» 
la saveur des ingrédients de qualité supérieure qui la composent, pour 

vous donner le meilleur de la bière dons la meilleure des bières.

C.rAD-Nouv*!l«s. 
CHLP-Mèlodles mâgl... 
CFCF-Hollywood.
2.15 P.M.
CBF-Maman Jeann». 
CBM-Alltson Orant. 
CKAC-Ma revu*. 
CJAD-Second Spring.
2.30 P.M.
CBF-L'ardent Toysg*. 
CBM-Encorea. 
CKAC-8t-Antoln». 
CJAD-Nora Drake. 
CFCF-Ted Mal on*.
2.45 P.M.
CBF-Lettre S une Can. 
CKAC-Mattnès avec...

' CJAD-Summer Serenada 
CFCF-HannlbsJ Cobb.
3.00 P.M.
CBF-Lea chefs-d'oeuvre.

PREMIER ANNIVERSAIRE DE 
IA MORT DE JOUVET

raitre les ouvrages d’ensemble con­
sacrés au grand comédien. Après 
le bel album iconographique de 

Opera. Pour terminer la saison, Lipnitzki dont nous avons rendu 
Musical Arts Series Inc. présente- compte récemment, voici un nume- 

CBM-Life Can Be Beaut. i a le réputé ténor Jan Peerce. le ro double de la Revue d histoire
CK AC-Actualité». i# ------' J— --j:a-Î—- ------- I Ja. él*^««»sa Min <k rt An r\Aint Hnutfkl*
CK VL-You rs for th«...
CJAD-Nouvellee.
CKLP-Mélodies magiq.
CFCF-Peace of Mind.

3.15 P*M.
CBM-Ma. Perkln».
CKAC-Ooncour».
CJAD-Penin Lee Show 
CKLP-Mélodie» m»g...
CFCF-Chanc» <rf...
3.30 PM.
CBM-Toung’s Family.
CKAC-Blanch*a et noir.
CKVL-Youn» for the...
CJAD-Showtlme.
3.45 P.M.
CBM-Rlght to HapptQMi 
CKAC-Lm corde» qui...
CFXJF-Broadway.OT
4.00 P.M.
CBF-Notre p«n»ée aux..

Le premier anniversaire de la rait souhaitable que ce remarqua- 
mort de Louis Jouvet semble être b|e ensemble ne restât pas l’apa- 

l’occasion qu’attendaient pour pa
nage des seuls membres de la so­
ciété, mais qu’il connût une vaste 
diffusion dans le public. — A. A. 
(Figaro Littéraire)

favori des auditoires nord-améri- du théâtre qui, à n’en point douter, 
cajns, restera pour les historiens de

. l'avenir un précieux instrument de 
En plus de cette sérié de neuf travail, 

concerts à laquelle le public peut
s'abonner. Musical Arts Series Inc. De 1938 à 1951, Louis Jouvet 
présentera, au Her Majesty's, deux présida aux destinées de la Socié; 
célèbres attractions. Le 12 avril, té d’histoire du théâtre. Là, coin­
ce sera le First Piano Quartet qui me partout ailleurs, il accomplit
reviendra après son succès de la 
saison passée et, le 3 mai, Charles 
Laughton sera présenté en person­
ne dans son programme unique 
qui fait fureur à travers l’Amcri- 
que.

sa tâche avec une ferveur et un 
sens de l’efficacité tels que la so­
ciété cessa d’être un simple grou­
pement d’érudits et de spécialistes 
pour devenir un organisme capable 
de toucher le grand public. C’est 
à Jouvet, par exemple, que nous 
devons les émissions de ‘'Prestige 

lundi, « septembre, A cbf dii théâtre”, animées par Léon
3 h. p.m. : Cheffl-d'oeum «le U mu- Chanccrel et qui chaque diman-

CBM-wôrd»*an<i MÛ»l». sique. che, initient 1 auditoire le plus

\vSM
m fil1

CKAC-Nouvelles.
CK VL-N as artiste». 
CJAD-Nouvelle». 
CHLP-Radlo N.-Dame. 
CFCF-Tel lo-Tast.
4.15 P.M.
CKAC-Evénem. ecclaux. 
CKVL-Oncl* Troy. 
CJAD-Record Shop. 
CFCF-Ouldlng Light.

N.-Dam*.

| 8 h. p.m. : Duel dans l’ombro - vie passée et présente
Roman policier de Peter Cheyney. Tra- de 1 art dramatique, 
ductlon de Michel Armand. Adapta- t . , .....

I tion radiophonique de Jean-Loui» La- La Société d histoire du theatre 
'“o*h0) ^ «v".''et se devait donc de rendre à son an-
de* lettres —
Pierre Boucher, ____
Kînald Boisvert feront respectivement „ » « .•*

i la revue du cinéma, de la radio, de la Mais, à cote d un beau portrait ! 
muslqu* et des livres. Causerie de M- d’ensemble, Les deux Jouvet, par 
rw*'h, » ? La fin «u Jour. Pierre Brisson, la revue publie!

! une série de témoignages qui pei - 
a ckac J mettent d'entrer dans le détail de

TP k xi y
DANIELLE
DEL0RME/J

- mm. René Lévesque, cien président un hommage parti-! 
t. Jean Vallersnd et Ré- culier. Voilà qui est fait.vt fgxrrmt rpsanftotl VATnAnt !

CHLP-Radlo

4.30 P.M.
CBF-Ryttime» «t chan...
CBM-Romlnbtcl&g In...
rKV?I?hinïïSnette’im' I 7 h .45 p.m. : Le cercle dif livre de ; l'activité de Jouvet. C'est ainsi que[ 
CFCF-Toung Dr Maioa». p™nc* - ïknlsston spèciale^ HepoT- pign-g.Aimé Touchard présente

PROGRAMME

JUtMAHft BERNARI

CHLP-Chauaonnette».
4.45 P^.
CKAC-Rythme» rad-am. 

>-Wh<

d?^a procUmSion du'gagnant du*prîx Louis Jouvet g la Cojnédie-Françai- 
décerné par i» Orcie du livre de se: Jean Mever, La classe de Louts
Franee. Ao Hn\ir.\Jouvet au Conservatoire; Georges,

: Radlo-théatrr de «al'y-

CKAC-NouveU«». 
CJAD-Nouvelle». 
CFCF-When a glrt...
5.15 P.M.
CBF-Le» cote» de la... 
CK AC-Con cours Qu in. 
CJAD-Ballroom. 
CFCF-Face» Uf».
5.30 P,M.
CBF-P'tlt bout de chou 
CBM-ChUdren» Prof. 
CKAC-Chamwiinette».
C K VL- ('h ansonn# tt»».
CJAD-Ballroom.
CECF-MuMqu».
5.45 P.M
CBF-Y van l'intrépide. 
CBM-We»tern Flre. 
CKAC-Valsons.

wood^première"éonis^on^de la i9e* Jamati, Louis Jouvet esthéticien;! 
saison radiophonique de ce radio-1 Henri SaugUCt, Louis JOUVCt et la 
théâtre qui met à l'affiche des adAP^“ ’-n.qintis,tions d* auocèa du ntm, L«%cs les moins i„léressan;'

OJ AD-Who Am I?
OFCF-Aunt Mary.
5.00 PM.
CBF-Chants pour nous _____ _
CBM-Afternoon Concsrt. me « soir: “Two Weekswv...... ^44 ! .n.. ..a^as.a. Ta*wa 1 \

DUPUIS FRÈRES

r£eS?néc(es'
[de&dû&ïm

'AUaSCtNC. ----
DÉFILÉ^eMANNEQUINS

O-fâMtt». 
y Brook».

i»ht u»r.. 
'oua CHLF.
•mag.

SOIREE

7.45 P.M.
CX>F-Actualités. 
OBM-Talk on Mexico. 
CKAC-Qul aura i* der— 
CHLP-Causcrl* pol... 
CJAD-Sports. 
CFCF-Muslqu*
«.00 P.M.
CBF-Farla. mon oo*ur 
CBM-Cooobioklng Conf. 
OKAC-Faub a m’Iaesa. 
CKVL-Tbèè dee étoile» 
CJAD-tnner Sanctum. 
CFCF-Uf* «rttb the.. 
CHLP-Sélcctloni CKLP
0.15 P.M.
CKAC-La ru* dee plgn..
CHLP-Sèlsctlons.
0.30 P.M.
CBF-Concert sympb... 
CBM-Bd McCurüv SbOW 
CKAC-Parls chante.
CK VL-A la modern*. 
CFCF-BBC Hour. 
(HLP-aeiet-tum*
♦ 00 PM.
CBM-Oontln.nlal Var . 
CKAC-Hormon* doré*. 
CKVL-Tour d» valse. 
CJAD-Ma leu 
CKLP-Causerl* DOI.-
9.30 P M.
CBF-Franço'a Ro»*V 
CBM-StvtdlO.
CKAC-AuDe incertain». 
CKVL-Racpateur dé « 
CJAD-PollVqua prov... 
CRI.P-M u* lq u r- 
CFOF-Tim» Oapaul».
10.00 p^t
CBF-IUdl«>-Joumal.
CBM-Nouvel la». 
CKAC-Point de vu» 
CJAD->toueetla». 
CFCF-New*t*nd Th. 
CKVlp-FhrU Swlni
10.15 P^l
CBJNLaa Oaaaa. 
CBM-Nouv»Uea 
CKAC-tntermérte 
omjMÜMlré Claveau.

CJAD*Th» Bandwafo».
CFCF-Cauaerl» politique
10.30 ÏJA.
CBF-La chanson •«...
CBM-Lelcester 8q.
CKAC-Studlo.
CHLP-Nouvellaa. n
CKVL-L» monda ca aolr ,
CJAD-Nouv et apart». » h. 30 p.i 
CFCF-Oat» 15.
10.45 PM.
CKAC-Nouveila».
CKVL-Parla Swing 
CJAD-Cavalcade of Mu».
CHLP-Interméd».
11.00 °JM.

.Ën vedette : Jane Powell. Ricardo Mon- i tes ne sont certes pas celles qui 
ïtMban pebbt. Reynolds .t Carleton rctracent_ annéc par année, ,a vie

A LA TELEVISION !et la cal'rièrS dC J0!1'?*’ far 1,6
j a la television s’agit point d une seche énuméra-

» h. 30 p.m. : J1*1**^ dTtaUe —- Hon de renseignements bioeraphi- 
!^qMrtcSUr^M^T..%?nôiques, mais d’une véritable histoire 
[Franco. Vanda rintini. Ra^’monti For- enrichie des documents les plus 
(get. Guy Hoffman. Jeannine Mlgnolet * jz
et Jean-Paul Dugss. Ajoutez à cela une abondante

mardi, » septembre, a cbf documentation iconographique et
s h. p.m. : Chefs-d’oeuvre de U mu- bibliographique et vous pourrez 

siqtte. vous faire une idée de 1 intérêt ex-!
S i' Jï*!’! ceptionncl de ce- numéro de la
8 h. 30 p.m. . Concert symphonique- _ Tl eo
10 h. 15 p.m. : Emmanuel La» Ca»a* Rtvut d histoire du théâtre. Il se- 

— Première de troi» causeries sur le» 
recherches de» InteUectuel» de France.

/Ce noir: "Le contre de» intellectuel^ 
catholique* françala.'*

11 h. 30 p.m. : La fin dy Jour —
Ouverture "Orphée aux enfer»" (Of­
fenbach): orchestre Columbia, dir. Ar­
tur BodJtlnskl. — "Scènes pittoresque*"
(Massenet): arch. Radlo-Bcrlln. di­
rect. Léopold Ludwig.

A CKAC
• h. p ra. : Le* horizon* dorés — 

Programm» d'amateurs, ouvert à tou» 
les Jeune* talent* du Québec. Anima­
teur : Jacques Catudal: réalisateur :

p.m. : L'sube incertaine —
Théâtre du mystère. Sketch et réalisa­
tion d'Ernest Pailaeclo-Morin. “Exécuté 
à minuit" mettra en vedetts Berthe 
Plante.

A CBFT
8 h. 30 p.m. : Ma Mère l’Oye — La 

musique de Ravel aocomoagne une 
description fantaisiste et illustrée de»

CBF-Adafto. conte» de "La Belle et la Béte". du
CBM-Claaslcs for Today. “Petit Poucet”, de '1+ Lsideronnette". 
CKAC-Bonsioir le» •^•tte Croquis de RoOert Prévost.
CKVL-Manchftte» i 
CJAD-Sport»
CFC F-Nouv »Ue». 
CKLP-On danse * MU.
n.is p.m.

TELEVISION
Poste CBFT

• h. p.m. : Le» Etcholiers de !» 
C.rande Ecole — Six étudiants d'une 
même faculté de l’Université de Mont­
réal. dan* un p mg ram me-quest lonnai- 

,re inédit. Cette semaine, les élé\es de 
. . 'Pharmacie: André Bédard., Paul Mo-

^ïi^irtnd or. le* Parent. Remi Bol un en u 
«rîtath#' ' Utour et Guy Piché. . Meneur

CJAD-Family week. de leu- Psui Leduc CFCF-Bonsolr Show. J v Leauc.
11.30 PM
CBF-La fin du kmr. 
t'BM-A annemeer. 
i KAC-Lenny Harmon.
CK VL-Nou veils».
CJAD-A Night of Watch 
CHIP-Mélodls mtstêr^
MINUIT
CBF-Fin dee émission».
CBM-Nouv. »l ftrm.
CKAC-Nouveile».
» w'L-Taik of üie^.
CJAD-Nouvelle».
CFC^Nouv. et fertn.
CHLP-Nouv. et fwtn.
12.15 A.M.
CK AC-Orchestre.
CFCF-Eebra Lounye.
12.*^ r
CKAC-Orcheeun.
1.00 A'.NL
CK XC-ZWT-mrlur*.
CF’CF-Daagan s Diary.

om

t

ÿm&.

SIAM''èÜlwiilH»
dm mrsTMami or. ai tin

LINP1. I SEPTEMBRE

5 30- 8 00--Children’, Program.
8 00- 0.15—L’actualité.
8 1S- 8 30—Film (françali).
« 30- 0.00—-Image* O’tU»*”.
8 00-1000—fl.«la (Knrlubl.
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LE DEVOIR, MONTREAL, LUNDI 8 SEPTEMBRE 1952 SEP.

Les Royaux divisent avec Toronto - 2 victoires des Giants
; Le club local termine 

la saison avec 95 victoires
Dans la Ligue 
Internationale

Une autre saison régulière dans 
la ligue Internationale a pris fin 
hier. Pour leur part, les Royaux 
de Montréal, qui ont remporté les 
honneurs d’un programme double 
avec les Maple Leafs de Toronto, 
gagnant la première joute par 5 
à 4 et subissant un revers de 9 à 
5 dans la deuxième rencontre, li- 
mliée à sept manches. Le Mont­
réal termine donc la saison avec 
un record de 95 victoires contre 
56 défaites.

Une foule de 8,068 amateurs de 
baseball a vu Bob Alexander l’em­
porter dans la première partie, 
tandis que Jim Romano a encais 
sé son cinquième reVers contre 4 
triomphes dans la deuxième par­

tes

TORONTO 
Del Qreco. c*
Jennings, 2b ............. 4
De Mar*, ac  ............. 3
P&vllck, 2b ___
Stevens, lb ___
Colpian, lb ___
Fields cc ___
White. 3b ....
Rtckert od ___

r ..........
Ba, n\it 1 ..........
a-Morton ..........

ab p
2 2 

O O O O O O O0
1 0 O

cs r & e
iSyracuse 
Baltimore

002021000—5
000000000—0

Klein de retour jie classement des équipe: 
contre Paul Lortie Ufuc InternaUonale

34 3 S 24 14 1 
100 001 100—3 O 1 
102 »l oox-o i3 3 , Watlington;

--------  ----------- par: Mauro 2, D - -
Thompson, OllUam, Pendelton 2. Mar
chio, C------  - “ ■
Rlckert, C. Thompson, March io, Del | bury#

Montréal ..
Lou Klein, le blond et dynami-il^'f' • 

que lutteur de Détroit, qui a brü- i râonto . ' 
lé durant son dernier séjour au;B>uftaio 

o; Landeck, Lover,guth (6) et Hav- Exchange, reviendra au sta- '
o ,l „ , _ de ce soir. Il rencontrera dans:aprin«rnid
o;wort.., O Neal ffi): Peterson, Don- ^ finale de deux de trois le cham- 
® nelly (8) et Lakeman. Coup de cir- pion mondial Paul Lortie. “■"' N*,lon*1*
o:cuit: Carey. Lanceur gagnant: Lan- Le rusé lutteur américain re-
ô deck; lanceur perdant: Peterson. ïientF£“n,? ■ touJné,e .tnomphale

K aux Etats-Unis, ou il n a pas con-
o Ottawa . . . 1010010001—4 10 5 nu la défaite une seule fois. II a 
® Rochester . . 1000110000—3 8 1 surtout travaillé dans des combats

télévisionnés, alors que son beau 
Hackenbury^ Hurray _ (10) et physique en fait l’un des favoris 

nho' " ' "FaAholz et Bûcha, des amateurs de la vidéo. Ce n’é-
Totaux 

TORONTO 
MONTREAL
Pointa produiu par. .Mauro a. Dsj{iggan (6).«Coup de circuit: Lim-.tait pas les engagements qui man-

” ,qt ‘ ‘ 'gmm
| Gerry Legaul s dû lui garantir de 

njbons cachets, pour l’inciter à re- 
uî venir au Canada.
3 Le fait que Lc-gault lui a télé­

graphié qu'il avati réussi à obte

3000100003—7 9 
0000004000—4 12

Qreco et Keller. Trols-buU: Pendleton 
et c. Thompson. But volé: Pendleton.!- ....
Sacrifice: Roebuck. Laissés sur les buts:iBUffalO 
Toronto 6. Montréal 7. Buts sur bancs VnrincfieM 

T.. Ip.f. rionw.i,rernnt‘ en BauCTs 2, Roebuck 2. Retirés au P K tie. Les LeaiS demeureront en béton par: Bauers l. ftoebuck O. Mau- ... , 1n,
Ville pour affronter les Royaux de-! vais lancers: Bauers 2. Lanceur ga- Poole, Birrer (7), Jordan (10)
main soir dans la première joute|J“?>lt:„Itort'«:x 412-8). Lanceur per-jet Ciesielski; Ihde, Jacobs (7) et! .ill i-ff it b td,.
de la série «mi-finale “A” des éli-SSL T^«t uns^ T«b^1^'.!Meelc- Lanceur gagnant: Birrer; a définitivement décidé ceidant: Bauers
—. —. , . . . 1 Began, Tatlermmatoires du circuit Shaughnessyjs®. Assistance 
pour la coupe des Gouverneurs.!
Dans l’autre série semi-finale, Sy-| 
racuse et Rochester en viendront ; 
aux prises. Montréal et Rochester 
sont favoris pour s’assurer le droit 
de jouer en finale.

Les Maple Leafs prirent une; 
avance de deux points dans la pre­
mière manche de la joute initiale.
Del Greco fut attrapé par un mau­
vais lancer de Bob Alexander et 
Jennings reçut un bût sur balles.
Tous deux croisèrent le marbré 
sur le double de Stevens. Dans la

mir la signature du champion, et 
....................................... ; d’

i,* ! lanceur perdant: Jacobs. dernier à revenir. L’on sait quequ
Lou IKein /ut le plus redoutable pës7oWo^rrT(arr7‘Ma,dison’Het gie' 
adversaire de Paul Lortie, alors |'ange italien, aux puissants Don q

Brooklyn 
New-York 
Philadelphie 
Chicago 
Cincinnati .. 
Boston . . 
Pittsburgh .

Ligue Américaine

New-York .Cleveland
Boston 
Washington 
Chicago 
Philadelphie 
St-Louis '. 
Détroit .

O. P Pet Dili
95 5* .«Î9

m .571 «'?au 74 510 1«‘‘,
78 76 .SOS !«»-,
Tl 83 481 as».
70 84 465 26>,
85 «5
«5 68 .405 ai

U. P- Pet •jir?
8> 48
80 50 .602 5
74 <W .544 12'.,
€1 Tl .483 20 U,

76 441 M»^
7* 437 27

39 100 -281 40

G. P Pet Dlfl
«2 56 ..W
80 56 -5«î 2
72 64 .50) 9
72 86 .530 10
71 <v> .522 10
M 67 .514 11
5S 82 .4^3 w
45 91 .331 36

Ils sont à cinq parties 
des Dodgers de Brooklyn

Des erreurs sur des coups relati­
vement faciles ont permis aux 

| Giants de gagner la première par- 
jtie 6-4. Les Dodgers ont commis 
! quatre erreurs soit leur plus fort 
i total pour une joute cette saison, 
j Une erreur de Peewee Reese 
dans la sixème manche a coûté 

New-York, 8. — Les Dodgers de g né un double avec deux hommes deux points et la victoire aux 
«5 « Si »! J Brooklyn ont quelque peu diminué de retirés. Dodgers. Ray Moore a remplacé
~ " — ~ |a constante menace des Giants Dressen avait fait réchauffer le Cari Erskine dans la cinquième et 

dans la course au championnat de jeune Joe Landrum avant la joute a été dans une impasse dans la 
■jinlla Ligue Nationale en l'emportant mais c'est Roe qui n'avait fait sixème. Il a atteint un frappeur

que quelques lancers dans le "bull- puis Ol Hodges a mal lance au prc- 
pen” qui fut envoyé au monticule, mier sur un coup retiré de Hoyt 
Il a décroché sa onzième victoire; Wilhelm. Moore a retiré les deux 
contre deux défaites. ! frappeurs suivants puis a passé

Les Giants ont compté un point: whitey Lockman. Monte Irvin a 
dès la première manche sur un;ensuite cogné un roulant facile 
double d’A'lvin Dark et un simple que Reesc a laissé passer entre 
de Whitey Lockman mais ont été ‘

au compte de 4-1, hier après-midi.

d’un double, samedi, par des 
comptes de 6-4 et 7-3. Les Dodgers

un programme double sujourd’hui.

Devant une foule de 40.037 per­
sonnes, l’efficace gaucher Prea- 

: cher Roe a espacé trois coups sûrs 
aux Giants alors qu'il a lancé sa 
meilleure partie de la saison. Roe 
a été un choix de dernière heureseul dans l’arène lundi aoir.

... ___ idu pilote Chuck Dressen qui, pourPour supporter cet excellent a choisi la bonne Mratécombat une semi-finale par équi- une I01S’ a 0,10151 13 bonne strate

Les Red Sox de Boston gagnent 
12-5 contre les Athlétiques

Boston, 8.

rtouTesdseinr"ssoü«e\VOpourel’em* « UoTeTÿ^TomTat /shuK'BMyTox^nTc%n*
Lwëv ressources P°ur lem S annonce lui aussi des plus mou-;des circuits pour les quatre points
porter. vemente, carKlein revient ici avec l’idée bien idison Carone r^d™vSa dà “on deS Do,d*ers- RAoe n a P.as accordé 
arrêté d’obtenir un combat deëty°e'fiUr?qUi«nsi!“àmalmeën s*uloouP sûr Gi*"u, *Près 
championnat, contre son adversai- ner autantoûe possibleiesad™* 1»Pr*mi*ro "'««che jusqu'à la neu- 
re de lundi qu’il ambitionne de dé- "airâ vlème alors <*ue Mon,e Irvln a co'
trôner. Actuellement, dans la_____________________________

Les Red Sox de sur un triple de Billy Hitchcock meilleure forme possible, le beau Dans les deux autres rencontres,
Boston ont affiché, hier, une gran-avec deux hommes sur les buts brumme) de la télévision tentera Bob Lartic et James Casey, deux bien devenir U plus rude de la
de puissance au bâton à !a huitiè-iet un simple de Bird. de continuer son beau travail dans vilains de la pire espèce, tente- soirée. Comme lever de rideau,

. , , me manche pour compter sept Les Red Sox ont repris les de-il'arène de [’Exchange. C’est donc ront de se démolir dans le 2e com-Albert Lemay et Al Cassidy se
reprise smsanie, 1e mornreai p0jnts et vaincre les AthlétiqueSvants à la fin de cette deuxièmeldire que le champion ne sera pas bat. Cette rencontre pourrait fort disputeront la victoire.

blanchis par la suite.
Roe a retiré sept frappeurs au 

bâton et a accordé deux buts sur 
balles seulement. Il en était à sa 
première victoire contre les Giants 
depuis le 4 juillet l’an dernier.

Hodges a réussi son 30e circuit 
dans la deuxième manche pour 
égaler le compte. Peewee Reese a 
réussi le sien dans les estrades de 
gauche contre Sal Maglie, et Geor­
ge Shuba dans les estrades de 
droite. Roe a fait face à seulement 
32 frappeurs.
LES JOUTES DE SAMEDI

Samedi, les Giants ont profité 
des erreurs des Dodgers pour rem­
porter deux importantes victoires. 
Une foule de 49,011 personnes a 
été témoin du programme double. 
En gagnant les deux parties les 
Giants ont ainsi porté leur série

circuit avec un couréur sur les 
buts. C’était son 20e circuit de la 
saison.

Boston a égalé le compte dans

suite croiser le marbre sur un dou­
ble de Sammy White.

Dans la fameuse huitième man­
che, Al Zarilla a couru pour Cylde 
Vollmer qui avait réussi un sim­
ple. Evers avait été crédité d’un 
but sur balles et Zarilla a compté

1 , ___. • „ x ci raincic ica ^tiiictiviuca vaiIUS d Id 1111 UC CCI LC UCU&lCIIlCji
compta un point, grace à des sim- Philadelphie au compte de 12;reprise sur un but sur balles à 
P^S4,r;ti W’ 5 ’ a*i a v o üîw6* ^ 5- Les Red Sox ont groupé sept'Johnny Lipon, un simple de Hud-
un. d<1° leurs douze coûps sûrs durant son et un retrait au champ inté-
, Aki„ cette fameuse manche pour brisenrieur. Les Athlétiques ont pris l’a-

A0UoëLëë ^!,iei-^i ^ ^l£ ;une égalité de 5 à 5. vance pour la seule fois de la
me Smint*des visiteurs Mais les e Harry Bird, qui a été envoyé aux joute à la quatrième reprise lors-
?le„«?^nreJ?îfr«nflimmi6u.îèm.ëtidouches 3 la huitième manche a que Eddie Joost a frappé pour le Royaux revinrent immédiatement été débité de la dé{ait sa 12e M ' 1
? ■ 7 c°"tre 14 Victoires. Les Red Soxtié de cette manche pour compter t gaffn/, rpttf> rfp frn;s iniI.Së^rTaVîtie8*511"1 'eS h°n~ lit ns'avaienttbfiVdë:
n <K.‘ p ' . „ faites en 11 joutes à l’étranger la même manche lorsque Evers a

Alexander a espacé 9 coups sûrs p0ur tomber de la troisième à la reçu un but sur balles pour en-
pour remporter sa 8e victoire con- sixième place. - '----- <------------ • ^ •
tre 7 défaites, et Fahr fut débité £e vieux Eilis Kinder a rempla- 
de son 13e échec contre 10 tnom- |e janceur débutant Sid Hud- 
Ph®5- son à la huitième manche et a été

Jim Romano et Ray Shore com crédité de la victoire, sa cinquiè- 
mencèrent la 2e joute au monti-mo. h®, 1* sa,150.1'- H a egalement 
cule. Les Leafs réussirent 2 points SU01 clntI défaites.
à la première manche, résultat de Bird, qui avait défait les Red ____ . -
3 coups sûrs, dont le double de Sox à cinq reprises cette saison, a tëL - ivinJutA a '7 j? ernfm. »0Ur 
Morton, mais le Royal égalisa les été touché pour le point gagnant r”scr ‘e^3'1*® de.'î,f a
chances, 2 à 2, dans la deuxième et a quitté le jeu alors que leslr®?u.un ’>ut sur balle* intention- 
moitié de l’engagement initial, buts étaient remplis. Il fut rempla- , Pour remPlir les buts. Bird fut 
«ràce à 3 coups sûrs également, cé par Bob Hooper qui fut touché a ors remP|a®® par Hooper, 
r Deux buts sur balles, une balle pour cinq coups sûrs. T,:„on . A«rni,r avec
passée et un double de Goliat ont: jjes Re(j sox ont compté trois un double pour nettoyer les buts. 

i nV.u points à la Pr®mi®r® manche sur Avec deux hommes de retirés des
u eI?ëvëë,aiëe if«’ ëër tr0IS C0UPS sûrs dont des eiccuits simples succissifs de DiMaggio,
î» Rio!n ëm-pok Par Dom DiMaggio et Hott Evers. Goodman, Zarilla et Stephens ont

TrantVautresPDOints toujouïs a^x ëes Ath!éU?u,es ont eil311i,e égalé produit les trois derniers pointe du 
çam z autres points, toujours aux le compte a ja deuxieme manche Boston, 
dépens de Romano.
IA la 4e manche, cependant, Phil 
Haugstad, qui avait remplacé 
Shore à la fin de la 2e manche, 
faiblit et céda sa place au gaucher 
Hudson après avoir rempli les 
buts et permis un point. Mauro 

,'cogna alors un simple pour faire 
compter Fiala et Romano pour les 
4e et 5e points du Montréal.

PREMIERE JOUTE
•TORONTO ah p es r » c
-Del Greco, oc .............. 4 t 1 2 0 0:
’•Pfennings, 2fo ................ 2 1 1 2 2 0
fikvUck, 2b .................... 2

,Mcrton, od .................... 4
.«avens, tb .......... a
Rtckert, lb .......... 2
Gollat, 3b ...................... 3
■Welda, cr ...................... 4
•White, r ........................ 4
*Pe Mars ne ................ 3

1 .......................... 2.l&KLson. 1 ................  1a-Colnutn ................. 1
-.Shore 1 .......................... 0

ses deux jambes pour ainsi don- 
ner deux points et la victoire aux 
Giants.

Connelly a reçu le crédit de U 
victoire, sa quatrième et Erskine 
a essuyé le revers, son sixième.

Dans la deuxième joute les 
Giants ont cogné treize coups sûrs 
contre le lancer perdant Johnny 
Rutherford et Ben Wade pendant 
que Jim Hearn espaçait quatre 
coups sûrs aux Dodgers.

Les Giants ont compte trois 
points dès la première manche et 
un autre dans la troisèmc. Les 
Dodgers ont compté trois points 
dans la quatrième mats furent im­
puissants par la suite.

Hearn a reçu le crédit de sa 
treizième victoire. Duke Snidcr a 
réussi deux des quatre coups sûrs 
des Dodgers.

HIER
Brooklyn ........... 012 OOO 100—4

de victores consécutives à cinq., New-York ............ 100 000 000—1

Ligue Provinciale

Saint-Jean el Trois-Rivières 
* les devants

0 o Jacques Monette a été la grande 
J J étoile dans la ligue Provinciale en
2 o fin de semaine alors que les séries
1 0 semi-finales des éliminatoires ont
0 *0 commencé. Le Canadien de St-
3 o Jean a défait les Athlétiques de1 Oi CtJUTMWM '0 0*° St-Hyacinthe, samedi soir et di-

personnes a été témoin de la Jou­
te. Robert Trice a cogné un cir-. 
cuit pour St-Hyacinthe avec deux 
coureurs sur le sentier dans la 9e: 
manche et Brathwaite a également 
réussi un circuit pour les perdants.

A Québec, samedi, les Yankees 
de Trois-Rivières ont battu les Bra- 

1. Traers a
Totaux .................. 3» 4 B 24 10

MONTREAL »i> P es
"Mauro, cc .........   4 1 1 4
2[c ik. 3b .....................  3 0 1 0
UJi.ltam, 2b .................. 3 1 1 3
J3 Thompson, cg . 4 1 1 5
■Jftendelton. &o ...........  4 O 0 0
-AA^jt hiO, od ................ 4 1 2 1
■4NhTa, lb ................... 4 0 19
Weaning, r .................. 4 0 15
Alexander, 1 ...............  3 1 1 0

*-'• Totaux . 35 5 9 2T7 12 u
a-Frappa pour Shore à la 9e manche.

.^TORONTO ................ 200 010 001—4
MONTREAL - 010 010 OOx—5

•» Points produits par: Stevens 3, 
•Alexander, Hoak. Gilliam. D. Thomp- 
•ion, Pavlick. Deux-buta: 3teven* 2, 
Morton. De Mats. Mauo Hoak, White. 

"Trots-buts; Oilllam. But volé: D. 
Thompson. Laissés sur les buts. To- 
ren-to 9; Montréal 6. Buts sur bailee de 

«Hudson 1; Alexander, 4. Retirés au 
DÀton par Fahr. 2; Shore, 2; Alexan- 

-4*r, 3. Coups sûrs contre Fahr. 8 en 
manches ;Hudson, 1 en 2 manches: 

HBhore, 0 en 1 manche. Frappés par le 
•Ihnoeur: Hoak. par Fahr: Del Qreco, 
“trar Alexander. Mauvais lancer: Alex- 
oJmder. Balle passée: Ronning. Lanceur 
^gagnant: Alexander (8-7L Lanceur per- 
vdant: Fahr (10-13). Arbitres: Reaan, 
Tattler. Ltnsalata, Chylak. Temps: 1 46. 

• Assistance: 8.000.

o o manche après-midi, Monette se si-
o o gnalant dans les deux joutes. Les;es, 3 à 1. Traers a alloué cinq 

deux clubs se rencontraient de nou-j coups sftrs pour recevoir le crédit 
• veau hier soir. Dans l’autres semi-.de la victoire. Une foule de 4,300 
o finale, les Yankees de Trois-Riviè-j personnes a assisté à la partie, 
o res ont également surprii en pre- * Hier après-midi, à Trois-Rivières, 
o' nant une avance de 2-0 sur les Bra- les Yankees ont de nouveau défait 
g ves de Québec dans une série de ! les Braves, 8 à 1. Wingo a reçu le 
o quatre de sept. i crédit de la victoire devant 3,900
o, A St-Hyacinthe, samedi, Monette ! spectateurs.
S, a cogné deux circuits avec desj Les deux séries semi-finales de 

hommes sur les buts pour produi- quatre de sept se continueront ce 
re six des points du St-Jean, qui a;soir, alors que Trois-Rivières vis!*

•TORONTO
DEUXIEME PARTIE

“Del Greco, oc ....j-... 4
« fravllck, 2b ................, 2
. Morton od ................... 3

Rickert, lb ................... 1
• Stevens ,1b ................... 3
'GolUt, 3b .................... 4
• Fields cg ................... 4
White, r . ................... 4

'De Mars ,ac ................ 3

ab p es r

aufstad, l 
Kudson. 1 .

ter». Québec et St-Hyacinthe 
rendra à St-Jean.

HIEJJR APRES-MIDI

triomphé l'-4. Pinkston s’est éga­
lement signalé pour le St-Hyacin- 
the dans cette joute, cognant un 
circuit avec deux coureurs sur le
se"Uer- . „ St-Hyacinthe 001200103— 7 7

Hier après-midi, a St-Jean, Mo- st.,Tean 00002305x—10 11 2
nette y est allé d’un autre circuit; Byers shannon, Trice et Loran- 
pour produire trois autres points ger; Taylor et Uribe 
alors que le Canadien Ta emporté!
10-7. Bill Cayavec a été également! Québec . . 000100000—1 7 5 
en vedette, cognant un circuit Trois-Rivières 10300202x—8 9 1 
avec les buts remplis dans la huit-; Robinson, Basydlo (3) et McCar- 
ième manche. Une foule de 2,200 dell; Wingo et Trabous.

Le 33e congrès annuel de la 
N.B.A. débute ; "hui

—r Totaux .... «atONTREAL 
■•Sauro, cc ....
Huait. 3b ...................... 3
Oilllam. 2b .................. 3
fi■mleltAon. ac ...... 3

archlo, cg .............. 3

3
...... 2
..... 1..... 1

31 B H 21 10
ib p c» r a

4 12

Le 33e congrès annuel de la Na-ijourd’hui il y aura seulement rap- 
tional Boxing Association débute-i port jiar Abe J. Green du: 
ra, à Montréal, aujourd’hui à huis matinée car durant

usant la 
l’apres-midi

Vélos .mais il ne sera pas nécessaire|les congressistes visiteront la ville. 
0 d’écouter aux portes pour savoir] D’ici mercredi les discussions se
“ que Jack Kearns sera celui qui 
0 parlera le plus fort.
0; Kearns, le gérant du champion
Jj mi-lourd Joey Maxim, doit compa-

ilarchto, og 
~ ryn, od 

n oing, r
Javano!* i 'il*.!!!!!" î i o 2 2 ojraître demain pour argumenter 

-«kwbuciL 1 1 0 0 0 0 ulsur la suspension imposée à lui et
— Toronto : : : : : : : " 202 îoÜVi. “I* son protégé pour avoir refusé de 
“Montreal ,.... zoo 300 o-s remplir un engagement contre 
-.Points produits p*r; Moruon, Qoliat Randy Turpin.
J Oilllam. Del Oreoo, PavUck. Rom»- i a tnsnensii
-no Mauro 2 et White 2. Deux-buts 
Mauro. Del Oreoo. Morton. Trots-buts 
Bel Oreco. Buts rolfes: Ooltat 2. Oll- 
llam, Moryn et Rickert. Sacrifice: 

•Pkrllck. DouWes-Jeui: Pavlick t Ste- 
Jfen». Laissée »ur le» buta: Toronto 1. 
Montréal 5. Buta aur bille# Shore 0.

La suspension fut imposée par 
la commission anglaise et fut ap­
prouvée par la N.B.A.

Cet argument ne sera pas facile 
à régler. Il y aura trois hommes

Jfaugatad 3, Romano 3. Roebuck i.jdans 1 arène et Kearns devra en
SuOeon - - ■ • ---------------- ---2. Retirée au baton: snore 3. vaincre deux pour gagner son

porteront vers l'établissement d'un 
système uniforme pour désigner i 
un vainqueur et probablement une: 
entente internationale pour un 
classement des boxeurs en accord 
avec la commission anglais».

Ligua doa Laurantldas

Joliette gagne 
le championnat

Samedi après-midi
fin.,*, .o™ contre shore t™"-  ----- ----------------- -------- St-Eustache . . . 200 002 000—4

Hudjon •j’Vn0?; Romano, pension imposée à son protégé. Lachute 200 000 010-3
■ *î î'..ï°lbu< *• J Murray Gurfein, le représentant Jeanneau et N. Malfara; Hooker

,-al oïiSSbVïtf.ëu ‘«Sï» «ë£!E. de Jack Solomons et de Randy ®t Henderson.
Hudson J. Ban* paæée: Ronning. Lan- Turpin doit arriver Ici sujour- (Samedi soir

Entre lui et Kearns il y a deltachute............... 011 020 032-9
■Kn. i.msaiat* Tattler et chyiak plus Charlie Johnston, le gérant st-Eustache . . 200 000 011—4

'aAMXr>t>*8som du mi tourd Archie Moore conaidé- ^ Bourbeau et Henderson; F. Thi-
‘XONTREAL ab p
|l»uro, oo ..................5 L ; __________ _____ ______ ^_____

î î ? protégé rencontre Maxim avant Lachine 002 000 001
i o o que ce dernier risque son titre une. _ O’Shaughnessy et Busma; Lalan-j

EN PLEIN ESSOR
service

%

4

, _____Clavé*
diplAmi
Supérieure Chomedy 

Moiioimeuve. Dura ni «et quaire 
éemiirei annéet d'étude, il o $ervi dont 
lescadrtlle Ne 4 de» Codait de t Air

û

Engagé dam l'Aviation en 1950, il a obtenu scs divers 
breveta aux écoles du C.A.R.C., à London, Clinton et 
Dorval. A 19 ans, Claude a à son crédit 1,000 heures de vol, 
dont six voyages au Japon, deux au Pôle Nord, un en 
Angleterre et pluaieura missions au Canada. "L'Aviation 
me passionne”, dit-il, "et je veux en faire ma carrière 
permanente".

Ce jeune oAcier “en plein essor” a découvert une carriè­
re i ta mesure de ses talents. La même carrière s'ouvre â 
vous, jeunes gens, qui recherchez l'occasion de vmis 
épanouir dans l'action. Faites partie de cette équipe 
d'élite qui vole i l'avant-garde du progrès, de la paix 
et de la civilisation. Le sous-lieutenant d'aviation Binette 
reçoit dans le C.A.R.C. une solde initiale de $210.00 par 
mois, plus $8900 d'allocation de subsistance, pius 
130.00 per mois d'indemnité à titre de personnel navi­
gant, et il bénéficie de nombreux autres avantages tels que 
pension de retraite et avancement rapide.

Claude Binette a vu, dans le C A.R.C., l'aventure 
d’aujourd’hui et la réalité de demain. Faites comme lui - ,.

Soyez det nôtres!

Canérae 4a ratrvtament du C.A.B.C
47$ eueU, rue Sic-C«tfcer in«, Mor*r éo l, P. O T #•. UN. 6 24 4 9 

K4f*« dv Copiée!, 14*. ruo Si Jean, Québec. PQ 
Ui 2-1327

4f, rue Me>'cotfe. Ottewo, O"*. ÎW. 4-219*
Ve vil te t m’etveyer, torn eklifaHee 4e mm port, tout 
mœalpœ^eœÊÊ eœ les c eedrtiees d aarélemaei ai
œtt^daêe aeiuaHamaai uœaait tlttat la *A^Ji Sa

Corps d’Aviation Royal Canadien
NOM (Mlrm iwO»»l 
AMISSl ..........................
vru ....... :...........
oieei oiNSTiucnoN

rtovmcs

Ho»Jt, 3b OlUlAKl, 20 
D. Thcmppoa. cg 
“ T homppon. t 

die ton, ac
Bhto, cd __
hlng, n>

Roebvick. 1 .................. »'

; « « «une 1UIO, uieuic «i maAZiii erev eu-»-» ^* * 7
4 o o gagé à rencontrer Turpin par con- «*®r soir 
« J J trat. * Lachine O, Saint-Jérôme 14.

_______ _ J _i L’argument Turpin-Maxim-Moo- Valleyfield 3, Joliette 8.
Totaux .............. as "s ta >7 • 3 re ne débutera que demain car au- Montréal-Est 2, Lachute 12.
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LA VIE SLCLTIVE
Ottawa défait 
Verdun 12 à 9

Les Rough Riders Second d’OI- 
(awji ont remporté hier une vic­
toire de 12 à 9 sur les Bulldogs de 
Verdun, dans une joute disputée 
devant quelque 3,500 personnes. 
Les Bulldogs ont fourni une bril­
lante performance contre les 
porte-couleurs d'Ottawa, qui jouit 
présentement de la réputation 
d’être le club à battre dams la 
section senior de la Q.R.F.U. Dans 
l’autre joute disputée hier après- 
midi dans ce circuit, les Flyers 
de Lakcshore ont blanchi St. 
Aloysius 25 il 0.

Au parc de l’Auditorium de 
Verdun, les Bulldogs menaient 9 
i 7 jusqu'à la dernière minute de 
jeu alors que les Outaouais ont 
tenté une passe de 45 verges pour 
réussir un touché non converti. 
Les Riders ont ainsi pris les de­
vants et se sont maintenus en tête 
de la ligue avec cette victoire.

Ottawa menait 6 à 2 après ia 
preir-rère demie mais les Verdu- 
nois ont repris les devants dans 
le troisième quart alors que 
George Economidès a réussi un 
superbe touché. Haskell Blauer, 
Et McLeod, Archie Bolland et lan 
Hamilton ont joué une excellente 
partie pour Verdun- Gene Kobil- 
lard, conyédié par les Alouettes, 
a conduit l’attaque des Riders de 
son poste de quart-arrière,

Cleveland est à deux parties 
des Yankees - Défroit gagne

Cleveland —Mike Garcia a rem- une erreur de Dcmaestri ont don 
porté sa 19e victoire de la saison né un 4e point au Cleveland, 
et Steve Gromek sa 7e alors quc| Garcia, qui a porté son total de
les Indiens rie Cleveland ont dé­
fait les Browns de Saint-Louis à 
deux reprises par 4-0 et 3-1 pour 
diminuer l’avance des Yankees en 
première place de le ligue Améri­
caine à 2 parties.

Garcia a porté son total de man­
ches sans allouer un seul point i 
19. Il a retiré 7 frappeurs au bâ­
ton et a alloué un seul but sur 
balles. Il en était à son 5e blan­
chissage de la saison.

Gromek a blanchi les Browns 
jusqu'à la 5e manche de la deux­
ième joute alors que des doubles 
de Goldsbcrry et Byrne ont pro­
duit le 1er point contre des artil­
leurs des Indiens en 20 manches. 
Gromek a été touché pour 8 coups 
sûrs.

Les Indiens ont cogné seule­
ment 4 coups sûrs à la 1ère partie. 
Les Indiens se sont assuré la vic­
toire à la 1ère manche. Avec deux 
hommes retirés Doby a obtenu un 
but sur balles et Plaster a suivi 
avec un triple. Rosen a été passé 
et Simpson a cogné un ballon au 
centre que le vent a poussé pour 
un double.

A la 6e un double de Rosen et

Les Alouettes perdent 43-0 
contre les Argonauts

retraits au bâton à 131 pour la 
saison, a espacé 6 coups sûrs à la 
première joute.

Ala seconde partie, le vent a de 
nouveau aidé les Indiens. Avec les 
but» remplis Westlake a cogné un 
ballon facile qui s'est rendu à la 
clôture poussé par le vent, faisant 
compter 3 points.

A Washington, les Yankees ont 
défait les Sénateurs 5-1 grâce à un 
circuit du frappeur d'urgence J. 
Mize avec lesb uts remplis. Mise a 
réussi son circuit à la 6e manche 
sur une offrande de Masterson. 
C’était son 3e circuit de la saison.

C’était son second circuit com­
me frappeur d’urgence cette an­
née. Il avait réussi un exploit sem­
blable contre Masterson également 
le 20 août au stade des Yankees.

Les Sénateurs ont compté à la 
1ère manche sur des simples de 
Yost, Busby et Jensen.

A Détroit, les Tigers ont défait 
les White Sox de Chicago 4-2, Gray 
a remporté sa 12e victoire de la 
saison pour les Tigers. Grissom a 
essuyé son 8e revers.

Un simple de Gray, un triple de 
Groth et un simple de Kuenn ont 
donné nne avance de 2-0 aux Ti­
gers à la 3e. Un but sur balles à 
Ginsberg, des simples de Gray et 
Groth et une erreur de Carras- 
quel ont donné 2 autres points 
aux Tigers à la manche suivante.

Une sentence arbitrale rendue 
par le juge Georges-H. Héon, as 
sisté de M. Stewart McNicho's, re­
présentant de l'employeur, et de 
Mc Jacques Perrault, représentant 
syndical, recommande, dans un 
rapport majoritaire, une augmen­
tation de salaire de 12 pour cent 
aux employés de la Dominion Tex­
tile Co. Limited lusines de Ma­
gog, Sherbrooke et Montmorency), 
et de la Drummondville Cotton 
Company (usine de Drummondvil­
le).

Les employés de ces usines, 
quelque 6,000, dont 4,500 sont syn­
diques, demandaient par leurs

Toronto, 8 — Les Argonauts de 
Toronto et les Tiger» Cats de Ha­
milton ont balayé leurs joutes de 
samedi avec une facilité étonnan- 
te. Les Argos ont compté sept tou­
chés pour écraser les Alouettes de 
Montréal 43 à 0, une des plus ter­
ribles débandades dans toute l'his- 
toiro de l’équipe montréalaise. A 
Ottawa, les Tigers Cats ont réussi 
cinq touchés pour écraser les 
Rough Riders 30 à 8.

A Toronto, les Alouettes no­
taient tout simplement pas de tail­
le. Nobby Wirkowskimun, quart- 
arrière Importé de l'Université de 
Miami, « mené le bal pour les 
Argonauts, n a réussi trois passes 
de touché et a complété neuf pas­
ses sur 14. Il n’a eu aucune inter­
ception contre lui et U a fait avan­
cer les Argos de 183 verges dans 
les tirs. Pas une seule fols au 
cours de la joute la solide défense 
des Argonauts n'a permis aux 
Alouettes de s'approcher plus près 
qu'à 25 verges des buts toroniois.

La aemaine dernière, lea Argos 
avaient défait le* Tigers Cals par 
S3 à 13 et fis sont maintenant 
seuls en tête du Big Four avec 4

S lints. Lea Tigers Cats et les
ough Riders d’Ottawa sont égaux 

avec deux pointa chacun tandis

Robinson menace 
de se retirer

Trois suspensions 
au Richelieu

que les Alouettes sont bons der-j 
niers, avec 0.

Wirkowski a lancé une passe de j 
12 verges à Ulysses Curtis la pre- j _ <
mière fois que les Argos ont mis „„ __, _la main sur le ballon. Ce même ocs en *ln de semamc' al1 cours

Trois suspensions ont été impo-

Curtis a compté deux autres tou 
chés, une fois en traversant toute 
l’équipe des Alouettes pour une 
distance de 50 verges, et l’autre en 
effectuant un plongeon de 11 ver­
ges, .

Al Bruno, un ailler qui portait 
les couleurs des Eagles de Phila­
delphie, a lui aussi pris deux tou­
chés. Les autres ont été comptés 
par Joe Krol et Doua Pyzer. Le 
touché de Krol a fait que les 
Montréalais ont eu l'air un peu 
drélst. Vers la fin de ia joute, nu 
lieu de botter, il a décidé de cou­
rir et, fait surprenant, sa stratégie 
a complètement bafoué les Alouet­
tes. Krol n’a jamais été reconnu 
comme un grand porteur de bal­
lon.

A Ottawa, c’est le nouveau 
quart-arrière BH1 Mackrides qui a 
volé le apectacle pour les Cats. Joe 
Shinn et Dick Brown ont compté 
chacun deux majeurs. L'autre a 
été réussi par Bobby McDonald, 
après qu’il eut intercepté une pas­
se de Tom O'Malley, 1g quart-ar­
rière de» Riders.

des deux programmes de courses 
au parc Richelieu! Bruno Grisé a 
d'abord écopé d'une suspension de 
dix jours pour avoir "coupé” un 
adversaire au premier tour. J. 
Quinn a été suspendu pour cinq 
jours pour la même offense, mais 
la peine a été moins sévère parce 
qu’il en était à la première offen­
se de ce genre. Enfin, T. Turcotte 
a été suspendu dix jours pour

DANS LE TEXTILE Le R.P. L. Ducharme,

Réussira-t-on à régler le difficile problème 
de l'évaluation des lâches!

Une sentence arbitrale qui prépare les voies — Augmentation de salaire 
de 12 p.c. recommandée pour les syndicats qui demandaient 30 p.c. — 
La situation précaire de l’industrie du textHe — La modernisation doit se

faire sans inhumanité

Ta famille typique ne serait donc 
que de 3.5 personnes. Ainsi pour
fins de comparaison ou d équation, ^ (J'^fgpg
île salaire vital des travailleurs in­
téressés au différend, par rapport 
à la famille canadienne typique, 
|ne serait que de 3.575.

4) Le salaire moyen dans l’in­
dustrie du textile au Canada est 
inférieur au salaire moyen de l’in- 

idustrie manufacturière en général,

Le R. P. Léonard Ducharme, 
O.M L, attaché au Scolasticat St- 
Joseph d’Ottawa, et professeur de 
métaphysique à la Faculté de Phi­
losophie de runiversité de cette 
ville, est de retour au pays après

surcroît de fatigue et un effort 
excessif qui menacent leur santé 
ils préféreraient “gagner moins”, 
plutôt que de voir ce plan se con­
tinuer.

b) L’Association voudrait avoir 
une plus large part dans l’étude, 
la discussion, l’application de ce 
plan. Cette attitude est facile à 
comprendre puisque étant chargée 
de négocier les conditions de tra­
vail des travailleurs qu’eüe repré­
sente, elle a un intérêt réel à con­
naître les raisons qui motivent les 
changements dans les conditions 
de travail, particulièrement celle 
affectant la santé et les taux; aus-

syndicats affiliés à la Fédération si, le plan boni laissant au travail 
nationale catholique du Textile )eur individuel une discrétion sur 
(C.T.C.C.) une augmentation de ie montant de ses gains, l’on peut 
30 p.c. inférer que son application, telle

La sentence arbitrale, qui a été qu’elle en est faite actuellement
rendue publique ce matin, porte 
cependant sur une question qui, 
de l’avis même du président, est 

importante que cel- 
. Il s'agit particu- 

jièrement du problème de la mo­
dernisation d’une usine, c’est-à-di­
re de l’application de nouvelles 
méthodes de travail. Le noeud du 
présent différend, dit le juge 
Héon. porte sur l’évaluation des 
tâches et le plan de boni de pro­
duction.

Dans ses grandes lignes, la sen­
tence arbitrale recommande, ou­
tre l’augmentation de salaire de 
12 p.c. avec rétroactivité au 1er 
décembre 1951 (l’arbitre patronal

fiar la
luence et fa force négociatrice 

(bargaining power) de l’Associa­
tion auprès de ses travailleurs sur 
la question des taux de salaires.

c) La physiologie industrielle 
(etude de l'homme au travail dans 
les conditions où il travaille réel­
lement par la valeur en kilogram- 
mètres du travail effectué dans la 
température et l'humidité environ­
nantes) se heurte quelque fois à 
certaines applications du "time 
study" bien qu'en principe, ces 
deux services ne sont pas en con­
flit.

d) L'avance technologique et 
scientifique du mécanisme moder-

recommande une ne, activée par la concurrence et
nerale de 7 p.c. comportant rétro- demandes sans cesse renouve-
activité au 9 novembre 1951, pour 
la moitié), le maintien de la re­
tenue volontaire et irrévocable sti-

procédure d’arbitrage de griefs 
qui comporte la nomination d’un 
juge permanent pour la durée de 
la présente convention collective; 
le maintien des trois équipes de 
travail conditionné cependant à la 
situation; quelques modifications 
à la clause des vacances intéres­
sant les employés de plus de quin­
ze ans de service; un boni de vie 
chère de 40 cents par semaine, 
iour chaque hausse d’un pointmanque de combativité. Dans uneiPourépreuve, il se serait négligé et au- {,ranf 4 1 indice canadien di

ràit fini 7e, pour se classer pre-|^® '* nntromri à'en're
mier â l’épreuve suivante. «tte

Trailer Mac à A. Comeau de St- jduestion.)
Hyacinthe, n’en continua pas i Enfin, le Cohseil recommande à
moins sa magnifique > poussée en 
remportant la première épreuve 
de cette classe, incidemment, c’é­
tait la 4e victoire de Trailer Mac 
en scs 5 derniers départs. Un au­
tre coursier qui Impressionnait 
tout particulièrement était Admi­
rai Jim. qui enlevait les deux 
épreuves du CC trot alors que 
Doctor Craig terminait 2a à deux 
reprises.

Peggy Wallace sera une des 
vedettes des "Skating Vanilles"

Tunanimité que le contrat collec­
tif à intervenir entre les parties 
soit en vigueur pour une période 
de deux années. _

U y a cependant dissidence en­
tre les membres du tribunal 
quant à la date de départ de ce 
contrat. L’arbitre syndical recom­
mande que le contrat commence 
le 1er décembre 195t. L'arbitre 
patronal et le président recom­
mandent pour leur part que cette 
période de deux années du con­
trat commence le jour de la signa­
ture de la prochaine convention 
collective.

Ecort difficile à combler

Dans son analyse de la preuve, 
lie juge Héon dit que cette preu- 
ve confirme le fait peu enequra-

New-York. 8. — Le président 
Warren Giles, de la ligue Nationa­
le, a laissé entendre qu'il accorde-
J*cW?rRobinson?tde" Dodger»nde! ‘'L* b*lle ï>»8mar sur patins”,de cette année à Asbury Park. ^ g^ant'qüê”'le" différend entre" les 
Brooklyn, qui a refusé de payer;Peggy Wallace, ex-champlonnelfurent étonnes par sa rare beauté par^eî! Cst majeur, qu'il y a un 
una amende de $75 à la suite d'un’mondiale sur patins à roulettesrJ Py ^ écart difficile à combler les
gg|W«t Frank srrt * nouveau unc dc8 „ombreu-ffiVn" ni.vilf éfsi t un” .1eman.<tes:.

Robinson a menacé d’abandon
Ber le baseball si on l'obligeait à 
payer l’amende. Robinson et le re­
ceveur Roy Campanella ont été 
mis à l'amende pour les remarques 
faite» aux arbitres lors d'une dé­
fait* des Dodgers au compte de 
M en onze munches contre Boston, 
jeudi dernier.

L'arbitre Secory avait décidé que

une (tes nomDreuvfom£d|ens qU-e])e était une desiH -, l'harmonie des rela- 
ses vedettes du aomptueux specla-:mejueures pauneuses au monde. ,ions a ^ et demeure sérieuse- 
ce des Skating Vanities, specta-j,, 5>xcU Jrent ensemble: "Elle l‘0-n.st *„cée par une série de
ÏÙVdu 9 auU 14*septembre ît^uî!0'* pas besoin dc s*voir patincr conflits survenus au cours de la 
cette annéemet également en<Wi*vec lout °* qu'elle » déjà!" ;dernière convention collective, à
dette ^es ^rrésistibtes'comMient! J?ana ? ^ w.n£C« *. .n* de V^nÆr.lone^dë
Olsen et Johnson et leur troupe "“f n"ne?.'„ .T.l'L ûe- boni su- '* p^uc.‘lo_n A1 ..
de 34 comédiens et comédiennes. C,1®*,™ d , l^

! numéros mais surtout dans un nu-
Ce sont tes millions de gens qui|méro qu'on dit d’une beauté gran- 

ont applaudi Mlle Wallace à tout idiose et qui s'intitule: “Les rues de 
rompre, aussi .bien au Canada, aux|Paris”. Elle peut alors donner uneJohnny Logan avait été atteint P«r,_. - ... „ , ,--------— -------------- - ----

un lancer dan* la onzième manche. Ktats-Unis et en Europe, depuis rare démonstration de son savoir- 
Logan a finalement enregistré leideu* cn8» qui ont décerné le titre faire sur patins à roulettes. Sa 
point gagnant. Robinson et Campa-'de "L* belle Dagmar sur patins”]technique est sûrement exlraordi- 
nella ont inutilement protesté. i4 Fessv. une jolie blonde qui Inaire. On 1a verra ensuite aux 

Robinson, qui a Jusqu’à mercre- P*, l,'e avec une rare perfection, i côtés de Frank Foster dans un 
dl pour payer l’amende, a déclaré : Disons ici pour ceux qui ne le duo sensationnel et lors du nu-

‘ idonnerait le baseball!s*uraipnt Pas encore que Dagmar méro à grand déploiment superbe
. *->—-* ■ ............... ,, .. . noj

d'un rare ta- 
est vraiment la

qu
pou . .

-.-’il abandonnerait ______ _ . . , , . - , ----------- ^—
par principes si Giles refusait de 0,t cettP blonde Américaine au intitulé "Boléro" et
fui accorder un entretien. physique à peu près parfait qui artistes font preuve

“J’ai le droit d’obtenir un antre- f,it, fureur à la télévision emé-lent. Mlle Wallace es___________
tien à la suite de cet incident et si!r.ic*inf‘. depuis près dc deux ans. perfection même, sur patins ou
je ne l’obtiens pas, je prendrai ma I *a suJei de Mlle Wallace, il faut non, comme on le verra en goû-
retraite’’, de dire Robinson. rapporter l’Incident suivant: lors-:tant le merveilleux spectacle des

Quand son coéquipier Rocky due Olsen et Johnson firent sa'skating Vanities, au Forum, dans 
Bridges lui a fait remarquer qu’illconn*,ss*nc® ,ors des répétitions quelques jours, 
serait suspendu s’il refuse de payer 
l’amende, Robinson a répondu;
"S’U en est ainsi, j'aurai joué ma 
dernière partie de baseball’’.

"LE SECRET DU SUCCES EN 
AFFAIRES" : Un marché. 

L'analysa vous dira pourquoi 

Ecrirai i..,

GeOKGE S.MjDrCoMMNV
Ingénieurs industriels

Section d* lY«t
122 set. 42e rue, N.-Y. 17, N.-Y,

Maison fond** on lets.

Sedgman el Maureen Connolly 
conservent leurs championnats

l’étude ou le modification de tâ­
ches.

Le juge déclare de plus que 
les relations entre les deux par­
ties. .. "devront souffrir . tant et 
aussi longtemps qu’elles ne se fe­
ront pas pleinement confiance et, 
ainsi que Ton dit, ne montreront 
pus toutes leur» cartes”.

‘‘D’où, poursuit le juge, Il suit 
que dans le cours des négocations 
postarbitrales, les parties devront 
tendre, par un effort particulière­
ment sincère à trouver un “mo­
dus vivendi” durable, à la lumiè­
re dc la situation véritablement 
précaire dans laquelle se trouve 
l’industrie du textile primaire, se 
rappelant que le capital humain 
a certains droits essentiels qui ne 
peuvent être violés, même en 
temps de crise économique et fi- 

, nancière.”
A qui servirait la grava?

cessaires pour leur santé et l’é !important l’aspect strictement mo- 
leurs gains, les travail­

lées pour des hausses de salaires 
et des heures de travail réduites, 
et inexorable, puisque dans ce do­
maine, qui n’avance recule; tou­
jours cette avance doit se faire 
sans inhumanité.

e) Entourés des sauvegardes né 
--«i

quité dc ____ _______ _
leurs doivent faire un essai loyal 
et véritable du plan boni qui tend 
à se généraliser dans l’industrie, 
et qui est en fait, imposé à la 
compagnie par ses concurrents do­
mestiques et américains.

f) La compagnie et l’Association 
doivent s'efforcer de vaincre l'hos­
tilité des travailleurs, par une 
campagne sérieuse et suivie d’édu­
cation et de vulgarisation du plan 
boni, sur lequel il n'y a d'ailleurs 
rien à cacher et dont la formule 
n'est pas magique; l'enquête a ré­
vélé que les employés en com­
prennent peu ou point les données 
techniques.

g) La discussion, le règlement et 
l'arbitrage des griefs que soulè­
ve le plan boni devraient se fai­
re rapidement; le mécanisme ac­
tuel est lourd, lent, démodé et pré­
judiciable aux parties. Rien ne 
s’oppose à ce que dans le règle­
ment de ces griefs, le représentant 
de l’Association soit une personne 
versée en physiologie industrielle, 
qui verra a protéger la santé des 
travailleurs que l'Association dit 
être menacée. Au surplus, l’arbitre 
ou les arbitres, ou assesseurs, en 
plus d’être qualifiés, devront être 
impartiaux et n'être liés ni de près 
ni de loin, directement ou indirec-

l'Association et prêter un serment 
à cet effet.

Questions monétaires
Le juge passe ensuite à l’ana­

lyse de la preuve sur les questions 
dites "monétaires”, (salaires, boni 
de vie chère, congés payés, vacan­
ces, primes, etc...). Il signale que 
la preuve de ia Compagnie, qui n’a 
pas été contredite, a établi que, 
pour le malheur commun de tou­
tes les parties au litige, l’indus­
trie du textile primaire est, au 
Canada et ailleurs, dans un état 
précaire, et qu’une crise industri­
elle qui commence à devenir fi­
nancière, l’assaille.

Pour satisfaire à l'équité (“ae- 
quitas est aequalitas”, justice éga­
le pour tous), les demandes moné­
taires de l’Association, dit le juge, 
devront être pesées en fonction 
des avérés suivants:

1) Des produits d’une valeur 
d’au moins $20,000,000 plus éleyée 
qu’en l'année 1950 ($86,000,000 — 
$66,000,000), en provenance de 
pays étrangers, et concurrençant 
ceux de la compagnie (que des tra­
vailleurs canadiens contribuent 
par leurs labeurs à fabriquer) sont 
dévalés sur le marché canadien en 
1951. Cet état de choses n’est im­
putable ni aux travailleurs, ni à la 
compagnie, mais ils doivent en­
semble, bon gré, mal gré; l'accep­
ter et en souffrir.

2) Une autre concurrence, do­
mestique celle-là, dans les coton­
nades et par les synthétiques (ny­
lon, rayon, papier), conduite par 
des firmes puissantes et agressi­
ves, ainsi que des inventaires trop 
considérables pour être rassurants, 
des ventes, heures de travail, pro­
duction et revenus diminués, vien­
nent compliquer et rendre plus

ant l'aspect strictement mo­
nétaire des demandes faites par 
l'Association.

3) Depuis la signature de la der­
nière convention collective en no­
vembre 1950,entre la compagnie et 
l’Association, et la date où plie a 
expiré (19 novembre 1951) le coût 
de la vie de tous les Canadiens 
s’est augmenté de 20.3 points 
(170.7 — 191.2, indice canadien). 
Depuis novembre 1951, le coût de 
la vie a baissé d'environ cinq (5) 
points, mais il accuse actuellement 
une légère tendance à la hausse. 
Or, comme de l’aveu même de la 
compagnie, la hausse du coût de la

et la même situation prévaut aux/un séjour d'études de trois ans ea 
Etats-Unis dans des proportions!Europe, 
semblables. Pour ce qui est de no­
tre pays, l’explication officielle de ; 
cette anomalie est fournie difns la ;
Gazette du Travail de mai 1950, ! 
qui l’inscrit au grand nombre des1 
travailleurs jeunes, et à la grande 
majorité des travailleurs qui ne 
sont que semi-qualifiés ou journa­
liers. 11 est à souhaiter que notre 
économie permette, bientôt de fai­
re disparaître cette anomalie.

5, _ U est également vrai que 
le salaire moyen à la compagnie 
(.98 ou .989 selon que l’on prend 
le chiffre de l’association ou de la 
compagnie) est inférieur au salai­
re moyen du textile primaire 
(cotton yarn and cloth) au Canada 
(100,1)’, mais l’offre faite par la 
compagnie lors des négociations, 
d’une augmentation de 7 p.c. et la 
recommandation que fera le Con­
seil, feront plus que combler cette] 
différence.

6. — Les augmentations mini­
mes de salaires récemment négo- LE R p_ L 0UCHARME, O AU. 
ciees entre patrons et tiavailleurs^
dans le textile primaire au Cana- un travaji approfondi intitulé 
da ainsi que les diminutions de sa- La constitution métaphysique d» 
laires acceptées par les 20,000 tra-:j’g(re crgg ies premières oeu- 
vailleurs en textile des usines Ba !,;res dc sojnt Albert le Grand, tra­
ies à Lewiston et New Bedford vaU préparé sous la direction da 
Rayon & Cotton Mills (sanction-:m, ]e chan.'Fernand Van Steen* 
nwes par l'Office de stabilisation berghen, professeur à la Faculté
des prix des Etats-Unis), reflétant 
ia situation assez peu enviable de 
l’industrie à ce moment-ci; l'on 
pourrait ajouter que Tattiture pri­
se par les, travailleurs, et surtout 
leurs dirigeants, dans les cas cités 
au présent paragraphe, a été aussi 
courageuse qu’honorable; elle est 
conforme d’ailleurs aux principes 
de la sociologie et du syndicalisme 
chrétien sur la capacité dc payer 
d’une entreprisé, et les droits et 
les devoirs qui en découlent.

— Le boni de vie chère sur la 
base de 40 cents par point d'indice 
a été suggéré et adopté avec suc­
cès pour la première fois dans le 
Québec, lors du conflit de l'amian­
te. Depuis, plusieurs industries et 
services publics (aluminium, tram­
way, corporations municipales et 
scolaires) ont eu recours pour 
standardiser le facteur ‘coût de la

si établi»- sans contradiction, le 
droit du travailleur du textile, 
(comme de tout travailleur d’ail­
leurs) au salaire vital ; de même
*. I -ipi
domadaire

l’Associati
que la moyenne des dépendants 
chez les travailleurs dont elle est 

tement avec là compagnie ni avec la mandataire n'est que de 1.5, et

vie est l'un des facteurs impor- *eS vancances de trois semaines 
tants dans la détermination des sa- existent, la tendance est à les oc- 
laires, le conseil devra en tenir un tr°yer aP.res v10?1 années de servl- 
j uste compte. L’Association a aus- c®8 continus. En 'autant que les

i.-vi: -----— - — ji ; — ■- primes d'équipes sont concernées,
celle de’ la troisième équipe est 
justifiée et suffisamment élevée

_____________ _____ ___ ______ (15%); Celle recherchée pour la
i-f-eïîe prouvé que le budget heb- deuxième éqjiipe se justifie moins 
lomadaire d’une famille canadien- bien- P*rce que les exemples cou- 

ne typique (cinq personnes, étant |rant8 et statistiques donnés par les 
le père, la mère et trois enfants), ; parties, sont pour le moins, contra- 
ajusté au coût de la vie de novem- , Victoires, 
bre 195! (191.2) devrait s’élever ¥ ¥ ÿ
à $53.13. Cette dernière preuve ne Le rapport du tribunal d’arbitra- 
sert que partiellement la cause de : ge comporte aussi des remarques 

ociation puisqu’il est établi particulières aux arbitres des deux

de philosophie de TUniversité da 
Louvain, a valu au Rév. Père le 
grade de docteur en philosophie 
avec grande distinction.

Le R. P. Ducharme a aussi sui­
vi les cours de Mgr Louis de Raey- 
maeker, président de l’Institut de 
philosophie dc Louvain, et fré­
quenté les principaux centres uni­
versitaires de la vieille Europe.

La thèse en .question, la pre­
mière présentation d’ensemble de» 
idées métaphysiques de saint Al­
bert le Grand, établit que ce maî­
tre. dont l’oeuvre se situe au 
point de rencontre de l’ancienne 
et de la nouvelle scolastique, n’a 
pas réussi à intégrer dans unc syn­
thèse métaphysique ces deux cou­
rants d’idées.

Le R. Père -reprendra en sep­
tembre prochain ses cours de mé-

vie’’Udàns'îès‘demandes ^“haussés ‘apbfai(!^ VteivÆ 
de salaires. Cette formule a égale-jsopb e de Umversite d Ottawa,
ment l’avantage d’être claire, sim­
ple et est un gage de stabilité et 
de sécurité dans les relations pa- 
tronales-ouvrières.

8. — Pour ce qui est de la preu­
ve apportée sur les demandes re­
latives aux congés payés, vacances 
payées et primes d’équipes, il en 
ressort que la moyenne des con­
gés payés dans l'industrie au Ca­
nada n’excède pas sept, que là où

parties. Elles exposent leur point 
de vue sur differents sujets. Ce­
pendant, après l’énoncé des re­

commandations les trois membres 
du tribunal signalent unanime­
ment “que dans le résumé de la 
preuve et son analyse, ainsi que 
dans les • recommandations spéci­
fiques que contient la présente 
sentence arbitrale, les parties de­
vraient trouver,’ lors des négocia­
tions postarbitrales, une base de 
compromis honorable, pacifique et 
durable”.

CaU/7k£

^AADÉSYC*
MONTwrfAk

OUVERTS DE 9 H. 30 A 5 H. 30 SAMEDI COMPRIS. JUSQU'A 9 H. RE VENDREDI SOIR

AYEZ LA DEMARCHE DE LA GAZELLE
LES PLUS FINES CHAUSSURES

Forest Hilla, N.-Y., 8. (P.A.) — 
Après avoir surpris et étonné à peu 
près tous les observateurs et ex­
perts, le vétéran Gardner Mulloy a 
hier trouvé son Waterloo en ‘ la 
personne de Frank Sedgman, tors 

jri o la finale pour le championnat 
en simple des Etats-Unis. L’as In­
vincible a battu le courageux Mul­
loy aux comptes de 6-1, 6-2 et 6-3.

Mulloy, âgé de 38 ans et qui s’est

Vite et bien
vont ensamblt 

à

('IMPRIMERIE POPULAIRE
Corn posas

BE. 3361
Un rapviuntant ira 

vont visitor.

Dans le monde 
du base-bail

*SMKUI
Ufue inlrrn.llon.l*

Montrfel », Taranto 1 
SprlnttloM I. Butf.k» I 
üsraouM t. BalUmar. i

Ugne NottoMta
Brooklyn «, 3. ttew-York « S OlncliuwU 3, Chlcoco ] 
Bation ». Phllmlotohl» 1 Pitubiinrh «. et-Louis t

Ufwe AmêrKwIaopmiKtoiphi* 4.
St-toul* S, Cl»'

‘ D4tr _». Wo»Mnrton 3

j Et le juge continue : “Ce modus 
vivendi est d’autant plus à sou- 

jhaiter que, selon la preuve, la si- 
] tuât ion actuelle se prête mal à une 

rendu jusqu'à la finale après deux (solution de force; aemaine de tri- 
sensationnelles victoires e nsemi-'vail et gains déjà réduits, opéra- 
finale et en quart de finale, a reçu tions au ralenti, revenus diminués, 
après sa défaite, une des plus re- inventaires excessifs, incertitude 
marquables ovations jamais accor- de l’avenir immédiat de 1 indus- 
dées à un tennisman aussi décisi- trle. A qui donc 1 arrêt de travail 
vement battu. (grève ou lockout) profiterait-il7

Si Sedgman avait gagné 62 dans; Aux 6,075 travallleura dont les 
le dernier set, au lieu de 6-3. il!heures de travail sont déjà écour- 
aurait égalé le record établi parlées, et à leurs 9,112 dépendants, 
Bill Tilden en 1921, contre Wallace ou au patronat dont les entre- 
F, Johnson, et par Richard D. pèU sont déjà remplis de mar-
Sears, à deux reprises, avant 1900. 
Tilden et Sears, lorsqu’ils gagnè­
rent la finale du championnat amé­
ricain, ne perdirent que cinq par-

etundises 7 
Le président du tribunal ne veut 

cependant pas être pessimiste ou­
tre mesure.Aussi signale-t-il qu’un

PhllMtelphl* 4, 1, Bouton a 1*
' ‘ “ tWMd *ChlCMo 4, mirait 3 Nm-Tark - — - ■

Uinr Frovlnaltl»
St-J«»n H, Bt-!iy*(«m*h* 4 
Trols-lUvItrw 3. Qattwc 1

DIMANCHC
Ut» lpl»r»»Uonm«

Taranto 4. », Montréal », 3

ties contre leurs adversaires dé- examen attentif de» pièces pro- 
semparés. duites durant l’arbitrage tait voir

Sadgman n'a pris que 47 miuu- qu'une entente honorable et paci- 
tes pour vaincre son rival fatlgué. QVte peut intervenir, puisque 

Maureen Connolly, la brillante compagnies importantes
championne de 17 ans. a conservé dans la même induatrie ont négo- 
snn championnat féminin en tri'itn-'Ci* et '** même» problè- 
phant de sa grand® rival» porta me» avec d’autres sssociationi.
Hiart. aux comptes de 6-3 et 73. 

C’éUlt aussi le deuxième cham-l 
pionnat américain de Sedgman.

Ottawa 4. Boohralrr 3 
0yr*ouiw 3. BulUmor* 0

* ,
Brooklyn 4. N«w-York t 
onioaao * Cincinnati J •
Boa ton 3 1. PhllaUWphM 1. 3 
Pltuburtfa 3, St-Unra 4 

Utue Amtriutn»
New-York », W«*hliyrton t 
PhllmMobl» ». Boa ton 13 
Bt-Loula O, 1, OI»<*Und 4. 3 
CM«a«o 1. Detroit 4 

l.linr Pto< inrta.»
Quebec U Trota-MrlérM a

1 * '

Evaluation du tâcha»

La preuve e donc surtout por­
té sur la question des tâches, ses 
ramifications (boni, travail à U 
pièce, arbitrage) ainsi que les 
quettions monétaires; et l’exa­
men de toutes les dépositioni et 
pièces apporte, en résumé, le Juge 
le signale, les constatations sui­
vantes :

a) Les travailleurs qui ont té­
moigné sont hostiles au plan boni, 
parce qu’ils croient que le stan-
dard en est trop élevé, amène ua

Nouvelles créations pour I automne. 
Suède «t cuir lissa, an bleu, rouge, noir. 
Font hires pour dames : 4 à 8 — lar 
geurs AAA à B. Escarpins, sandales 
La paire

15.00

POUR VOUS MESDAMES

LEGERES

SOLIDES

DURABLES

DUPUIS
présent* sen

EXPOSITION 
DES MODES
AUTOMNE.HIVBN 
eu théâtre St-D*nlt

Aujourd'hui le 
8 aussi les
9-10-11-12
septembre
DEPILE des 
mannequins :
2 h. 10 et I h. 30.

DUPUIS — deuxième, St-Chrlsteph*icce
E X C L U’S (VITE #frXupuîs%j»ôiu>s

Visites 
let kiosques 
DUPUIS à

l'exposition 
commerc ia la 

métropolitain*
eu Pelais du

Comme rte
du 4 eu 9 
septembre


